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plutôt le contraire: il contrôle la 
conversation et l’oriente toujours 
vers autre chose que le hockey. 
Aussi malin en dehors de la glace 
que sur la patinoire, le ‘'Bon­
homme".

Après la rencontre, il blaguera 
constamment, montrera une mé­
daille souvenir, parlera du Carna­
val et de l’autre Bonhomme (le 
vrai ! J, de la “bonne foule” 
qu’ont les Nordiques, du Colisée 
lui-même. A un autre moment, il 
blaguera avec un de ses fils. Plu­
sieurs fois il fera mine de partir, 
mais il restera longtemps et cau­
sera, causera .. . Chaque nouveau 
journaliste qui arrive semble lui 
rappeler une nouvelle histoire. On 
s'attendait à le trouver “fatigué 
mort”, il semble le plus en forme 
de tous.

Espérant en savoir plus long et 
plus en profondeur sur son 
compte, j’obtiens un rendez-vous 
pour le lendemain, 10 heures, au 
Château Frontenac.

comprendre Maurice Richard 
quand j'ai démissionné, comme 
lui, de l'organisation des Red 
Wings. On m'avait casé dans un 
bureau et je n'avais rien à faire. 
Ce n'est pas mon genre.

"Non, mon contrat ne stipule 
aucune clause qui m'oblige à 
faire un travail de relations publi­
ques. Je le fais parce que j'ai 
toujours aimé ça.

"Si je jouerai encore l'année 
prochaine ? La décision revient à 
moi seul et je jouerai encore si je 
m'en sens physiquement capable.
A ma retraite, les Aeros vont 
m'employer à toutes sortes de 
choses dans leur organisation.

"Oui, ca a été vraiment difficile 
au début, mais ça va de mieux 
en mieux. Actuellement, je me 
sens très bien. Evidemment les 
voyages sont fatigants, mais je 
crois que c'est pire encore pour 
les plus jeunes, moins habitués.

■'J’ai été accepté comme un 
joueur ordinaire par l’équipe et 
c’est ce qui est merveilleux. Je 
dois avouer que j’avais des crain­
tes à ce sujet. Mais je ne suis 
qu’un des ' boys”. Je pratique 
comme tout le monde. Bien sur, 
je donnerai un conseil quand on 
me consultera, mais je n’ai aucun 
statut d’assistant-instructeur.

"L'AMH va durer, j'en suis cer­
tain. Certaines concessions vont 
sans doute disparaître, oui. Je 
n'ai aucune idée de ce qui va se 
passer quant à une fusion possi­
ble avec la ligue Nationale. Toi, 
qu'en penses-tu de cette fusion ?", 
demande-t-il le plus simplement 
du monde à son voisin. "A Hous­
ton, répondra-t-il par la suite, le 
hockey se vend bien. Nous avons 
même un ou deux journalistes qui 
suivent régulièrement l'équipe". 
Et Gordie, tout fier, nous en pré­
sente un.

Il va une question à laquelle 
Gordie n’a vraiment pas voulu ou 
pas pu répondre, c’est de savoir 
s’il est lui-même surpris de se re­
trouver presque en tête des comp­
teurs. Sa réponse traditionnelle, 
après hésitation: "C'est grâce à 
toute l'équipe . . ."

De même quand on lui de­
mande: “Penses-tu que tu aurais 
pu faire un retour convaincant 
dans la ligue Nationale?” et qu’il 
répond: "Je ne sais pas mais je 
suppose . .

A 45 ans et 10 mois, après une 
absence de deux ans au hockey, 
Gordie Howe est le deuxième 
meilleur compteur de l’Association 
mondiale, avec une fiche de 10 
buts et 51 passes, pour un total 
de 70 points, seulement quatre de 
moins que Wayne Carleton, dont 
l’équipe, les Toros de Toronto, a 
cependant disputé 55 matches jus­
qu’ici, soit quatre de plus que les 
Aeros de Houston.

A 45 ans et 10 mois, après une 
retraite de deux ans, Gordie 
Howe devance par six points un 
Bobby Hull qui n’a jamais cessé 
de jouer et qui vient tout juste 
d’avoir 35 ans.

A 45 ans et 10 mois, Gordie 
Howe est le meilleur fabricant de 
jeux de l’AMH, ayant mérité six 
passes de plus que Carleton et 
Jim Harrison, des Oilers d’Ed­
monton.

A 45 ans et 10 mois, Gordie 
Howe a propulsé les Aeros de 
Houston en tête de leur division 
et parvient à faire très bien pa­
raître un joueur de centre comme 
Jim Sherritt.
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Aéroport international 
de Québec. Gordie Howe 
et les joueurs des Aeros 
de Houston descendent 
de l'avion pour la troisiè­
me fois en six heures.

Ils ont été écrasés 5-1 
par les Crusaders, la 
veille au soir, à Cleve­
land, troisième étape 
d'un voyage où ils doi­
vent disputer six matches 
sur la route. Ce matin, 
vers 7 h., ils prennent un 
premier avion vers Toron­
to, puis un deuxième vers 
Montréal, puis un troitiè- 
me vers Québec.

Gordie Howe semble 
fourbu. Les yeux cernés. 
On l'imagine facilement 
à bout de ressources. 
Questionné au sujet 
d'une entrevue possible, 
il répond en souriant 
qu'il en est vraiment in­
capable. Puis il fait le 
geste d'aller dormir et 
avoue ne penser qu'à ça. 
Mais gentiment, il fixe un 
rendez-vous pour le len­
demain matin. Avant un 
nouveau départ en avion.

Je me rappelle avoir lu 
quelque part qu'il devait 
se ménager et connais­
sait même des difficultés 
à jouer deux jours de su!-
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■ ffl Ponctuel comme un métro lors­
qu'il n'explose pas, Gordie me 
cherche dans le grand hall et pro­
pose de passer au déjeuner. 11 
parlera à tous ses coéquipiers, à 
son instructeur Bill Dincen, aura
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Un phénomène ? Oui.
Un phénomène de l'intelligence 

du hockey, probablement le 
joueur le plus "cool” de l’histoire.

A Québec, l'autre jour, les ama­
teurs ont manqué de goût et raté 
une belle chance de se donner 
une réputation de bons sportifs en 
se moquant de Howe et en refu­
sant, sauf quelques-uns, d’applaudir 
ses exploits.

Au début du match, on n’enten­
dait que des cris comme: "Si t’as 
pas d’pilule, lu vas crever l'père” 
ou "Touchez pas au vieillard”. 
Puis au deuxième vingt, une per­
formance électrisante de sa part, 
alors qu’il s’est moqué de tout le 
monde sur la glace, a cloué le 
bec des imbéciles, mais n'est pas 
parvenu à lui mériter les applau­
dissements qui lui étaient dus. Le 
public québécois a été décevant, 
beaucoup plus prompt à noter les 
petits coups "cochons” du "Bon­
homme” (il n'a pas changé...) 
que son travail d'artiste, de mai-
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un bon mot pour tous. .. et re­
prendra son petit manège de la 
veille pour éviter de parler hoc­
key.
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rÿijB*& Il faut vraiment beaucoup insis­
ter pour l’amener à livrer ses im­
pressions sur des choses plus im­
portantes. Non pas qu’il n'en ait 
pas. Au contraire, il est visible­
ment très futé. Mais il a trouvé 
la recette pour être plaisant, pour 
endurer les journalistes sans 
souffrance . . . Parler de la pluie 
et du beau temps . . .

"Oui, j'aime encore jouer au 
hockey. La preuve ? Si je ne 
jouais pas à Houston, je serais 
avec les Old Timers". Puis Howe 
se met à parler du "Rocket”, 
pour lequel il semble avoir une 
haute estime, à un voisin. .. 11 
faut encore le ramener à “notre” 
conversation.

"Oui c'est sincèrement vrai que 
c'est plus le fait de pouvoir jouer 
avec mes fils qu'à cause de l'ar­
gent que j'ai décidé de faire un 
retour. D’ailleurs, mes affaires 
marchent bien à Detroit et les 
Red Wings me payaient bien.

"Oui c'est vrai que j'ai déclaré
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Il est extrêmement difficile, 

voire même impossible, de savoir 
ce que Howe pense lui-même de 
ses performances et du hockey en 
général. Non pas que Howe ne 
parle pas. Oh non ! C’est même
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te. V-. - -1 -'r - !«aUn ami québécois pré­
sent me dit à ce moment: 
"L'autre fois, quand il est 
venu à Québec, ce fut la 
même chose, les gens se 
sont déplacés pour rien. 
Il était fatigué et n'a rien 
fait".

La soirée qui vient n'au­
gure rien de mieux.

Jeudi 31 janvier, 20 
heures, soit quelques 
heures plus tard. Colisée 
de Québec.
Gordie Howe connaît un 

match d'un but et de 
deux passes, chaque fois 
magnifiques et préparées 
avec brio. Il est de loin le 
meilleur des siens et pro­
bablement du match. Il 
éclipse complètement les 
deux fistons Mark et 
Marty.

Dans la chambre après 
la rencontre, il blague 
plus de 15 minutes avec 
les journalistes, en splen­
dide forme.

A 45 ans, il a fait dé­
placer 10,546 amateurs, 
sans compter les impa­
tients qui ont préféré re­
brousser Chemin.

De toute façon, c'était 
un record d'assistance 
pour les Nordiques.
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chez eux, 
chez nous

*

ite,missa est
Langage chiffré dimanche, ou des Bruins au 

Canal 5. C'est bien la preuve 
que jusqu’à un certain point, et 
bien plus qu'on ne le croit 
quand on ne s’y attarde pas, le 
sport-spectacle a remplacé pour 
nous la religion-spectacle. C'est 
sans doute ce qui explique en 
partie l’énorme essor des sports 
professionnels ces années-ci.

Nous ne sommes pas des es­
prits forts qui se sont libérés 
d'une contrainte. Nous sommes 
des spectateurs nés qui en 
avaient assez d'une sorte de 
show et qui en attendaient une 
autre.

comme je me sentais, à 16 ans, 
quand j'allais fumer une ciga­
rette au snack-bar du coin au 
lieu d'aller à la messe. Rater la 
partie, ce n'était pas seulement 
une distraction. C 'é t a i t un 
péché !

E plus j’y pense, plus je suis 
sûr que je ne suis pas tout seul 
de ma gang. Combien d'entre 
nous que l'idée d'aller passer 
une demi-heure à l’église le di­
manche n'effleure même plus 
font des efforts considérables, 
et un peu ridicules, pour ne pas 
être absents de leur salon (ou 
de la taverne du coin) le samedi 
soir à huit heures ?

Non seulement nous sommes 
fidèles, mais nous sommes sec­
taires en plus. Qui tient mordicus 
au Canadien du samedi se fout 
éperdument des Nordiques du

J'ai raté le match Canadien- 
No rth Stars mercredi soir.

J’étais en reportage à l'exté­
rieur, et vers sept heures et 
demie, quelque chose a com­
mencé à m’agacer. Comme si je 
devais faire une chose impor­
tante, et que je ne me rappelais 
pas quoi. Comme l’heure avan­
çais, le malaise s'est précisé : 
définitivement, je manquais 
quelque chose d’important !

Vers neuf heures 30, j'ai pris 
un taxi, qui avait la radio 
ouverte : “Bouchard contourne 
son filet, remet la r o n d e I I e 
à ..." Eurêka ! La Soirée du 
hockey ! Je me suis mis à rire : 
c'était donc ça ?

Et puis j'ai cessé de rire.
Je me suis rendu compte que 

pendant une couple d'heures, je 
me suis senti exactement

On ne peut nier le fait que les 
Flames d’Atlanta font très bien 
depuis leur venue dans la ligue 
Nationale même si les succès se 
font plus rares depuis le début de 
janvier.

Cependant, il ne faudrait pas 
perdre de vue le progrès réalisé 
par les Islanders de New York 
cette saison.

Les protégés d’Al Arbour ont 
déjà inscrit une victoire de plus 
cette saison que durant toute la 
campagne 1972-73.

En effet, ils n’avaient pu faire 
mieux que de mériter douze 
triomphes l’an dernier, alors 
qu’ils ont obtenu leur 13e gain 
jeudi dernier, contre les Kings de 
Los Angeles.

Les Islanders ont déjà 24 points 
de plus que l'an dernier au clas­
sement des équipes.

Ils ont marqué 25 buts de plus 
et accordé 48 buts de moins à 
l’adversaire.
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Un gérant 
noir? du 
"bluff "

La preuve : le matin, avant 
d’aller au travail, je fais habi­
tuellement 20 m i n u t e s à la 
course, je n'ai pas eu le temps. 
Hé bien! je ne me suis pas 
senti à l’aise du tout.
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Trois générations de jou­
eurs noirs ont paradé dans 
les ligues majeures depuis 
1947 alors que Jackie Robin­
son brisait la barrière qui re­
foulait les noirs dans des cir­
cuits minab/es situés en de­
hors des cadres du baseball 
organisé.

Robinson 
suivante Larry Do by dans la 
ligue Américaine — ont donc 
ouvert toutes grandes les por­
tes aux athlètes de leur race. 
Aujourd'hui les noirs font lé­
gion dans le baseball majeur. 
Ce serait même impensable 
pour une équipe d'aspirer au 
championnat sans le concours 
d'un athlète de race noire.

Le baseball majeur a donc 
au cours des 27 dernières an­
nées été le miroir de la socié­
té américaine en permettant 
aux noirs de prospérer sur le 
terrain sans pour autant leur 
donner libre accès aux cadres 
de leur organisation.

Et nous entrons donc au 
coeur de notre sujet, la nomi­
nation éventuelle d'un gérant 
de race noire dans les ligues 
majeures.

Maury Wills est venu tout 
près de damer le pion à John 
McNamara avec les Padres de 
San Diego. Frank Robinson 
en Californie, Bill White et 
Willie Mays à New York, Lar­
ry Do by à Cleveland, voilà 
autant de candidats qui n'at­
tendent qu'une offre.

Mais comme le mention­
nait le révérend Jesse Jack­
son, un ami intime de Jackie 
Robinson : "Ce n'est pas le 
gouvernement qui est mala­
de, c'est notre société." En 
langage de baseball, on pour­
rait traduire cela par : "Ce ne 
sont pas les dirigeants, mais 
les amateurs qui imposent leur 
volonté."

Robinson dans son auto­
biographie "I never had it 
made" cerne bien le problè­
me en affirmant que sur le 
terrain, les joueurs ne diffé­
rencient pas la couleur de la 
peau de leur coéquipier.

"Si votre talent de joueur 
permet à vos coéquipiers 
d'empocher plus d'argent, 
c'est tout ce .qui importe. Le 
même phénomène s'applique 
aux dirigeants des équipes."

Donc, lorsqu'on parle de 
danger de mutinerie au sein 
d'une équipe qui opterait 
pour un gérant de race noire, 
on ne fait que lancer de la 
poudre aux yeux des ama­
teurs.

Les magnats attendent tout 
simplement que la pression 
exercée par le public les obli­
ge à nommer un gérant de 
race noire.

On se souviendra qu'en 
1947, les pressions politiques 
exercées par le maire La- 
Guardia, de New York, avait 
favorisé la mise en pratique 
du plan conçu par Branch 
Rickey.

En 1974, il est à espérer 
que le même phénomène se 
reproduise.

Et on a tout lieu de croire 
que Cleveland et Larry Doby 
pourraient encore une fois 
briser la barrière.

La situation chez les In­
diens n'est pas reluisante et le 
propriétaire Nick Miletfi pour­
rait être obliger de remplacer 
Ken Aspromonte par Doby 
afin de vendre des billets.

Et on parlera alors du ges­
te humanitaire de Miletfi !

Pierre LADOUCEUR

LIBOIRON
Les chiffres disent que...

Dennis Hextall, un joueur qui 
ne fait pas couler beaucoup d'en­
cre, est en train de connaître une 
autre excellente saison avec les 
North Stars du Minnesota.

Actuellement, il occupe le cin­
quième rang des compteurs de la 
ligue Nationale avec une fiche de 
54 points dont 14 buts.

Il est âgé de 30 ans et en est à 
sa sixième année complète dans 
la ligue. Il a porté les couleurs 
des Rangers, des Sabres, des 
Kings, du Canadien, des Seals et 
finalement les North Stars depuis 
les trois dernières années.

En 280 rencontres jusqu'ici, il a 
compilé une fiche de 77 buts et 
144 assistances pour 223 points.

Il a connu sa meilleure saison 
l'an dernier alors qu’il a terminé 
la campagne avec 82 points dont 

, 30 buts.

Gilles Leclerc, les barils et 
les serpents, quel rapport?

et la saison

d'ailleurs en 1963 et 1972, Leclerc 
remportait le championnat cana­
dien et se classait deuxième au 
championnat mondial avec un 
saut de seize barils. Le gagnant 
franchissait lui aussi 16 barils 
mais on lui accordait deux pouces 
de plus sur le bond. Et quand on 
considère que deuis 25 ans, soit 
depuis les tout débuts du saut de 
barils de compétition, seulement 
huit sauteurs ont réussi 16 ba­
rils...

"L'an dernier, poursuit Leclerc, 
je me suis attaqué au record 
mondial de dix-sept barils. Mais 
ce baril supplémentaire exigeait 
trop... Je ne le réussirai peut être 
jamais...”

“Vous savez, plusieurs débu­
tants peuvent réussir douze barils 
à leur première année d’entraine­
ment, mais entre le douzième et 
le treizième baril, il y a une mer 
à franchir, toute là différence 
entre un sauteur moyen et un 
sauteur de catégorie internatio­
nale. Certains ne passeront ja­
mais ce stade. Peut-être parce 
qu'ils ne sauront pas faire les sa­
crifices nécessaires. Pendant les 
dix premières années, trois soirs 
par semaine, je m’entraînais au 
Forum de minuit à 2 h., malgré 
le fait que je devais me lever en­
suite à G h. pour travailler...”

Je ne saurai sûrement jamais 
comment on devient charmeuse 
de serpents car j'aurais trop peur 
d'être déçue. Je préfère encore 
garder mes illusions.

par Lilianne LACROIX
S'il peut sembler étrange qu’un 

mortel décide de pratiquer le mé­
tier d’a valeur de feu. de char­
meur de serpents ou de méloma­
nes de la scie, une imagination 
curieuse laisse présager de déli­
cieux frissons dès qu’elle tente de 
reconstituer l'anecdote qui a per­
mis à ce “spécimen” de prendre 
conscience de ses dispositions na­
turelles.

Imaginez l'heureuse petite fille 
qui apprend vers l’âge de douze 
ans qu’elle ressent une excitante 
attirance vers les reptiles, alors 
que la plupart de ses petites com­
pagnes ignoreront toujours cette 
caressante ivresse et devront se 
contenter d'apprivoiser ces petites 
bêtes beaucoup plus communes et 
beaucoup moins coopératives qui 
les ont toujours entourées et 
qu'elles viennent de découvrir.

Un soupçon de cette même cu­
riosité qui s’éveille dans notre es­
prit devant les cirques, m’a ef­
fleurée alors qu’on mentionnait 
devant moi cette discipline beau­
coup moins envoûtante mais tout 
de même quelque peu inhabituelle 
du saut de barils.

Comment diable décide-t-on, la 
toute première fois, de sauter au- 
dessus d’une série de barils ali­
gnés les uns contre les autres, et 
qui offrent, si on regarde les cho­
ses bien froidement, assez peu 
d’intérêt.

Mon tort a toutefois été de ne 
pas me satisfaire des réponses 
qu'offrait l’imagination et de cher-

KmNORMAND FARLY
C'est pas qu'en veut comparer, 

mais il y a des chiffres qui parlent 
tout seuls... ^ ■$

la cerise 
sur le 
sundae

1 i-
i:0 i ^ '

"J
^ \ j*r :j ;

v *■ *.#,

\kR

Cette semaine, il s’agit 
d’une “cherry on the sun­
dae”. Un bon quotidien an­
glophone de la métropole a 
publié il y a quelques jours à 
la une du journal, avec deux 
signatures, s’il-vous-plait, la 
fabuleuse nouvelle selon la­
quelle une concession de la 
ligue Nationale de football 
verrait peut-être le jour à 
Montréal.

Sans préciser quand, com­
ment, avec qui, avec quoi, à 
la suite de quoi, à l’aide 
qui... enfin, un d é 1 i c i e u x 
amoncellement d e supposi- 
tiens hypothétiques i pléo­
nasme voulu) bien torché et 
présenté comme une primeur, 
alors qu’aucun élément nou­
veau concernant cette “nou­
velle” vieille d’au moins une 
décennie n’a jamais bénéficié 
d'un iota de crédibilité.

En anglais, on appelle ça 
un “slow news days”, alors 
on réchauffe les vieilles sau­
ces avec des citations fraî­
ches.
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cher une réponse plus concrète. 
“Alors que j'allais au collège, ex­
plique l’actuel champion canadien 
Gilles Leclerc, on organisait des 
compétitions de sauts de barils 
auxquelles j'ai assisté à quelques 
reprises sans m'y intéresser vrai­
ment. Un jour, un de mes amis, 
du type plutôt grassouillet a dé­
cidé d'essayer à son tour et a 
réussi à passer six barils. Cela 
m’a poussé à tenter aussi ma 
chance et j’ai sauté 10 barils à 
mon premier essai. Une semaine 
plus tard, je détenais le record de 
l'école secondaire Saint-Stanislas 
avec 13 barils.” Peut-on songer à

explication plus simple et plus 
trustante? Se voir offrir une visite 
au zoo quand on rêve de-safari...

“Il y a maintenant plus de 15 
ans que je saute, ce qui repré­
sente la plus longue période ac­
tive pour un sauteur de barils. 
Avec mes 34 ans, il n’y a qu’un 
seul autre sauteur qui soit plus 
vieux que moi. Mais à 26 ans, j’ai 
compris que tout dépendait du 
conditionnement physique et que 
la technique du patinage avait 
beaucoup plus d'importance que 
le saut en soi. Et cela semble 
avoir marché”.

En effet, l'an dernier, comme

Pim-pom, pim-pom, p i m- 
pom. ... en anglais la cerise 

^hiit le meme bruit. V

tribune libre
coeur de Pierretu ne t est pas rendu compte que 

maintenant tout ce beau monde-là 
est au courant de mon âge, moi 
qui voulait garder ce silence entre 
nous deux. Tu n’as pas pensé un 
instant que l'âge d’une femme, 
c'est sacré. Maintenant, si je con­
tinue à lire tes flashes, c’est 
comme l’amour, je ne peux plus 
m’en passer... Pour ce qui est de 
t’écrire à nouveau, c’est autre 
chose...

Chers messieurs 
des Flashes,

Il fallait absolument que je vous 
félicite pour votre incroyable bon 
goût de proposer Jean-Marc Des­
jardins au titre du plus bel 
homme du Canada.

Les photos publiées dans LA 
PRESSÉ de samedi dernier m’ont 
complètement sidéré(e)... Mainte­
nant toutes mes fantaisies sexuel­
les n'ont pour interprète que 
Jean-Marc.

Quelle Beauté virile! quel “sex- 
appeal”! A propos, que fait Jean- 
Marc après ses heures de travail?

Claude,
Montréal

A défaut de “the real 
thing", continuez à alimenter mes 
rêves avec d’autres photos de 
t'extraordinairement beau Jean- 
Marc. Croyez-moi, si Jean-Marc 
ne gagne pas ce sera l’injustice 
du siècle.

Coeur de Pierre.
Les choses étant ce qu elles 

sont, j’entends au point de vue 
de l’armée et de ses réserves 
en chlorure de sodium, je m’in­
quiète un peu. Enfin, bip, bip, 
vous me c o m p r e n e z. Et le 
Népal... Mais plutôt calme de 
nature, je parviens finalement à 
me contrôler. Le savon, le jam­
bon et le coton au sud-est asia­
tique. Jacques Laperrlère re­
viendrait au jeu bientôt. Bip, bip 
mais il faut finalement donner 
un sens à sa vie. Que pourrais- 
je donc faire ?

mais Confucius n a-t-il pas ap­
porté la paix dans nos coeurs 
en révélant que la culture des 
carottes se faisait plus intéres­
sante en Zambie septentrion- 
naue ?

Soyez assuré, cher bip bip, 
de mes vrendchtui les plus dis­
tingués,

coeur de gouftrnchie-5.P.S. — Malgré tout, je t'aime ben 
d’méme.

Lise (41 ans), 
Montréal

coeur de pierre, mon vieux, 
tes yeux sont un jardin de 
lumière,
auréolés de brume nais-

Chers les Flashes à Beb, les Fla­
shes à Jean-Marc, les Flashes à 
Guy, à fout le monde de la sec­
tion sportive (où tout le monde 
est malade).

M. François Béliveau,
La grosse Presse,
Cher François,

Dale Anderson a gagné une mé­
daille de bronze, mais il aurait dû 
en gagner une d’or, car la déci­
sion... tu sais.

Michel Brière a perdu par déci­
sion très serrée, mais il s’est bien 
battu. Michel Prévost a été dis­
qualifié, mais ce n'était pas cor­
rect. Renk, Morgan et Taylor ne 
se sont pas assez bien battus pour 
gagner. II leur manquait de la dé­
termination.

santé
éveillant des soleils de convoi­

tise qui transpirent 
lumiéri, lumiéron, lumiérou 

merci. Serge W. Potemkine

Michel FiasseP.S.
Piopolis

C’est une vaste conspiration 
contre Jean-Marc. On veut nous 
laisser croire que Jean-Marc est 
loin derrière, c’est faux! On veut 
nous laisser croire qu’il n’y a que 
72 fiashophiîes, c’est faux!

Tout le monde le sait, c’est 
Jean-Marc qui flash le plus et pis 
Chou pour Mme Payette.

Salut à tous! Restons solidaires 
dans notre solitude... On vote 
Jean-Marc.

Cher Bip bip,
Vraiment, vous me prenez par 

surprise. Vos intempestifs bip 
bip me laissent présager le pire. 
Je suis, il est vrai, 3.1416 dong 
floush au carré mais il ne fau­
drait pas exagérer. Je ne me 
sens pas de taille à trouver une 
solution à vos f=ma. virgule 
dont vous extraierez avec moi le 
fiongblou piff.

De plus, ayant été terrassé 
par une récente attaque de sur­
plus de V8 dans le sang, je ne 
peux supporter des oulng ouing 
du genre de ceux que vous 
m'avez fait parvenir.

Il est vrai, je le concède, que 
mon travail exige des 
fiuoououououwv/w quotidiens

Senneterre
Cher Serge,
et jusqu’au sommeil perdu dont 

erre l'ombre
autour de nous sans nous 
prendre
estompe tout, ne laissant 
que ce point en moi 
lourd lourd lourd 
qui attend le réveil au 
matin pour se mettre tout à 
fait debout
au milieu de moi détruit, 
désarçonné, 
agonisant.

Chérie) Claude,
Il s'agira en effet de l’injustice 

du siècle mais, on vous en repar­
lera plus tard. Quant à mes 
temps libres, il me faudrait quel­
ques précisions sur la nature de 
vos fréquentations et surtout sur 
les véritables intentions qu’avaient 
vos parents lorsqu'ils vous ont 
prénommé(e) Claude...

Bien à toi,
François Caron,

5117, boni. Rosemont, 
Montréal

Jerry Shears,
Christchurch

Nouvelle-Zélande
J.-M. D. Cher Jerry,

Merci pour ta'belle belle carte 
postale, mais tu avals déjà tout 
dit ça à Pierre Foglia... qui t’a 
“scoopé” une fois de plus.

M. Guy Robillard,
Excusez-moi, c’est encore moi. 

Celle-là je ne pouvais pas la lais­
ser passer sans rouspéter. Comme 
tous mes amis lisent tes Flashes,

désemparé,

rT rc
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Tino Malo-Waiter, 47 
ans, environ 5'4", 125 li­
vres. Joue au snooker 
depuis une trentaine 
d'années. Pantalons 
bleus, chemise rouge, 
veste verte.

Robert Paquette, 30 
ans, 5'11 ", 195 livres. 
Agent de relations entre 
employeurs et employés 
maritimes. Pantalon noir, 
chandail noir.

Tino Malo, prend sou­
vent des risques, tente les 
coups les plus difficiles, 
préfère inscrire des points 
plutôt que de placer son 
adversaire dans une po­
sition difficile.

Robert Paquette, tou­
jours calme, souriant mê­
me après de mauvais 
coups, le penseur du 
snooker. Il approche le 
snooker de la même fa­
çon que les échecs, en 
prévoyant trois ou qua­
tre coups à l'avance.

Tino Malo, troisième 
au tournoi de Hull l'an 
dernier. Joueur régulier 
mais sans palmarès.

Robert Paquette, fina­
liste au championnat ca­
nadien, champion du 
Québec en 1972, le futur 
successeur du grand Ché­
nier.

Les spectateurs sont 
massés autour de la table 
no 21 du Snooker Club, 
rue Mont-Royal. Certains 
sont arrivés à 4:00 heu­
res pour s'assurer une 
place aux loges, sur les 
premiers bancs, tout près 
de l'immense table verte.

Les retardataires, ceux 
qui n'ont pu se libérer 
avant 7:00 heures, sont 
debout sur les autres ta­
bles.

On fume énormément, 
on mange les chips of­
ferts par le vieux vendeur 
ambulant qui a toutes les 
misères du monde à se 
faufiler entre les mordus, 
on boit du coke.

Une demi-heure avant 
le match Malo-Paquette 
l'atmosphère est déjà ir­
respirable. On ouvre des 
fenêtres, quitte à prendre 
un rhume.

Les gamblers se promè­
nent, offrent du six contre 
cinq pour Paquette, bran­
dissent leurs billets, ten­
dent les appâts.

Le public des petites 
soirées de boxe. Tous les 
mordus du aoin y sont.

L'entrée est libre.

4 “La baguette du maître”, pro­
clame solennellement un petit 
homme moustachu, essoufflé par 
l'ascension, sans doute quatre à 
quatre, de la vingtaine de mar­
ches qui conduisent au four. C’est 
le hérault, le membre unique de 
l’avant-garde, l’aide-de-camp, le 
photographe, l'homme à tout faire 
et l’admirateur no l'de Robert 
Paquette.

On est surpris de constater qu’il 
transporte le précieux instrument 
par la poignée d’un étui de cuir 
semblable à tous les étuis de cuir 
au monde. On s’attendait plutôt à 
le voir tenir un coussin de velours 
sur lequel aurait été déposée, en 
deux morceaux, une baguette con­
stituée d’autre matière que le 
bois.

Les gens connaissent le nouvel 
arrivant et quelques personnalités 
locales du monde du snooker s’ap­
prochent de la porte pour serrer 
respectueusement la main et sou­
haiter la meilleure des chances à 
celui qui devrait bientôt émerger 
de l’ombre du couloir, à celui que 
l’on admire simplement, tout sim­
plement parce qu’il sait mieux 
que quiconque engouffrer des bou­
les dans des poches.

Paquette arrive. C’est un bon­
homme d’une très fraîche simpli­
cité, de la simplicité des gens qui 
fréquentent les salles de snooker. 
Il ne semble pas encore’très bien 
comprendre que l’on puisse s’inté­
resser à ce point à sa personne, 
que l’on attache une telle impor­
tance à sa réussite dans une acti­
vité qu’il ne considère que comme 
un passe-temps bien inoffensif.

Il répond maladroitement aux 
encouragements et se fraie rapi­
dement un chemin jusqu’à la 
table où, depuis une bonne quin­
zaine de minutes, son adversaire 
se fait l’oeil en frappant à l’aven­
ture tout ce qui se présente au 
bout de sa baguette.

Tino Malo n’est pas fait pour 
les foules nombreuses. Il est mal 
à l’aise, semble avoir hâte que le 
match commence pour en finir au 
plus tôt.

Il prête à peine attention 
“t’es capable Tino” qui échappent d’attaque par le flanc gauche et
à ces vieux habitués dont la seule semble bien décidé à éliminer une
ambition aurait été de jouer au petite rouge esseulée, abandonnée
snooker aussi bien que Tino pour à un demi-pouce de la clôture par
arracher quelques dollars supplé- ses soeurs de race,
mcntaires à d’éventuels pigeons.

Paquette lance un grand sourire effleure à peine la blessée et n’en
à Malo, Malo présente une grande démord pas, revient à quelques
main osseuse et jaune que l’autre pouces de son point de départ
étreint; Paquette vise quelques après avoir caressé une bande et
boules, en rate la majorité, “il ne salué la rose qui répond genti-
joue jamais bien en pratique”.

Les spectateurs sont patients.
L’attente vaut le coup, le vendeur 
de ’ “Coke, Seven Up, Pepsi,
Chips” aide à meubler les in­
stants.

Malo se lève, cherche quelque 
chose à l’autre bout de la table, 
la contourne, revient à son point 
de départ, se penche, ferme un 
oeil, scrute à nouveau le champ 
de bataille, jauge les possibilités
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La blanche se fraie un chemin,
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m ment en faisant un pas en ar­
rière.

T# “Beau coup”, lancent des con­
naisseurs. Quelques timides “clap 
clap” se font même entendre sui­
vis d’un très anonyme “t’es cor­
rect Tino”.
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On donne un dernier coup de

brosse au tapis, un beau mon- Mais le silence reprend posses- 
sieur” à veston et cravate impec- sion des lieux lorsque Paquette, 
cables s approche des finalistes au après avoir remonté son pantalon 
championnat de Montréal, leur 
offre de tirer à “tête ou bitch” le 
privilège de la casse.

Très digne, il lance: “Monsieur 
Paquette va casser, mister Pa­
quette will break”.

Le match commence.

? T %
SIV»

r-. sur son ventre, répond du tac au 
tac à la patience de Malo en ef­
fectuant lui aussi une manoeuvre 
de diversion.

» m -!a#)*

x
\ On n'en attendant pas moins du 

maître.
, , ,, , Tino examine la situation d’un

La jaune, la brune, la b;eue, la rapide coup d'oeil. II tentera la
verte, la rose et les 15 rouges 
s’offrent au carnage, à la savante 
colli ssi on. La noire,honteuse 
peut-être de sa couleur et de son 
immense importance, s’est réfu­
giée derrière le mur triangulaire

ma
première attaque du match. Bien 
décidé, il exécute de longs gestes 
de va-et-vient avec sa baguette et 
lance la blanche à l’assaut d’une 
rouge qui prend rapidement le 
chemin de la poche du fond, à 
droite.rouge.

Paquette se penche sur la table, 
étend le bras gauche, assujettit la 
baguette entre ses doigts experts 
et frappe la blanche qui, peu au­
dacieuse, se contente de déplacer 
quelques rouges pour immédiate­
ment battre en retraite et revenir 
vers son point de départ, bien ca­
mouflée derrière la jaune.

mi'­ ll reprend la cigarette qu’il 
avait négligemment laissée sur le 
côté de la table, répond aux ap­
plaudissements par un sourire et 
hoche la tête lorsque Paquette, 
beau joueur, le félicite au pas­
sage.

Il poursuivra ensuite sa razzia, 
exterminera la plupart des rou­
ges, s’acharnera sur la bleue et 
se retirera enfin, victime du man­
que de collaboration de la noire, 
après avoir inscrit 74 points.

Paquette applaudit, se lève, hé­
site, lance un grand sourire en ré­
cupérant lui-même une boule dans 
une poche et en la lançant sur la 
table pour signifier qu’il abandon­
nait.
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“Partie monsieur Malo, game 

mister Malo”.

Le “monsieur” ajuste son ves­
ton. replace les boules, et le deu­
xième match commence. Répéti­
tion du premier, à quelques va­
ria n t e s près. “Game mister 
Malo”.

Tino l’emporte finalement qua­
tre matches à un, au grand plai­
sir de tous ceux qui ont été les 
seuls à gager pour lui (!).

“Jetais hot, c’est toutte”,expli­
que le champion. “J’pense que 
Robert était pas tellement en 
forme.”

Les billets changent de mains. 
Tino est toujours rouge de confu­
sion pendant que Eddy Agha vient 
le congratuler bruyamment.

Paquette sourit toujours, se pro­
met bien de se reprendre en éli­
minatoires et de justifier une fois 
pour toutes les espoirs qu’ont pla­
cés en lui les promoteurs du snoo­
ker à Montréal.

Je n’ai pas regretté ma soirée. 
C’est dans un tout nouveau monde 
qu’on m’a fait pénétrer. Un 
monde insolite, très spécial et en 
même temps très ouvert.

La légende des salles-de-pool- 
lieux-d’étemelles-bagarres semble 
fausse.

“En Angleterre, me confie un 
des organisateurs, le snooker est 
considéré comme un loisir fami­
lial. On présente des matches à la 
télévision, tous les samedis soirs. 
11 faut populariser le snooker à 
Montréal.”

C’est là, de toute façon, qu’il 
fallait en venir.
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Super-performance des filles en descente
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L argent convient bien à Betsy
Soulignons qu’aujourd’hui, il s’agit 

d'une épreuve de deux manches. Lors 
du tirage au sort pour les positions de 
départ, hier, Judy Crawford a mérité 
la première place; Laurie Kreiner, la 
seizième; Kathy Kreiner, la dix-neu­
vième, et Betsy la 29e.

C’est donc dire qu’en deuxième 
manche, Judy partira au quinzième 
rang; l’ordre de départ des autres va­
riant selon les résultats obtenus en 
première manche.

Soulignons, pour faire changement, 
qu’il n’a pas cessé de neiger sur ce 
village de plus en plus paisible de St- 
Moritz. Les vieux, ici, disent que nous 
aurons un Noël blanc. Regardez, le 
vent du nord, disent-ils!!!

envoyé spécial de LA PRESSE
ST-MOR1TZ — Jamais pour le Ca­

nada, un succès n’aura été aussi re­
tentissant.

Que trois skieuses canadiennes réus­
sissent à se classer parmi les dix pre­
mières dans une épreuve d’un cham­
pionnat du monde de ski alpin, voilà 
bien un exploit qui vaille la peine 
d’etre souligné.

Betsy Clifford médaille d’argent; 94 
centièmes de seconde seulement der­
rière l'Autrichienne Anne-Marie Proell 
défaite une seule fois en descente au 
cours des deux dernières saisons et 
demie.

Kathy Kreiner: septième position; 
66 centièmes de seconde derrière l’Au­
trichienne Wiltrid Drexel, et d'une 
médaille de bronze.

très grande concentration; d’un désir 
très vif de réussir. Ne perdons pas de 
vue que Betsy en est à sa première 
saison complète en Coupe du monde 
depuis 1970.

Luc Dubois, lui, avait de la diffi­
culté à parler. Et lui, il a avoué que 
la performance de l’équipe féminine 
du Canada serait un heureux stimu­
lant pour toute cette jeune génération 
de skieurs qui s’apprête à prendre la 
relève.

Judy Crawford: la belle Judy, neu­
vième, à quelques poussières de 
Kathy.

Et s’il fallait décerner des médailles 
à ceux qui ont travaillé en coulisse à 
la réussite de cet exploit vraiment re­
marquable, il faudrait souligner le 
travail brillant de l’entraîneur Don 
Lyon et du responsable du ski alpin 
au Canada, Luc Dubois, un petit gars 
de chez nous.

Laissons d’abord parler Betsy:

“Je savais que j’étais capable de 
terminer parmi les cinq premières. 
Durant toute la saison, je n'ai à vrai 
dire pas connu de mauvaises descen­
tes."

Betsy n'a pas pleuré, elle a souri; 
joué un peu le garçon manqué, style 
qui d’ailleurs l’habille bien; et répété 
ses "sottises habituelles”.

"Déçue de voir Anne-Marie me de­
vancer? Mais pas du tout. Anne-Marie 
est la meilleure! Personne ne peut la 
vaincre.”

Pourtant, il s'en est fallu de peu; 
une meilleure poussée au départ et la 
Canadienne décrochait la médaille 
d'or.
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Mais ne la réprimandons pas trop. 
Cette dpuxième position, hier, est le 
résultat d’un travail incessant. D’une
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de m’y retrouver”; et bien, peut-être 
redeviendra-t-elle la championne 
qu’elle a déjà été.

COMMENT EXPLIQUER 
UNE TELLE PERFORMANCE?

A vrai dire, le tout a commencé la 
veille de la descente, mercredi. Il nei­
geait et la visibilité était mauvaise. 
Mais des ordres très sévères ont été 
donnés à chacun des membres de l'é­
quipe canadienne.

Même s’il ne s’agissait que d’un 
exercice, Lyon leur a intimé l’ordre 
d’y aller à fond.

Tandis que les autres skieuses 
étalent en balade, quelques-unes 
même s’arrêtaient complètement afin 
de ne pas risquer une blessure, nos 
Canadiennes mettaient les bouchées 
doubles.

"Ce matin, voyez-vous, de continuer 
Lyon, elles se sont présentées confian­
tes et rassurées puisque dans ce tracé 
elles s’y étaient déjà aventurées à 
fond. Je crois que c’est ce qui a fait 
la différence.”

Le fartage des skis a également 
joué un rôle prédominant. Si les Fran­
çaises, les Américaines et les Alle­
mandes n'ont pas bien fait, hier, c’est 
justement à la suite de l’application 
d’une cire pas tout à fait appropriée 
sur leurs skis.

"Toute la semaine durant, nous 
avons expérimenté différentes sortes 
de cire. Nous savions, hier, laquelle 
était la bonne.”

Aussitôt l’épreuve de la descente 
terminée, Lyon a obligé ses quatre 
mousquetaires à s’entraîner pour la 
dernière épreuve des dames à ces 
championnats, le slalom.

"Judy et Betsy m’ont impressionné. 
Je crois que nous avons de bonnes 
chances de nous faire valoir.”

Judy
posture

Betsy et 
en belle Schmautz 

se retrouve 

à Boston
B Voici donc les résultats de cette 

première manche:
1— Michèle Jacquot (9) France, 

48:79;
2— Hanny Wenzer (10) Liechtenstein, 

48:81;
3— Rosie Mittermaier 13) R.F.A.. 

49:20.
Ont été disqualifiées: dans cette 

première série: Anne-Marie Proel, 
Linda et Barbara Cochran et Chris 
Zechneister.

Les Canadiennes: lie, Betsy Clif­
ford (29), 50:83; 13e, Judy Craw­
ford (1), 50:85: 20e, Kathy Kreiner 
(10), 52:47. Sa soeur Laurie a 
chuté et a été disqualifiée.

C’est donc dire que les Canadien­
nes Judy Crawford et Betsy Clif­
ford sont encore dans la lutte. 
Judy, dans cette première manche, 
a skié très prudemment. Quant à 
Betsy, elle n'a pas cessé d’attaquer 
et elle eut réussi un bien meilleur 
temps n'eut été de quelques gestes 
maladroits.

Soulignons que, dans les deux 
premières séries, soit parmi les 30 
premières skieuses à prendre le dé­
part, pas moins de 10 ont été dis­
qualifiées, après avoir chuté ou 
raté des portes. Parcours très sé­
lectif, quoi!__________

de notre envoyé spécial
ST MORITZ, Slalom dames;
ST-MORITZ, SLALOM DAMES;

PREMIERE MANCHE:
Il a cessé de neiger mais afin de 

donner plus de chance à celles qui 
partiront les premières, on fera, 
appel à trois ouvreurs au lieu de 
deux. Visiblité excellente.

Mais quand même, à cause de 
cette nouvelle neige fraîchement 
tombée, les premières à prendre le 
départ seront nettement désavanta­
gées.

Dans la deuxième manche, l’or­
dre de la première série de skieu­
ses étant inversé on a donc choisi 
un autre parcours. Chacun des tra­
cés comprend 52 portes.

A Saint-Moritz, il est dix heures 
quinze du matin lorsque Judy 
Crawford, dossard no 1, accepte le 
signal du départ. A Montréal, il est 
4:15 heures.

La deuxième manche a lieu à 
13:00 heures, sept heures, heure de 
Montréal. Il vous sera donc possi­
ble dans notre deuxième édition de 
vous procurer les résultats finals et 
nous l'espérons, quelques brefs 
commentaires des Canadiennes en 
lice.

LIGUE
NATIONALE

Boston 
bat les
Blues 5-3

"D'autant plus, ajoute-t-elle, que je 
n'ai pas vraiment bien skié. J'ai com­
mis quelques erreurs; mais ça ne me 
fait rien, Anne-Marie est la meil­
leure...”

VANCOUVER (PC) — Les Ca­
nucks de Vancouver, derniers au 
classement de la division Ouest de 
la ligue Nationale, ont échangé leur 
meilleur compteur, Bobby 
Schmautz, aux Bruins de Boston en 
retour des services de Chris Od- 
son et Fred O’Donnell.

Schmautz a récolté 26 buts en 49 
matches dans l’uniforme des Ca­
nucks tandis qu'Oddleifson en réus­
sissait 10 et O’Donnell cinq.

Phil Maloney, instructeur et di­
recteur-gérant des Canucks, a ex­
pliqué la transaction en ces ter­
mes; "C'est simple, nous obtenons 
deux jeunes réguliers des Bruins 
en échange d'un seul joueur”.

Maloney a jouté que les Bruins 
accorderaient aussi des considéra­
tions futures à son équipe mais il 
n’a pas élaboré.

Oddleifson et O’Donnell seront en 
uniforme demain soir alors que les 
Canucks se mesureront aux Red 
Wings de Détroit. Schmautz, lui, 
sera prêt à temps pour la rencon­
tre Bruins-FIyers de Philadelphie 
samedi soir également.-

Ce n’est pas la première fois que 
Betsy nous raconte cette histoire: les 
94 centièmes de seconde de retard sur 
la championne Anne-Marie, sur un 
parcours qui a nécessité près de deux- 
minutes à franchir, peuvent bien y 
trouver là toute leur explication.

I

Selon UPI, PA
Greg Sheppard a été à l'origine 

de deux buts marqués en période 
médiane en l'espace de 34 secondes 
pour mener les puissants Bruins à 
une victoire de 5-3 aux dépens des 
Blues de St-Louis, hier soir au Gar­
den de Boston.

Le jour où Betsy aura décidé d’être 
la première en descente, elle le sera. 
Comme elle a décidé qu’hier c’en 
était assez et qu'il lui fallait cette 
deuxième position.

La même chose en slalom géant. Le 
jour où Betsy, l’enfant terrible du ski 
canadien, cessera de nous casser les 
oreilles avec ses sornettes, telles: 
"Ah! vous savez, le slalom géant, ce 
n’est plus pour moi. Je suis incapable

Les Blues avaient d'abord pris 
une mince avance de 2-1 en deu­
xième période, mais la furieuse at­
taque des Bostonnais a produit 
trois buts rapides qui ont littérale­
ment coupé le souffle aux Blues.

Wayne Cashman a été l’auteur 
du filet initial à 8:00 exactement 
en faisant dévier un dur tir de 
Gary Doak posté à la ligne bleue.

Deux minutes plus tard, Shep­
pard a exécuté une passe parfaite 
à Fred O’Donnell devant la cage 

• du gardien des Blues John David­
son, mais ce dernier a paré le tir. 
Le retour de lancer a cependant 
été capté par le défenseur Carol 
Vadnais qui lui, a touché la cible.

Le ministre Phaneuf avait 
préparé une belle surprise.. Brancato 

instructeur 
des Riders

e

les buts premiers de la réunion-con­
sultation ont quasi achoppé.

Il devait y être question, certes, de 
l'éventualité de la création d'un Insti­
tut provincial des sports mais com­
ment en discuter quand le ministre a 
déjà pris sa décision et qu’un groupe 
de travail vient d'être formé pour en 
étudier le processus de création ? La 
même chose, ou presque, avec la 
Commission athlétique, quoique les 
journalistes ont pu faire accepter cer­
taines modifications d'importance au 
projet de loi avant qu'il ne soit sou­
mis en Chambre.

Quant aux autres sujets à l'ordre du 
jour, ils ont été négligés, faute de 
temps. On a glissé rapidement sur les 
Jeux olympiques; on a pu faire ad­
mettre au ministre Phaneuf qu'il est 
définitivement contre l’ingérance de 
l’Etat (donc, du Haut-Commissariat) 
dans les conflits internes des fédéra­
tions ou organismes sportifs québé­
cois; enfin, on n'a même pas touché 
au crémage du gâteau des Jeux du 
Québec.

Après avoir confié que dès avril

par François BELIVEAU
envoyé spécial de LA PRESSE

Le ministre Paul Phaneuf avait con­
voqué plusieurs journalistes sportifs 
dans le but précis de dialoguer amica­
lement avec eux des problèmes de 
l’heure dans le sport "puisqu’il faut 
compenser l’absence d'opposition au 
Parlement par la cueillette d’opinions 
susceptibles de guider notre adminis­
tration”, mais cette réunion tenue à 
l’édifice "G” du gouvernement provin­
cial a finalement fait place à une 
sorte de conférence de nouvelles où il 
fut annoncé, entre autres, la création 
prochaine d’un Institut provincial des 
sports et la présentation en Chambre, 
dès l’ouverture de la prochaine ses­
sion, d'un projet de loi préconisant la 
création de la Commission athlétique 
du Québec.

Le ministre Paul Phaneuf, responsa­
ble du Haut-Commissariat, en se mon­
trant aussi généreux dans ses révéla­
tions, a obligé involontairement les 
journalistes à digérer ce qu'il venait 
de leur jeter en pâture, si bien que

prochain. Mission Québec '76 pourra 
disposer de la somme de $1 million 
pour venir en aide aux athlètes québé­
cois catalogués parmi l’élite et qui 
possèdent des chances réelles de pren­
dre part aux Jeux olympiques dès 
1976: et après avoir fait allusion à un 
bureau de placement pour athlètes, 
afin de favoriser l’embauche de l’é­
lite, outre les emplois déjà offerts par 
le gouvernement, ainsi que la forma­
tion d’un groupe d’étude qui doit met­
tre au point un programme d'anima­
tion visant à améliorer la condition 
physique des six millions de Québé­
cois, le ministre et ses acolytes, ont 
fait part de la création du fameux In­
stitut provincial des sports "pour as­
surer un lendemain québécois aux 
Jeux de 1976...”

Le ministre Phaneuf a donc annoncé 
la création d’un groupe de travail 
composé de 15 hommes (une salade 
de directeurs ou de présidents de 
quelque chose dans le monde du 
sport), lequel entreprend immédiate­
ment l’étude des mesures à prendre 
pour créer l'Institut et le rendre fonc­

tionnel le plus tôt possible. Le groupe, 
présidé par Claude Bouchard, direc­
teur du laboratoire des Sciences de 
l’activité physique de l’Université 
Laval, doit rendre son rapport dès le 
début du mois de mai prochain, au 
terme d’une étude accélérée.

Les membres du groupe, tous des 
spécialistes dans le sport, sont Lau­
rent Bélanger, le père Marcel de la 
Sablonnière, Yvan Dubois, André Hu- 
neault, Jean-Marc Lalande, Fernand 
Landry, Ronald Landry, le Dr J.P. 
Lavigne, Claude Lefebvre, Roger Le- 
gault, Jean Lemieux, André Simard, 
Gérald Simond et Simon Saint-Pierre.

Le tout, idéalement, devrait com­
mencer à fonctionner à l’été 1975, ce 
qui déjà est un peu tard.

D'autre part, le ministre Phaneuf a 
pris la décision de proposer le projet 
de loi pour la création de la Commis­
sion athlétique du Québec dès l'ouver­
ture de la prochaine session parle­
mentaire, ce qui signifie entre autres 
que les trois commissions athlétiques 
municipales déjà existantes (Montréal, 
Québec et Sherbrooke) disparaîtront 
dès son entrée en vigueur.

44e BUT 
D'ESPOSITO

Enfin, 34 secondes plus tard, 
Sheppard, une fois de plus a effec­
tué un relais parfait sur le bâton 
de Johnny Bucyk bien posté à l’en­
trée du filet des Blues. Bucyk n’a 
eu qu’à contourner la cage et à en­
filer le disque derrière un Davidson 
impuissant. Les Bruins ont alors 
pris une avance définitive de 4-2.

C’est toutefois, le grand maître 
du Boston, Phil Esposito qui a ou­
vert le pointage à 5:11 du premier 
vingt, mais Gary Unger, la jeune 
vedette des Blues est venu niveler 
les chances 1-1 avant la fin du pre­
mier engagement en déjouant les 
calculs du gardiens des Bruins, 
Ross Brooks.

Il s’agissait, par ailleurs, du 46e 
but d’Esposito, maintenant installé 
confortablement en tête des comp­
teurs de la ligue Nationale.

Pierre Plante et Greg Polis ont 
été les deux autres marqueurs des 
Blues.

OTTAWA (PC) — George Brancato 
est, officieusement le nouvel instruc­
teur en chef des Rough Riders d’Ot­
tawa de la Ligue canadienne de foot­
ball, l’équipe qui, en 1973, a remporté 
la coupe Grey.

Un porte-parole de la direction a 
annoncé, hier, que Brancato avait ac­
cepté de signer le contrat, mais qu’il 
n’apposerait sa signature que lorsque 
Jack Gotta aurait officiellement dé­
missionné de son poste.

Gotta avait révélé, lundi, qu’il avait 
signé un contrat de cinq ans comme 
instructeur et gérant général de la 
nouvelle équipe de Birmingham, Ala., 
de la Ligue mondiale de football, pour 
un montant de $250,000.

Quant au porte-parole des Riders, il 
a ajouté que Brancato, jusqu’à main­
tenant instructeur adjoint de l’équipe 
de la capitale nationale, prendra la 
relève de Gotta aussitôt que ce der­
nier aura officiellement résigné ses 
fonctions.

Bien que le porte-parole des Rough 
Riders n’ait donné aucun détail sur 
les clauses du contrat, l’ancien flan­
que ur des Alouettes de Montréal au­
rait accepté un contrat de trois ans.

les flashes Cashman, Hodge et
de bob Kehoe dans l'AMH?

LES FLYERS 
DE JUSTESSE

D’autre part, à Philadelphie, 
Terry Crisp a enfilé son huitième 
but de la saison vers la fin du troi­
sième engagement pour procurer 
aux Flyers une victoire de justesse 
de 5-4 aux dépens des Penguins de 
Pittsburgh.

Les Flyers ont comblé un déficit 
de 4-3 lors de cette dernière pé­
riode avec l’aide de Bobby Clarke, 
tandis que Ross Lonsberry y allait 
de son 21e but de la saison.

Les Flyers ont ainsi gâché le 
premier match du nouvel instruc­
teur des Penguins, Marc Boileau, 
embauché hier par la direction du 
Pittsburgh afin de remplacer Ken 
Shinkel qui venait de recevoir son 
congé, vu la piètre tenue de ses 
protégés depuis l’ouverture de la 
saison.

Les Penguins sont venus niveler 
les chances à deux occasions du­
rant la rencontre et ont même pris 
les premiers une avance de 3-2 à 
mi-chemin en deuxième période à 
la suite d’un lancer précis de Jean 
Pronovost qui a ricoché sur l’é­
paule du gardien Bernard Parent.

Il faut cependant ajouter ici que 
les Flyers jouaient à court de deux 
hommes...

Dans l’AMH, Brian Morenz a en­
filé trois buts et André Lacroix a 
obtenu cinq passes, hier soir, alors 
que les Knights du New Jersey ont 
vaincu les Sharks de Los Angeles 
7-4 dans un match de l’Association 
mondiale de hockey disputé devant 
4,986 spectateurs.

Un porte-parole de l’équipe de Phi­
ladelphie de l’AMH a confirmé la liste 
secrète publiée par "A Propos” et 
composée de joueurs de la ligue Na­
tionale de hockey. Le vice-président 
du club a confirmé que Derek Sander- 
ion, Wayne Cashman et Ken Hodge 
des Bruins de Boston, de même que 
Thommie Bergman des Red Wings de 
Détroit, et Rick Kehoe des Maple 
Leafs de Toronto avaient déjà été 
pressentis par cette équipe de l’Asso­
ciation Mondiale. Il a même révélé 
que deux de ces joueurs avaient déjà 
accepté les offres du club et qu’un 
troisième devait le faire dans un ave­
nir très rapproché.

Morales, le voltigeur Pepe Manquai et 
le lanceur Dale Murray ont aussi 
signé des contrats.

Les Braves d’Atlanta nous font sa­
voir que leurs six premiers contrats 
avaient été signés hier. Les frères 
Niekro, Phil et Joe, Ron Swoboda, 
Jimmie Collins, Jimmie Freeman et 
Jim Breazeale ont posé leur signature 
au bas des documents.

XXX

Les Islanders de New York ont en­
voyé le gardien John Resch et le cen­
tre André St Laurent à leur filiale de 
Fort Worth dans la ligue Centrale.

Les Fires de Chicago de la ligue 
Mondiale de football ont réussi un 
coup de maître hier en s’assurant les 
services de Virgil Carter, ex-quart-ar­
rière des Chargers de San Diego de la 
ligue Nationale.

Les Chargers, cependant, ont mis 
leur premier choix au repêchage sous 
contrat hier. Bo Matthews, un centre- 
arrière, est surtout reconnu pour son 
habileté à bloquer... et son très bouil­
lant caractère.

La ligue de football Southwestern a 
intenté une poursuite de $5 millions à 
la ligue Mondiale de football qui au­
rait empiété sur son territoire et pres­
senti quelques-uns de ses joueurs en­
core sous contrat.

I-es Lions de la Colombie-Britanni­
que de la ligue Canadienne de football 
ont accusé un net déficit au cours de 
leur dernière saison d’opération et ont

lancé un S O S. à leur gouvernement 
provincial.

L’Association Canadienne de Canoë 
a fait savoir qu’elle insisterait auprès 
du Comité Olympique International 
pour que soient présentées en 1976 des 
épreuves en rivière trouble comme ce 
fut le cas à Munich en 1972. La ville 
de LaSalle a même été indiquée 
comme lieu possible d’une telle com­
pétition.

Serge Severd, Jacques Laperrière et 
Jacques Lemaire manqueront à l’ap­
pel demain soir alors que le Canadien 
recevra la visite des Rangers de New 
York.

La quatrième épreuve de slalom 
géant inscrite dans le cadre des com­
pétitions de la coupe Pontiac aura 
lieu aujourd’hui et demain au Mont 
Ste-Anne.

Lee Elder a joué 71 et a rejoint Le­
brun Harris au premier rang de la 
classique Bob Hope.

Une équipe de Limoilou a défait des 
représentants d’Amiens 8-0 lors du 
match d’ouverture du tournoi de hoc­
key Pee Wee de Québec devant plus 
de 10,000 spectateurs.

XXX
L’Américain Stan Smith a éprouvé 

toutes les misères du monde à dispo­
ser du jeune Chris Mettram en trois 
sets lors du tournoi de tennis disputé 
à St. Petersburg.

Le pilote automobto français Jean- 
Pierre Beltoise a été condamné à un

an de prison avec sursis et à sept ans 
d’interdiction de courir en Argentine à 
la suite d’un incident survenu lors des 
1,000 kilomètres de Buenos Aires.

Le Polonais Jan Bechleda a été dis­
qualifié aux championnats du monde 
de ski alpin pour avoir refusé de se 
soumettre à un test anti-doping.

Les Belges Eddy Merckx et Patrick 
Sercu ont remporté hier les Six Jours 
cyclistes d’Anvers.

Le Britannique Ken Buchanan a 
remporté hier une victoire aux points 
en 10 rounds contre Jese Peterson de 
Porto-Rico.

Les Red Wings de Détroit ont an­
noncé que le défenseur Thommie 
Bergman avait aggravé une blessure à 
un genou et qu’il serait inactif au 
cours des deux prochaines semaines.

XXX
Le Yougoslave Nikki Pille s’est joint 

aux Homards de Boston de la World 
Team Tennis.

L'équipe de Boston dans la ligue 
nord-américaine de soccer portera le 
surnom de les Minutemen.

Al McDonough, blessé lors d'un 
match de hockey mercredi, repose 
dans un état satisfaisant à l'hôpital. 
Les médecins procéderont aujourd'hui 
à des examens aux rayons-X dans le 
but de déterminer s’il y a eu fracture 
du crâne.

Les Red Wings de Détroit ont rap­
pelé le gardien de buts Doug Grant et 
ont renvoyé Bill McKenzie à leur 
club-école de la Virginie.

Laval 
bat les 
Dynamos

Le National de Laval a comblé un 
déficit de 2-0 et a infligé un revers de 
5-2 aux Dynamos de Shawinigan, hier 
soir, dans une des deux rencontres au 
programme de la Ligue junior ma­
jeure du Québec.

Les buts du National, qui a dominé 
64-25 dans le chiffre des lancers, ont 
été l’oeuvre de Richard Dutton, Dave 
Logan, Yvon Vautour, Réjean Per­
reault et Marcel Roussel. Jean Thibo­
deau et Onil Leclerc ont compté pour 
Shawinigan.

A Cornwall, devant 1,679 specta­
teurs, Gary Macgregor a marqué trois 
buts et les Royals ont défait les Sa- 
guenéens de Chicoutimi 7-4. Allan 
Wagar, Bob Murray, Bob Ferguson et 
Bob Chase ont réussi les autres filets 
des vainqueurs tandis que Daniel Re­
cours, avec deux buts, Jean-Paul Le­
blanc et Jean-Guy Dufour ont riposté 
pour Chicoutimi.

XXX
Le Commissaire du baseball, Bowie 

Kuhn, a déclaré hier que la ville de 
Toronto était tout au haut de la liste 
des candidates logiques à une fran­
chise dans la ligue Nationale.

Au baseball toujours, les Red Sox 
de Boston ont mis 16 joueurs sous 
contrat dont le lanceur canadien Reg­
gie Cleveland. Rico Petrecelli et Dick 
McAuliff sont aussi du groupe.

Les Reds de Cincinnati ont annoncé, 
eux, que Phil Gagliane et Larry Stahl 
avaient aussi signé leurs contrats en 
vue de la prochaine campagne.

A Montréal, le lanceur Mike Terrez, 
le joueur de premier but Mike Jorgen­
sen et quatre autres joueurs ont ac­
cepté les propositions de Jim Fanning. 
Les receveurs Barry Foote et Joie
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MERCREDI
Chicago 2, Minnesota 7 

Québec 3, N.-Angleterre 0

HIER
New Jersey 7, Los Angeles 4 

AUJOURD'HUI 
Québec à Vancouver 
Houston à Edmonton 
Minnesota à Winnipeg 
N. Angleterre à Cleveland

DEMAIN
Toronto à Cleveland 
New Jersey à Chicago

DIMANCHE
Québec à Edmonton 
Houston à Winnipeg 
Chicago à Los Angeles 
Minnesota à N.-Angleterre 
Toronto à New Jersey

SOMMAIRE

HIER
NEW JERSEY 7, LOS ANGELES 4

Première période
1 Los Angeles: Vcncruzzo (24)

(Thomas)
? Los Angeles: Garwasiuk (4) 

(McDonald et Horton)
3 New Jersey: Morrison (13)

(Lacroix et Morenz)
4 New Jersey: Perry (14)

(Bradley et Block)
5 New Jersey: Morenz (II)

(Peacosh et Lacroix)
* Los Angeles: Walters (12)

(Thomas et Veneruzzo)
PUNITION: Morenz, NJ 13:09.

Deuxième période 
7 Los Angeles: White (5)

(Leblanc)
* New Jersey: Seeper (1)

(Block et Morenz)
9 New Jersey: Morenz (12)

(Lacroix)
PUNITION: Tardif, LA 14:07.

Troisième période
10 New Jersey: Jones (10)

(Ferguson et Lacroix)
11 New Jersey: Morenz (13)

(Peacosh et Lacroix)
PUNITIONS: Horton. LA 3:23. Ser-
viss, LA m. conduite 4:09, Reich- 
muth, NJ 6:12.

Chicoutimi 4, Cornwall 7DIMANCHE
Shawinigan à Chicoutimi 
Québec à Hull 
Sherbrooke à Montréal 
Cornwall à Sorel 
Drum’ville à T .-Rivières

CLASSEMENT 
(Division Est)

conditions de neige |PREMIERE PERIODE
I Cornwall: V/agar 

(Lupinctte)
7 Chicoutimi:

1:74

Les chiffres disent que... 15: ISLeblanc
(Verreault el Dufour)
PUNITIONS: Chase 5.06. Quintal
5:26, MacGregor (min., mai.), Tree 
cey (incon. de partie), Nazar (incon­
duite de partie double min.). Quintal 
(min., mai.) 11:27, Quintal (15:45).

DEUXIEME PERIODE
3 Cornwall: MacGregor 

(Murray)
4 Chicoutimi: Dufour 

(Sans aide)
5 Chicoutimi: Lecourt 

(Desforges et Quintal)
6 Cornwall: MacGregor 

(Paterson)
7 Cornwall: Murray

(Disotell el MacGregor)
PUNITIONS: MacGregor 0:45. Con 
v/ay 1:10, Duncan 8:46, Distell 13:51.

TROISIEME PERIODE
I Cornwall: Ferguson 

(MacGregor ei Wagar)
9 Cornwall : MacGregor 

(Sans aide)
10 Chicoutimi. Lecours 

(Dufour)
11 Cornwall: Chasé 

(Ferguson)
PUNITIONS: Dubois 1:32. Duncan
5:22. Conway 9:35. Waqar 13:36.

2:21

3:35
Avant que la saison ne commence, les experts corn- 

paraient déjà Denis Potvin à Bobby Orr. Eh bien, les 
chiffres tendent à 
avaient raison.

Et 48 matches jusqu’ici, Potvin a réussi 10 buts et 
lecolte 24 assistances pour 34 points, soit sept seulement 
de moins que Bobby Orr, à sa première saison. De plus, 
il occupe le premier rang des compteurs de son équipe 
tout en étant premier au chapitre des punitions avec 129 
minutes.

7:11

A) Qualité de la neige, surface et base
B) Epaisseur moyenne de la neige damée
C) Epaisseur de la dernière chute
D) Date de la dernière chute
E) Précipitation totale de la semaine
F) Nombre de pistes ouvertes
G) Remontées

14:06prouver que ces fameux experts 0:34
14:34

7:51G P N Bp Bc Pts
41 8 1 443 217 83 
38 12 2 380 231 78

17:12
Sorel 
Québec
Shawinigan 22 25 3 262 254 47 
Chicoutimi 14 37 0 195 344 28 
T.-Rivières 14 38 0 225 363 28

14:12

STATIONS16:17 A OREGION DES LAURE NT IDESJOUETTE * *
4:05 17:37

PREVISIONS aujourd'hui généralement ensoleillé. Maximum 10 Aperçu pour 
demain, ensoleillé 
Mont Garceau 
Mont Castor

10:45 matinée et nébulosité 
^ran./F. dur 10-18 
G ran./F. dur

ssante en lin de journée.
opèrent 
opère.i

01 016:31 9-11 1 0 13(Division Ouest)
Cornwall 37 11 I 304 201 75 
Sherbrooke 30 22 0 247 246 60
Montréal 28 18 3 322 235 59
Laval 22 26 3 251 302 47
Drum ville 18 33 1 214 311 37

9 43 0 157 296 18

COMPTEURS

3:1*Une autre preuve de la valeur de ce dernier, est que 
les Islanders ont déjà accumulé 41 points au classement 
en 51 matches alors qu'ils en avaient amassé 30, au 
cours de toute la saison dernière. Et défensivement ils 
ont accordé 70 buts de moins que l'an dernier.

NORMAND FARLY

Gran. F. dur 
Gran./Art. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. 
Gran./F. dur 
Gran./Art. dur 
Gran./F. dur 
Graft Art. dur 
Gran./Art. dur 
Gran./F. dur 
Gra./Gla./Dur 
Gran./Art. dur 
Gran./Art. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran./Art. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. art 
Gran./F. dur 
Gran Art. dur 
Gran./F. dur 
Gran./F. dur 
Gran, Art. dur 
Gran. F. dur 
Gran F. dur

opèrent
opèrent
oper»nl
operc.pt
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
opcrcn»
opèrent
opèrent
opèrent
opèrent
onerent
opèrent
opèrent
onerent*

Mont Olympia 
Mont Habitant 
La Marquise 
Mont Ste-Aqathe 
Mont Faustin 
Mont St Sauveur 
Mont Yvan Coutu 
Mont Avila 
Sun Valley 
Côte 40-80 
Edphy-La Calèche 
Belle Neige 
Mont Plante 
Dom. D’Ailleboust 
Mont Avalanche 
Ml T remblant Sud 
Ml Tremblant Nord 
Ayers Ski Centre 
Vallée Bleue 
Belle Pente 
Mont Sauvalqe 
Mont Fugcre 
Mont Laval 
Mont Alla 
La Sapinière 
Gray Rocks 
Mont Blanc.
Mont Alouette

10-18
10-14
15-18
17-18

1 40
1 0 Aa io
i o 44:09
1 n 919:58

611 1 0 712:44
10-15
10-14
10-18
17-27
12-14
12-15 
15-20 
10-14 
12-15 
10 16 
12-34 
12-27

1 0 1614:04
1 0 16
I 0 8
1 O 11Hull î o 5

CLASSEMENT 
(Division Est)

LANCERS PARLANCERS PAR: 1 O 1Cornwall
Chicoutimi

ASSISTANCE: 1.679,

12 15 15—52
13 15 15—43

16 9 15—34 
19 4 1—31 

Gardiens: New Jersey; McLeod, Wil­
kie, Los Angeles.
Assistance: 4

New Jersey 
Los Angeles

1 o 10
1 0 10

B A Pts
91 111 182 
71 93 164 
70 82 152 
59 84 143 
80 54 134 
67 67 134 
41 83 124 
46 77 123 
58 57 115 
54 52 106

i o 6
G P N Bp Bc Pts

29 22 2 194 176 60 
27 23 3 194 169 57 
26 25 4 212 193 56

iLarouchc, Son. 
Déziel, Son. 
Cosette, Sor. 
Cloutier, Que. 
MacGregor, Cor. 
Cocas. Que. 
Nantais, Que. 
Dumais, She. 
Chouinard, Que. 
Sirois, Mtl

0 5.984hockey i isN.-Angl.
Québec 
Toronto
Cleveland 24 23 5 160 166 53 
N. Jersey 23 29 2 159 198 43 
Chicago

1 0 10
9 11 1 0 II

10-15 1 0 7
LIGUE MAJEURETQUE) ~| 9 12 1 0 3courses 15-13

13-15
10-15
15-18
10-15
22-60
10-18
12-14

I 0 7
1

UGUE NATIONALE SOMMAIRES
HIER

DIMANCHE
Montréal 5, Sorel 12 
Québec 6, Sherbrooke 5 
Cornwall 8, Shawinigan 5 
Laval 5, Chicoutimi 1 
T.-Rivières 8, Hull 5

LUNDI
Drummondville 2, Laval 6

1 0
22 23 3 155 166 47 i o m

1 2
LUNDI i o 17

INSCRITSSt-Louis 3, Boston 5
PREMIERE PERIODE

1 Boston: Esposito (44)
(Hodge et Cashman)

2 St-Louis: Unger (26)
(Plante et Awrey)
PUNITION: Polis 0:13.

DEUXIEME PERIODE
3 St-Louis: Plante (18)

(Polis)
4 Boston: Cashman (14)

(Doak)
5 Boston; Vadnais (10)

(O'Donnell et Sheppard)
6 Boston; Bucyk (17)

(Sheppard)
PUNITION: Marcotte 1:25.

TROISIEME PERIODE
7 St-Louis: Polis (15)

(Sans aide)
5 Boston: Marcotte (15)

(Oddieifson cl O'Reilly)
PUNITIONS: O'Donnell 4:11. O'Don­
nell, Gassofl. Angotti majeures 17:24, 
Vadnais 18:41. Smith 19:71.

LANCERS PAR

1 7( Division Ouest)Aucun match i o •>
Houston
Winnipeg 26 23 4 184 183 56
Edmonton 27 24 0 179 173 54
Minnesota 26 25 I 203 189 53
Vancouver 20 32 0 191 219 40
L Angeles 20 34 0 161 215 40

30 17 4 203 138 64 PREMIERE COURSE 
Trot — non-gagnant* 

de S ISO. par départ 

BOURSE 11,100

5:45MARDI
Canadien 3, Saint-Louis 2 
Minnesota 2. NY Islanders 6

SKI DU SOIR
Mont Habitant 
Mont Avila 
Mont Olympia 
Dom. D'Aillcbousl 
Mont Laval

Tous les soirs, dimanche excepté.
Tous les soirs, dimanche et lundi exceptés 
Tous les soirs excepte le dimanche 
Lundi-mercredi et vendredi-samedi.
Tous les jours dimanche compris.

SOMMAIRES
HIER

Shawinigan 2, Laval 5

17:25

1 Flag Raiser
5 Mizelte Tony
9 Conray Duchess 

0:55 3 Licking Speed
7 Speed O V/yn 
4 Rocket Drummond 
7 Peter Jo AZoraka 
I Anthony S
6 Avon Emily

J. P Gauthier 5-7 
P. Robillard 3-1 

R. Seaman 41 
R. Gingras 9-2 

R Livernoche 5-1 
C. Rochelcau 6 1 

S. Pleau 8-1 
J Foley 1-1 

V. Bourgon 17 1

7:14
MERCREDI

Canadien 3. Minnesota 4 
Détroit 2, Toronto 2 
NY Island. 0. NY Rangers 6 
Buffalo I. Los Angeles 5 
Vancouver 2. Californie 4 
Atlanta 1. Chicago 1

SKI DE FOND
Edpjy-La Caleche 
Mont Habitant 
Parc AAt-Trcmblant 
Parc Paul-Sauvp 
Au Petit Bonheur 
A/ont Laval 
Golf de Piedmont 
Glendale St-Auqusfin 
A/ont St-Sauvcur 
Ayers Ski Centre 
Dom D'Aiiieboust

PREMIERE PERIODE
1 Shav/inigan; Thibodeau 

(Leclerc et Poisson)
2 Shav/inigan: Leclerc 

(Hamelin)
PUNITIONS: Logan 8:56, Latendress» 
14:4?, Gingras 19:40.

DEUXIEME PERIODE

1-1 Ouvtfrt
Ouvert
Ron
Passable
Ron
Ron
Ron *

18Dur
Dur

Dur
Du'-
Dur

MARDI
Drummondville 2, Cornwall 12 
Sherbrooke 5, Québec 13 
Hull 4, T.-Rivières 0

HIER
Chicoutimi 4, Cornwall 7 
Shawinigan 2, Lava! 5

AUJOURD'HUI
Chicoutimi à Hull 
Québec à Montréal 
Drum’ville à Shawinigan 
Sorel à Sherbrooke

11:00 IIIS
75-25JSCOMPTEURS10:00 15:0, SS15

B A Pts ssta10:3,
7 115Carleton. T 

G. Howe, H. 
Harrison, E 
Lawson. V 
Hull, W 
Connelly, M 
Walton, M 
Lacroix. NJ 
Lund, H 
Climie. E 
B. Campbell, V 18

2!) 45 74 3-315
19 51 70 3-3153 Laval: Dutton 

(Hamel et Dupuis)
4 Laval: Logan 

(Sans aide)
PUNITION: Leclerc 9:03.

TROISIEME PERIODE

4:19 DEUXIEME COURSE 
Amble — non-gagnants 

de $125. par départ 
BOURSE $1.700

M1524 un451 57 17 1,1,17,1.17 27 64 3313
10:3.3

35 29 64HIER
St-Louis 3, Boston 5 
Pittsburgh 4. Philadelphie 5

AUJOURD'HUI
Buffalo à Californie 
Chicago à Atlanta

1 Mighty Ad 
? Ocean Dot 
5 Granby Dream 

5:53 t Band cf Gold 
4 Sams Lass

14:23 9 Mountain Banker
7 Rusty Major 
3 S. H. Shrimp 

2b—*< 3 Brunella Fury
I—25

O Fition 5 2 
O. Steacy 3-1 

R Ouessy 4-1 
J P Gauthier 9-2 

P. Lacharité 5-1 
R. Berard 6-1 
J. Hébert 8-1 

W. Norris 10-1 
Y. Poirier 12-1

REGION DE GATINEAU OUTAOUAIS29 35 64 5 Laval: Vautour 
(Hamel et Dupuis)

* Laval: Perreault 
(Giguêre)

7 Laval: Roussel 
(Trottier et Dutton)

LANCERS PAR

? 41

24 37 61
21 40 61
19 41 60

PREVISIONS généralement ensoleillé Aujourd'hui. Max. 15 Aperçu pour 
PREVISIONS généralement ensoleillé. Aujourd’hui: maximum 15. Aperçif
pour demain ensoleiné durant ta journée et nébulosité croissante en fin de 
journée.
//.ont Ste-Marie 
Edelweiss Valley 
Vorlage 
Camp Fortune 
Mont Cascades

St-Louis
Boston

7 11—26
8 16—34

GARDIENS: Davidson, St-Louis;
Brooks, Boston.
ASSISTANCE: 15,003.

Pittsburgh 4, Philadelphie 5

8
10-16 3
10-16 3 1 0
10-16 3
10-19 3 I 0
13-20 1 29 0

1 0 Opèrent
Opèrent
Opèrent
Opèrent
Opèrent

Gran F. cur 
O far. F . dur 
Gran. F dur 
Oran F d-jf 
Gr„r, C . dur

10 27:$o 57
Laval
Shawinigan

19 25 
U S

1 039 57
3TROISIEME COURSE 

Amble — Alloc, 
pour âge et sexe.

A réclamer 
BOURSE $1.900

DEMAIN
NY Rangers à Canadien 
Minnesota à Toronto 
Pittsburgh à NY Islanders 
Philadelphie à Boston 
Détroit à Vancouver 
Los Angeles à St-Louis

ski ou SOIR
Dans tous le* centra-, excepté au Mont Ste-Marie.PREMIERE PERIODE

1 Philadelphie: Schultz (15) 
(Van Impe 

7 Pittsburgh:

RESULTATS A BLUEBONNETS'2:36
et Dornhoefcr)
MacDonald (26)

(Pronovost et Demarco)
3 Philadelphie: Schultz (16)

(Nolct et Kindrachuk)
4 Pittsburgh: Lukowicn (5)

(Kelly)
PUNITIONS:
2:41. Dupont 4:45, Clarke 8:09, Cle­
ments, Demarco 14:08.

7 Quick Goldie 
I Aubrey v/hitefoot
3 Bruce Rick
4 Alton Agent
7 Emmett Lobeil
5 Ohio Kay
6 Princess Little

A Boucher 5-2 
J P. Charron 3-1 

R Samson 4-1 
G. Gendron 9 2 

Y. Gamache 5-1 
a. Degui 

M. Pelletier 8-1

3:43
PREMIERE COURSE — TROT — BOURSE SI 200

Conducteurs
4 1 ne/ fiendron G

Charron IP
3 ne/ Boucher S

5 4 ut» Pleau S 
Filion G 
RobiHard P 
Poirier Y

B cou Moreau R 
Bruyère R

3 40 ? 80 ? 10
MO S 90 

S 30
2 10 1 PISTE RAPIDE

BOURSE S1 800SIXIEME COURSE AMBLE
' . Omit Fin

F 7 ? 2 7 1 4 .
1 1 7 4.

? fi fi fi 5 1
4 3 3 114.
3 7 7 1, 3 S
1 S S S fi fil
fi a a a 7 7 .
1 4 4 4 4 8 1
5 9 3 9 9 3

11:13 0 ’ . Droit Fin Cote»
FO 70

Cote»
1 30

Fl on
.. 32 45

Conducteur»

Harnache Y 
Redard A 
Mac lavish 0 73 40
Filion G .
Oumorit G .....  15 55
Gendron G

0
Mountain Pnrte
Caoer Kirl 
Swan Root 
Trader Dillnn 
Royal Court 
Rodettex Bov 
Flirt Bayer 
Cocagne 
Domes Bov

5 5 5 Be
4 3 1 3» ? ? 1
117 7 3
7 9 9 fi,
fi 7, 1 1 1 B 2 .
9 fi fi R fi fi .
? 4 4 4 7» 7 3
R 8 R 9 9
3 / 7 7. 8 9

SKI Export a
17:03 Crown King

Holden Armb'n R 1 
Piggy Bank 
Silver Button 
Fly Fly Way 
Car ben Bunt*»
Miss lady Byrd 
Rig Dick 
Fashion Row

7-CROWN KING 
l -GOLDEN ARMBRO 
2—PIGGY BANK 
DUREE 29 4 1 03 1 1.36.1 2 06 1 PISTE RAPIDE

IBRD
Kindrachuk. Paradis» 1695

4 70 QUATRIEME COURSE 
Trot — non-gagnants 
de $306. par départ 

BOURSE $2.700

DIMANCHE
Canadien à Philadelphie 
St-Louis à NY Rangers 
Minnesota à Boston 
Buffalo à Vancouver 
Pittsburgh à Chicago 
Los Angeles à Atlanta

CLASSEMENT 

(DIVISION EST)

3 85 36 00DEUXIEME PERIODE
5 Pittsburgh: Pronovost (22) 

(Apps et Stackhouse)
4 Philadelphie: ski-sécurité ski-joie

26 65 
.. 11625 

30 80 
25 50

11:04
.. 54 40 

57 10
7 Ralphus Mi r 
5 V/yncrest Torn 
9 Main Nib 
l P. of Sterling
7 Rocket Angus 
h Charger Lobcll 
1 Matt Coats
4 Ransom
8 Dandy Mir

G Gendron 5-2 
Pas nomme 3-1 

J P. Gauthier 4-1 
V. Archambault 9-2 

R. Samson 5-1 
J. Cyrenne 6-1 
A. Bedard 8-1 

R Francocur 8-1 
A. Déguisé 10-1

16:33Lonsbcrry (21) 
(Dornhoefer et Jim Watscn) 
PUNITIONS: Pittsburgh banc 2:34
Crisp. Lagacé mineures, Clement. Be 
verley majeures 6:59, Dupont 9:17 
Barber 9:36, Schock 15:08. Va 
19:29, Ashbee 19:50, Jim Watson 
conduite 20:00.

lâchant* P 
Picard M 9 45

6 MOUNTAIN PRIDE N 
4 CAPER KIO 
1 SWAN ROOT 
DUREE

4 60 2 60 3 00
2 50 2 60 -%-P' V'5 10

À31 2 105 3 1 31 3

Am/rTROISIEME PERIODE
7 Pittsburgh: Demarco (4)

(Stackhouse et Pronovost)
8 Philadelphie: Clarke (22)

(Saleski et Joe Watson)
9 Philadelphie: Crisp (8)

(Dupont et Ashbee)
PUNITIONS: Lonsbcrry

ry. Paradise 13:01,
Stackhouse 15:17. Dornhoefer mineure, 
mauvaise conduite 16:30.

LANCERS PAR:

DEUXIEME COURSE — AMBLE — BOURSE SI .300 
0 ' .
9 6 fi 7 5 1 3

2 112 1
3 7 7 R fi
fi 2 3 4 4
2 6 5 2* 2 5 2
5 9 9 9 7 6 3 .
1 3 1 3 3 7 2 .
8 4, 4* 5* 8 82.
4 8 8 6* 9 9

0:17 SEPTIEME COURSE — AMBLE — BOURSE SI .800 
■ Droit Fin

4 7 7 5« 3 1
5 le 2 ! 1
9 5 5 6 5 3.
1 2 3 3e 2 41.
8 9 9 9? 7 5 ne/
3 fi fi 7 fi fi
2 3 4 4 8 7
7 4e 1 24
6 8 8 8 9 9

CINQUIEME COURSE 
Alloc, pour age et sexe 

A réclamer 
BOURSE $1,400

A
1 « Droit fin Conducteurs

Chartier A 
lâchante P 
Gendron G 
Charron JP 
Foiev J . 
Filmn G 
Rourgon G . 
Goddard R

?1 35 
F 2 25

0 . Conducteurs
Gendron G 

? tete MacDonald M. .. 3.70 
Grise S 
Picard M 
Charron JP 
Filion G 
lllonde A 

8 3 * Gauthier JP .. . 71 65 
Robichaud G . .. 6 60

. 8 70
4:56

. -
Fleet Sandy 
leadership 
Grey Wav 
Marcella Inbell 
Re mm Hanover 
Buckeye t First 
Bonny Slrathair 
Spangler Frost 
Volo Mir

G P N Bp Be Pts
35 9 6 222 135 76 
31 13 6 180 137 63

Thom fin Ayr 
Goodyan 
C Mon John 
Dale Scot 
0 Conns Arlms 
Swan Range 
Bengali Blue 
Just Missed 
Archie Adios

4- --THOM 80 AYR ..................
5— G00DVAN
I—CM0N JOHN 
DUREE 3V4 1 05 1 1 37 2 09 4 PISTE RAPIDE

714:12Boston 
Canadien 
NY Rang. 26 15 11 192 154 63 
Toronto

i8 Keystone Noble 
? War Cry
l Mar Con Rick 
1 Darn Good Night
5 Romeo Flick*
9 Henry Bunter
7 Good Nit* Jim 
4 Carillon
6 Duke Speed

A. Bedard 5-2 
B. Coté 3-1 

G. Gendron 4-1 
C. Grenier 9 2 
Y. Poirier 5-1 
M. Picard 6-1 

J. P. Gauthier S-i 
A. Boucher IO-1 

J. L. Vilandre 12-1

7 9(1 6 357:06. Lons-
Barbar U:38.

. 8 50 
? 75 

. 1000

FI 10 
43 00 
24 40 

. 12 30

r~.
24 17 11 190 153 59

1 SO
Buffalo 
Détroit
NY Island. 14 24 13 125 165 41 
Vancouver 12 30 8 134 192 32

22 24 6 165 176 50 
19 25 8 171 211 46

21 20 
13 35

)7 1 t—72. 10 22—«1
Pittsburgh 
Philadelphie

GARDIENS- Brown. Pittsburgh; Pa­
rent, Philadelohie.
ASSISTANCE: 17,007.

!S FLEET SANDY .
7 LEADERSHIP
3— GREY WAV ...........
DUREE 31 1 1 03 3 1 35 3 2 10 3 PISTE RAPIDE
PARI DOUBLE (5-91 S78 60

44 70 13 60 1 1 30
... 4 00 3 80

.. 19.40 7 10 5 10
. 5 70 3 10

SIXIEME COURSE 
Amble. A réclamer $4,506 

BOURSE $1,500

! 7

W2W
H. *< V

4 90 5 30 S:4 Anderson Dale
2 Outerail
1 Adios M Angus 
R John Silver A
3 Logan Count 
7 S. Peter Bee
5 Jolie Richelieu
6 Abe Cadet 
9 Bandmaster

Aussi éligible 
Scot F tick a

G. Gendron 5-2 , 
Y. Gauthier 3-1 I 
Pas nomme 4-1 

A. Hanna 9-2 | 
Pas nomme 5-1 
R. Samson 6-1 

D. MacTavish 8-1 
D. Filion 10-1 

H. Côte 12-1 !

/(DIVISION OUEST) ■.

£fiPhilad.
Chicago 
St-Louis 
Atlanta
L. Angeles 19 24 8 141 159 46
Minnesota 16 24 12 158 185 44
Pittsburgh 14 32 5 141 190 33
Californie 11 36 7 139 226 29

ASSOCIATION MONDIALE32 11 7 177 104 71 
24 11 15 169 106 63 
22 22 7 145 139 51 
19 23 10 132 149 48

HUITIEME COURSE — AMBLE — BOURSE S2.200 
j ' « Droit fin 
5 4, 4 1

5 6 6 St 5 21.
2 3 3 3 1.
4 2e 2

8 9 9 9 3 5
3 6 6 6

3 8 8 7. 7 7 2
2 7 7 8 9

11119

ÀTROISIEME COURSE AMBLE — BOURSE S2.300 
' . Oiait Fin

55, 4 1 .
7 7 6 6 2 cou

6 3, 3 4 3 3
3 2 2 2 2 4
7 11115 1
4 fi 6 7, 7 6 7 .

43, 5 7 11
1 8 8 8 8 8

0 .
D est wood Coppef 9 5
Easy Forward 
Pam,Hi H«nove< 6 2»
Norman Drummond 1 4
Sam I Am
Sh ,»ds Delight 4 3
Glencoe Valley 
Daniel Buntei 
Jay 0 Adios

9--CRESTW000 COPPER 
5 —EASTY FORWARD 
6—PARNEllI HANOVER 
DUREE 30 1 1 03 1 1 34 4 2 OS
QUINEllA (5-91 SUI 20

Conducteurs
Hanna A 
Poirier Y 
Hebert J

4 tet# Gendron G
• Grise S
• Bedard A 

Miller I
6 • Gingras R .

Cote C .

Cotes
.. 21 55

0 Conducteurs
Gendion G 
Hann< A 
Poirier Y 
HeDet! J 
Mac Ta visu 0 
Miller T 
Charron JP 
Boucher A

Cotes
Fl 65
2445
1240

SAMEDI
Houston 2. N. Angleterre 5 
Minnesota 4. Cleveland 2

Goldies Ta» Bov 9 5
Stage Presence 5
Ballad Senator 
Lord Saisberrv 
Capital Gam 
Trudv Mac
Chevi Ridge lad 2 4
Di fions Please

8- GOLDIES TAR BOY
5 STAGE PRESENCE
6 BALLAD SENATOR
DUREE. 31 3 1 05 0 1 36 5 2 01

4 90
9 05

FI 55 mY. Poirier2 70 9 SO
45 45 >>

15 75DIMANCHE
New Jersey 3. Quebec 5 
Minnesota 4. Toronto 5 
X. Angleterre 1, Cleveland 3 
Chicago 2 , Winnipeg 4 
Los Angeles 2. Edmonton 5

LUNDI
Houston 7, New Jersey 1

MARDI
Winnipeg 1. Chicago 3 

New Jersey 0, Houston 4 
Cleveland 1, Minnesota 4 
Edmonton 0. Vancouver 8

SEPTIEME COURSE 
Amble. A reclamer 

handicap $5,500 
BOURSE $1,700

4 15 9 60
10 55 51 30.. 5 90 7 320

COMPTEURS 5 30 3 10 2 SO
1 1 70 5 00

7 Tony Raid
3 H. S. Richelieu
5 Mischievous M.
1 G. River Dahn
6 Kaboom
8 S. O. Mouette
2 Countess Mir 
a Armbro Kyle
9 Fight Back 

Aussi éligibles 
Shatter May 
Jet Kent

Y. Gamache 5-2 
S. Grise 3-1 

G. Gendron 4-1 
R. Samson 9-2 

Pas nomme 5-1 
J. P. Gauthier 6-1 

M. Giguère 8-1 
M. Picard 8-1 

Pas nomme 10-1

45 10 15 40 6 50
7 10 5 00 conseils-ski EXPORTAB A Pts

48 47 93 
23 56 79 
36 34 70 
36 28 64 
15 43 58
17 39 56
18 37 55 
29 25 54 
26 28 54 
23 31 54

S.60 « 90
PISTE RAPIDEEsposito, R.

Orr. R 
Hodge. V.
Martin. Ruf. 
Hextall, Min.
Park, R.
Ullman, T. 
Goldsworthv, Min. 
Sittler. T.
Gilbert. R.

PISTE RAPIDE

en collaboration avec
l’alliance des moniteurs de ski du Canada

par John Hanna, AMSC

QUATRIEME COURSE — TROT — BOURSE S1 .800
NEUVIEME COURSE — TROT — BOURSE SB OOO

* < Omit Fin Conducteurs Cotes
MacTavish D FO 65

. Ponton R 
• Gendron G 

Boucher A 
Grise S

0 ‘ e Droit Fin Conducteurs
• Gingras R

Gendron G 
tivernoche B 
C'eroui F 
Hebert J

6 te te RobiHatd P
7 dis Turcotte W
8 dis Gauthier JP

Gilion G

Cotes
385Impish Minpar 

Victory BeU 
Papou
Tay Town lady 
A F Baron 
lon/o Hanover 
Vie s Charm 
Rapid Progress 
Berber s Tie 
le 17» Impish Nimbar fini 1 ei place 9eme

7 4 ? 2e 2 1
9 2 3 3 3 2 2
3 3 4 5 4 3 1
111114
6 7e 7 7e 6 53
2 8 8 8 7
8 5 54, 5
4 6 6 fie 81
5 9. 9 9 9 9

0 S Pleau 
T. Miller8 50 Montreal 

Kentucky Blend 
Template 
Quohill Hanover 
Ragareui Dundee 4 5

5—MONTREAL 
3—KENTUCKY BLEND 
1 — TEMPLATE
DUREE 30 4 1 04 2 1 36 2 07.

5 4, 4 2* 2 1 1 .
3 le 11 1 2
1 3 3 4 4 3
2 2 2 3 3 4 1

5 5 5 5

2 85 3 70
1635 HUITIEME COURSE 

de 225.00 par depart 
Amble non-qagnanfs 

en 73-74 
BOURSE $2.100

8 16
4 35 945

s:?<os A 30 virages
parallèles

17 00 3 30 2 90 2 20
2 40 2 30 »"F2 4S 8 Leldon

7 Battle Sharp
5 Counsel Angus
9 St-Léger
2 Kappa Ltd
a Jocelyn Burster
3 Mr True
6 Vaoo Pick
1 W. L. Clipper

Y. Gamache 5-2 
S. Grise 3-1 

Y. Gauthier a-l j 
G. Gendron 9-2 

L. Jobin 5-1 1
R. Gingras 6-1 
a. Bedard 8-1
a Hanna F-l

S. Boucher 10-1 I

86 90 2 50
PISTE RAPIDE

MONT HABITANT Pour effectuer des virages 
parallèles, gardez le corps 
au-dessus des skis. Evitez un 
trop grand mouvement de rota­
tion. sinon vos skis se retrouve­
ront à plat.

L épaulé extérieure ne doit 
pas "trainer ", car vous risquez 
de vous asseoir sur le ski place 
vers le haut de la pente. Venfiez 
votre position comme suit pla­
cez vos bâtons devant puis der­
rière les hanches, de maniéré 
a ce que les lanières se tou­
chent. Feignez quelques vira­
ges; vos bâtons vous indique­
ront la position de vos hanches. 
Elles doivent être a égalité avec 
vos skis.

J VICTORY BEU 
3 PAPOU 
T TAY00WN LADY 
DUREE 32 1 I 06 3 I 36 3 2 10 2 PISTE RAPIDE
OUINEUA 13 91 626 30

19 00 6 60 4 00
i 50 4 40: . ohn -.«nna AMSC

'fl'T'D fortune
HuM. Que

►
xh DIXIEME COURSE — AM BLE — BOURSE S2 OOO 

D
9 fie 2 1 1
8 3e 1 2 2 2 2
2 7 fi 5e 5 3 1.
5 1e 3 4 4 4
6 2 5 6 7 5

8 7 6 6 1 .
4 8e 4 4e 3 7 5
1 5 7 8 8
3 4» 9 9 9 9

5 90
. Oteit Fin Conducteurs

1 ne: Piouffe Y
Samson R

. Charron JP 
Bedard A 
Filion G 
lâchante P 

8 dis Rocheteau C
MacTavish 0

r
F0 80ST SAUVEUR DES MONTS. P.O JJ Scarlet 

Great Lynn 
Sandy Shore 
Oxford Pete

960
NEUVIEME COURSE 
Trot. Gagnants de plus 

de 4,000.00 en 73-74 
BOURSE $5,000

NOUS GARANTISSONS DE BONNES CONDITIONS «20CINQUIEME COURSE — AMBLE — BOURSE ST.8OO
• Omit Fin

1 3 3 2e 1 1
2 4 4 4e 2 2 2
7 7 7 7e 5 3 2
3 6 6 5e 4 41.
8 8 8 9 6 5 5 .
9 5 5 6 7 6 9 .
4 2 2 3 3 7 7
6 i9 9 8 8 8 3
5 1 1 1. 9 9

9 25 /de ski sur 2 pistes. Le "Petit Vin" et la "Grande Allée", ou 
nous avons fabrique de la neige artificielle 24 heures par 
jour Durant les derniers 8 jours.
Venez vous en rendre compte, par vous même.

/t*0 Conducteurs Cotes
• Chambeilana G . 3 40 

Gendion G 4 10
Giguere M
tachante P 27 75
Brosseau JH 22 45
MacTavish D 30 45
Grise S 
Hebert J 
Gauthier JP

José 6 70
Revwm Millie 
False Command 
Newsiar Mir 
Fashion Streak 
Justly Clean 
Gemini Joe 
Orchard Kitty 
Captain Lyss 
Heik Ah

Chester Hanovn 7 9
Rigaud Eden 
Hr lieu Fleune 
Powerful Wave

23 95 J. P Gauthier 5-2 
A Bedard 3-1 

S. Grise 4-1 ; 
V. Bourgon 9-2 
C. Pelletier 5-1 
S. Boucher 6-1 

J. Heoert 8-1 
M. Picard 81 

P. Lacharite 10-1

4 Quick
1 Speed To Burn
5 Sanford Hanover
2 Mighty Emperor 
4 Happy Monarch
3 Nimbless Mir
8 Gallatin
9 Prince Ezra 
7 El Sol

26 35
13 70 31 60

26 30Prendre sortie 38 de Iautoroute des Laurentides. 
A 30 minutes au nord de Montreal \X9—J J SCARLET 

I —GREAT LYNN 
2—SAN0YSH0AE 
DUREE 31.2 1 05 2 1 31 2 2 08 4 PISTE RAPIDE
EXACTA 0-8) S33 20 
ASSISTANCE 1.145 
PARI-MUTUEL. SSI7 334 00

3 (0 3 00 2 60
S 10 4 30

7 80RENSEIGNEMENTS: 861-2283 350
F ? 35»

j#
4 05

DIXIEME COURSE 
Anble n.-g. 
par depart

BOURSE $1,900

1 REYWIN MILLIE 
? FALSE COMMAND 
7 NEWSTAR MIR 
DUREE. 31 1 03 4 1 35 7 ? 07 2

1 10 5 00 4 30 
5 60 4 40

de 175.00 
en 73-74

6 90
S. Pleau 5-2 . 

S. Boucher 3-1 
Y. Gauthier 4-1 , 

G. Surprenant 9-? j 
A. Boucher 5-1 !

a. Hanna 61 
G. Gendron 81 J 

M. Picard 81 
P. Lâcharilè 12-1 '

1 Lullis 
9 Love Bomb
4 Esther Herbert 

. 7 Meadow Jacob
I ? Yogi Sweet 
I 6 Trail Boss

5 Valleyfield Spin 
8 Cherry Frosting 
3 Windbreaker

Aussi éligibles 
Buck Bayama 
Flying Success

PISTE RAPIDEDISTRICT ELECTORAL DE:

SAINTE-ANNE
U

Si vous tirez de Carrière por­
tez plus de poids sur le ski exté­
rieur. Les épaulés doivent sui­
vre la direction du virage.wo,

"I G Filion 
J. HebertRapport sommaire des dépenses électorales de Université du Quebec a Runouski

■\M. GEORGE SPRINGATE :#MAITRISE EN OCÉANOGRAPHIE VENDREDI LE 8 FÉVRIER
19h30 OUVERTURE OFFICIEUE

Cenlie Lival

SAMEDI LE 9 FEVRIER
FILMS POUR ENFANTS 

10 h Ecole Jean-lemoiide
Pere-Vimont 
Boileau

14 h St-leopold. Fabreville
Prince-Rupert 
Leblanc. Chomeder 

20 b 30 COURONNEMENT
Eglise Ste Beatrice, lute vil

DIMANCHE LE 10 FÉVRIER
El 16 h PECHE SUR GLACE 

Fabreville
13 h RAUYE 0 AUTOS (Familial)

_  Cenlie tival

!

CLUBl’Université du Quebec a Runouski otite un programme ri enseignement et rie 
techetches inultidisciplmaues conduisant au grade rte maîtrise es sciences 
(océanographie»

CONDITIONS D'ADMISSION : diplôme rie 1er cycle en sciences putes avec 
moyenne cumulative de B nu l‘equivalent 

DUREE : Environ 2 ans

candidat : LIBERAL pour les conditions-neige
et les conseils-ski écoutez.„DE GOLF

elections generales du 29 octobre 1 973. 25 milles du centre d'achit Rockliedaux
Accepte 

présentement 
un nombre 
limité de 

candidatures 
de membres

S Néant 
S 800.00 
S 6.093 86 
S 335.25 
$ 490.13
$ 8.005.56
S Néant

1. Dépenses personnelles du candidat ....
2. Location de locaux ......... . . . . . . . . . . . . . . . .
3. Services .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
4 Frais de voyages et louage de voitures
5. Articles fournis ..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
B Publicité. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
7. Creances contestées ...... . . . . . . . . . . . . . . . . .

PROGRAMME
Jeudi 7h20. vendredi 7h20 et 17h45, samedi: 7h40, 8h40 et >6h<S. 
dimanche. 7h20 et 8050.

CHGM pour les conseils-ski a 7h55 du km* au samedi

CHOU pour les conditions-neige et lesconseils-skt
Mercredi 7h45 jettdi 7h45 et 17h45 vendredi 7h45 e< T7h4à, 
samedi. 7h45, 8n45 et 1 7h45, dimanche 7h45 et 8h45.

1) Enseignement
• 5 cours dans les disciplines fondamentales rie ( océanographe 

(biologie, chimie, geologic, physique) dont ? en oreanogiaphie 
chimique

• l cours d océanographie experimentale
• 1 cours specialise au choix de l'etudiant
• 2 séminaires 

2» Recherche
L etudiant doit nouisuivie ries recherches dans sa discipline pin 
pie appliquée an milieu manu et presenter un memoue de matin

A TARIFS 
PRIVILÉGIÉS

s ,
/

se.$15.724 80TOTAL:
-T»S:les demandes ri admission seront reçues jusqu au 1 et avril 1H74 Peur 

obtenir des formules d admission, on est pue de s ariiesseï au.
Ecrire aujourd hui 
pour obtenir une 
entrevue ou des 

informations

0»CARNAVAL 

LAVAL
DEREGISTRAIRE 

Université du Quebec 
300, (îvenue des Ursulines 
Rimouski, Quebec 
G5L3A1

m) Lx ,
Signe: Wade Kenny d.d.s.

Nom de l'agent ulïivivl

Public par lp préside ni ri p lovtinn dudit disi ript élpploral.

CASE 14286 
LA PRESSE 

Moritreal 
H2Y1K9

du 8 au 
17 FEVRIER CLAUDE LAVOIE 

Conseits-SUi
GUY THIBODEAU 
Conditions-Neige

/FS: Y
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SIXIEME COURSELIGUE JUNIOR (QUEJ LES pi DE SERGE CHOIX KJ SAMARDogolf Répétera 
Avec la pôle ? 
Votre roulette

4—Anderson Dale 
1—Adios M. Angus 
7—Speedy Peter Bee

DIMANCHE
Longueull 5, Granby 4 

Grand’Mère 8, Ste-Foy 6 
Lac Mégantic 7, Beauport 3 
Le Cap 3, Thetford Mines 2 

Waterloo 7. Rosemont 3 
St-Jérômc 3, St-Jean 2 

LUNDI
Waterloo 4, Longueuil 3

MARDI
St-Jérôme 12, Granby 6 

Saint-Jean 4, Rosemont 3 
Le Cap 4, Beauport 8 

Lac Mégantic 4, Ste-Foy 3

HIER
Longueuil 8, Rosemont 7 

AUJOURD'HUI
Ste-Foy à Thetford Mines 
Lac Mégantic à Le Cap 

Granby à St-Jean 
Rosemont à Waterloo

DIMANCHE
St-Jean à St-Jérôme 
Waterloo à Granby 

Longueuil à Rosemont 
Beauport à Thetford Mines 

Le Cap à Ste-Foy 
Grand’Mère à Lac Mégantic |

! ïvSiW *****

I
1010 ouest, rue Sainte-Catherine,

>:• Montréal ÿ;

OMNIUM BOB HOPE SEPTIEME COURSE(collaboration spéciale)LEE ELDER 
LABRON HARRIS 
HUBERT GREEN 

GRIER JONES 
JOHNNY MILLER 

JOHN LISTER 
JOHN MAHAFFEY 

MIKE REASOR 
MIKE MCCULLOUGH 
J.C. SNEAD 
BOBBY NICHOLS 
JOHN JACOBS 

JIM WIECHERS 
MARK HAYES 
MILLER BARBER 
BOB STANTON 

DAVE HILL 
BERT YANCEY 
DWIGHT NEVIL 
LARRY HINSON 

BOB WYNN 
BOB UNGER 

GEORGE KNUDSON, (T) 
JACK EWING 
BOB MURPHY

69 71 140
70 70 140 
72 69 141 

72 69 141 
72 69 141
70 71 141
71 70 141
72 69 141 

69 73 142
71 71 142
74 63 142
75 67 142
75 67 142 
63 74 142
73 70 143
72 71 143 

71 72 143
71 72 143
74 69 143
76 67 143 

76 67 143
73 70 143
72 71 143 
71 72 143
74 69 143

1—Green River Dahn 
6—Kaboom
8—Scampi O Mouette

Le gagnant 
Finit très très fort 

A surveillerPREMIERE COURSE
3—Flag Raiser 
5—Mizelle Tony 
9—Conray Duchess

Cette fois, c’est vrai 
Son rival dangereux 

Bon négligé
HUITIEME COURSE

En pleine forme 
Toujours prêt 

Vient de ganer

8—St-Leger 
7—Battle Sharp 
3—Mr. TrueDEUXIEME COURSE

1—Mighty Act 
9—Mountain Banker 
7—Busty Major

Tout fin seul 
Attention 

Un bon conducteur NEUVIEME COURSE 4454, rue
S’il veut y aller 

Un bon vieux 
Peut aussi gagner ici

6—Happy Monarch 
4—Quick
1—Speed to Burn

TROISIEME COURSE

MM3—Bruce Pick 
7—Emmett Lobell 
2—Quick Goldie

Prendra les devants 
Peut répéter 

En grande forme DIXIEME COURSE
2—Yogi Sweet 
1—Lullis 
6—Trail Boss

Clé de l’exacta 
La classe 
Attention

QUATRIEME COURSE
La clé de l’exacta 

La classe 
Nous l'aimons bien

9—Main Nib 
1—Pride of Sterling 
3—Matt Coats LE MEILLEUR : ANDERSON DALE sixième.

CINQUIEME COURSE DOSSIER

TOTAL

26 sur 140

8—Keystone Noble 
1—Mar Con Rick 
3—Darn Good Right

Pour le beau Georges 
Avec Gilles Gendron 

Une bonne chance

HIER

1 sur 10

MOYENNE

18.6%

CLASSEMENT 
(DIVISION OUEST)

La loi de l’impôt et les deductions 
du constable Eeriand

G P N Bp Bc Pts
Longueuil 29 12 4 288 208 62 
Waterloo 25 14 5 256 209 55 
St-Jérôme 25 14 4 153 178 54 
Rosemont 15 33 4 212 201 34 
Granby 
St-Jean

12 26 5 218 271 29 
12 29 0 162 283 24

(DIVISION EST)
26 11 6 186 153 58 
21 12 9 206 200 56 ' 
19 19 4 209 169 42 
18 20 5 198 199 41 
12 20 9 152 164 33 ; 
10 24 7 177 229 27

Még. Lac 
Le Cap 
Ste-Foy 
Beauport 
Thetf. M. 
Grand "M.

g Jm#?#: BMW#■

■

m*
TOURNOI PEE WEE 

DE QUEBEC .
CLASSE AA
Quéoec: Limoilou 8, Amiens: France 0
CLASSE A
Jonquière 6, Granby 3 
Thetford 4, Beauport 0 
Tro,s Rivières 3, Sainte-Foy 2
CLASSE B
St-Georges de Beauce 4. 
Ancienne-Loreîte 2

'

:i\

:0-Ê
mm#

w» m1. ! , mLIGUE AMERICAINE ' aw

,

.are#CLASSEMENT 

( Division Nord)
GP N Bp Bc Pts

N. Haven 30 15 7 202 157 67 
Providence 29 21 6 247 174 64 
Rochester 26 15 10 201 173 62 
Voyag.
Boston 
Spring!.

m
■I,. -OT

. - *\ - yv»' -> >' •»$*

| M
v. .i.,y''iMnmpam

- -Y- %
,, ?- .

IL J «sas24 20 10 178 150 58 
16 32 7 166 215 39 
12 24 12 156 193 36

: - "reS«tir ' mmV .
mSmt. ' y . ï m ■eSOw■I# .

(Division Sud)

29 15 9 221 160 67 
27 18 5 179 159 55 
26 18 6 175 160 58 
19 30 6 162 215 41 
18 28 8 153 201 41 
13 33 6 143 222 32

HIER
Virginie 5, Jacksonville 4 

AUJOURD'HUI 
Jacksonville à Baltimore 

; New Haven à Richmond 
1 Cincinnati à Rochester 
; Providence à Springfield

maFHcrshcy 
Baltimore 
Cincinnati 

1 Jacksonv. 
Virginie 
Richmond

m-
i m

I - 3K- 5-Ÿ « H/OI#
.

M fe’îIMOI

m ■

f

$•

' ■a. %trh■

m

0^ 1
1

ski /. Ri

'illf
.

&
T\v55 /AUX CHAMPIONNATS 

DU MONDE
Voici le classement de la descente 

dames des championnats du mcndt- de 
ski alpin:

A.-M. Proell-Mcser (Aut)
2) Belsy Clifford (Can)
3, W. Drexel (Aut)
а) Monika Kaserer (Aut)
5, M.-T. Nadig (Su!) 
e: Cnstina Tisct (Ita)
7) Kathy Kremer (Can)
3 Toril Foerland (Ncr)
»l Judy Crawford (Can)

10) Fabienne Serrât (Fra)
1' Bern. Zurbriggen (Sui)
12) Jacq. Rouvicr (Fra)

Hanny Wenzel (Lie)
14) Evl Mlttermaier (Brd)
15) Michéle Jacot (Fra)
16) Laurie Kreiner (Can)
17) Cindy Nelson (USA)
15) Christiane Ray (Fra)
1>» Marianne Heftl (Sui)
7'ji Marilyn Cochran (USA»
Apres doux .-preuves (géant et des­
cente) le classement provisoire du com­
biné féminin est le suivant:

i A .-M. Proell-Motcr (Aut)
2) Fabienne Serrât (Fra)
3) Monika Kaserer (Aut)
*, Jacq. Rouvier (Fra)
5> Judy Crawford (Can)
б) Cristina Tisoî ( Ita) 
it Hanny Wenzel (Lie)
8) Bestsy Clifford (Can)
9» Marilyn Cochran (USA)

10) Toril Foerland (Ncr)
11) Sandra Poulsen (USA)
15) Travdl Trelchl (Brd)
13 Paola Holer (Ita)
14) Mltsuyo Nagumo (Jpn)
15) Barbara Plkon (Jug)
16) Carol Gadsden (Aus)

a M'
';K

t
SA

N

V
-

;'V'

1.50.84
1.51.78
1.52.15
1.52.40
1.51.47
1.52.52 
1.52.81 
i.53.07 
1.53.12 
1.53.46 
1.53.4?
1.53.53 ! 
1.53.80 
1.53.88 | 
1.54,26 , 
155.24 
1.55.37 | 
1.55.72 | 
1.55.95
1 56.12

K# i:r

.

.

B

mm \
6\ *ÆI"

m fi
Æm■

T* '
6.98 pts
'

16.45
19.36 
23-03
23.73 
25.31 
35 8*
38.73
4 4
43.86
51.26
85.90 
99.05
24.36

142.90
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de son revenu imposable par année. Il lui a dit égale­
ment que si le régime était enregistré auprès du 
gouvernement avant le 1er mars 1974, il pourrait 
commencer à économiser de l’argent dès maintenant, 
c’est à dire sur l’impôt de 1973. Le constable Ferland a 
aussi appris que le régime enregistré d’épargne-retraitc 
de la Great-West peut compléter un plan de retraite 
personnel ou un plan collectif, que l’on soit salarié ou 
a son propre compte. Bref, pendant qu’il épargne pour 
sa retraite, le constable Ferland économise de l’argent 
sur son impôt. Et quand, finalement, il s’est rendu 
compte que le représentant de la Great-West pouvait 
l’aider dans sa planification financière, il n’eut plus 
besoin d’autres preuves, l’affaire était réglée.

Comme tout le monde ces temps-ci, le constable 
Ferland s’est rendu compte de l’importance de la 
somme qu’il paie chaque année à l’impôt sur le revenu. 
Une somme considérable.

C’est alors qu'il a découvert quelque chose 
d’intéressant: la loi de l’impôt sur le revenu. Un 
moyen qu’il pourrait utiliser pour économiser. Comme 
il avait la loi de son côté, il conclut qu’il ne serait que 
juste d’en profiter. Son représentant de la Great-West 
lui fit connaître tous les faits concernant le régime 
enregistré d’épargne-retraitc de la Great-West.

Il lui a expliqué que quand le régime est 
enregistré auprès du gouvernement, compte tenu de sa 
situation personnelle, il peut déduire jusqu’à $4,000

l Oui, j'aimerais obtenir de plus amples informations concernant le régime I 
enregistré d'épargne-retraitc de la Great-West. S.V I'.. faites-moi parvenir I 
votre brochure "Allégez voire fardeau fiscal aujourd’hui.. ."

| Postez à: lai Great-West, compagnie d'assurance-vic 
Case Postale 422, Place Bonaventurc 
Montréal 114.P.Q. 115A IB9

I
I IFINANCE i i

i
l argent coule I flots dans les 
petites annonces du groupe 
-200
Pour prêter ou emprunter di 
l'argent, faites paraître une peti­
te annonce.

i i
i i

finance" i i
| Nom
I I
I IAdresse
I
I IVille -------- Prov.----------------
I ntes-vous présentement détenteur d’une police d’assurance 
1 de la Great-West? oui □

I ITélepksnet à

87-47-1 1 1 I
non [ J

lei petites annonces Great-West
Çj—rr, SIÊOE SOCIAL,WINNCOMPAGNIE D'ASSURANCC.V¥I f' lt

i ;
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Radio-Canada changera 
de nom et de symbole

M. Caouette s^est 
trompé de puces

PAR
ANDRE
BELIVEAU

OTTAWA (PC) — La Société Radio- 
Canada étudie la possibilité de chan­
ger de nom et de symbole, a déclaré 
son président, M. Laurent Picard.

Dans une interview, le président a 
dit que le bureau des gouverneurs de 
la société est en principe d’accord 
avec les démarches actuellement fai­
tes en ce sens.

Il a confirmé les rapports voulant 
que l’un des nouveaux noms auxquels 
on songe serait celui de Radiotélévi­
sion Canada, qui se dit aussi bien en 
français qu’en anglais.

Cependant, a-t-il ajouté, ce nom-là 
poserait certains problèmes: les initia­
les — le sigle — pourraient être corres- 
dues avec celles du CRTC, qui corres­
pondent tant au nom français qu’au 
nom anglais du Conseil de la radio-té­
lévision canadienne.

On sait que la société d’Etat porte 
en français le nom de Radio-Canada 
et en anglais celui de CBC-Canadian 
Broadcasting Corporation.

M. Picard a démenti les rapports 
disant que la société comptait définiti-

vangile. Au détriment de la vérité 
le cas échéant.

La technique 
du "hot seat"

Une autre école ce journalisme 
tente cependant de réagir contre 
cette tendance lénifiante en adop­
tant un style de reportage et d’in­
terview direct, nerveux, incisif, 
provocant même.

C’est le cas, notamment, de plu­
sieurs des meilleurs reporters de la 
télévision américaine — dont Wal­
ler Cronkite — dont on ne saurait 
contester la qualité en matière 
d’information. C’est aussi le style 
qu’ont adopté au réseau anglais de 
Radio-Canada les Jack Webster, les 
Patrick Watson et les Laurier La- 
Pierre — à la belle époque de 
‘‘This Hour Has Seven Days”.

Vu de l'extérieur, cela peut pa­
raître parfois agressif, voire mal­
séant. Mais cette formule, à tout 
considérer, donne des résultats lar­
gement supérieurs à l’autre, non 
seulement au plan du spectacle — 
ce qui ne suffirait pas à la justifier 
— mais aussi et surtout quant aux 
révélations auxquelles elle peut 
donner lieu. Car il faut bien se 
dire que derrière les vérités offi­
cielles et aseptisées que véhiculent 
les média se cache presque tou­
jours une autre vérité, plus proche 
de la réalité, qui n’apparaît au 
grand jour que si on l’y invite un 
peu plus instamment.

En termes de métier, cela s’ap­
pelle la technique du “hot seat”.

Mais le malheur, c’est qu’il s’agit 
là d’une technique dangereuse pour 
celui qui lr pratique, surtout lors­
que le milieu n’a pas suffisamment 
de maturité pour en assumer les 
résultats.

S'est trompé 
de puces

L’équipe du “60” n’a pas décidé, 
m’affirme-t-on, de faire systémati­
quement du “hot seat”. Elle a tou­
tefois adopté depuis quelques mois 
un style de reportage beaucoup 
plus personnel, où le journaliste 
s’implique davantage dans son 
sujet et ne se comporte plus en 
simple robot-rapporteur. Ce facteur 
a sans doute contribué 
d’autres — à la remontée spectacu­
laire de la cote d’écoute de l’émis­
sion, qui, de 600,000 qu’elle était 
l’an dernier, dépasse maintenant 
1,300,000 par émission. Et la vérité 
ne s’en trouve pas plus mal servie, 
au contraire.

M. Caouette est donc assez mal 
tombé en reprochant à Pierre Na­
deau d’avoir un peu bousculé le dé­
puté Prud’homme. S’il tenait vrai­
ment à lui trouver des puces, il au­
rait frappé plus juste en lui de­
mandant comment un journaliste 
peut concilier son métier avec 
celui de publicitaire d’une grande 
entreprise commerciale. Mais c’est 
là une autre histoire — qui con­
cerne bien d’autres journalistes — 
revenir l’un de ces jours.

Fidèle à ses principes, ponctuel 
comme un métronome, le chef cré- 

: ditiste Réal Caouette s'est lancé
; avant-hier dans son attaque trimes­

trielle contre la Société Radio-Ca­
nada.

Cette fois, c’est au journaliste 
Pierre Nadeau, animateur de l’é­
mission d’affaires publiques “Le 

60”, qu’il s’en prend. Il lui repro­
che en particulier son attitude lors 
d’une interview avec le député libé­
ral fédéral Marcel Prud’homme qui 
fut diffusée mardi soir dernier.

Faisant écho au mouvement d’o­
pinion publique soulevé par les ré­
ticences des autorités canadiennes 
à accueillir les Chiliens menacés 
par le régime Pinochet, M. Nadeau 
avait demandé au député, avec 
quelque véhémence, pourquoi le 
Canada montrait aussi peu d’em­
pressement à l’égard de ces Chi­
liens alors qu’il avait tout mis en 
oeuvre pour accueillir des milliers 
de réfugiés hongrois en 1956, tché­
coslovaques en 1968 et ougandais 
en 1971.

En dépit de son insistance, l’ani­
mateur n’a cependant obtenu que 
des réponses fort évasives à cette 
question que se posait avec lui une 
bonne partie de la population.

M. Caouette, cependant, n’a re­
tenu de l’incident que la “vigueur” 
de l’interviewer. “Il est temps plus 
que jamais qu’un nettoyage se 
fasse à la Société d’Etat, a-t-il ré­
pété pour la ixième fois. (Les Ca­
nadiens! en ont assez de subir les 
barbotages infects de Nadeau et de 
ses semblables.”

Va pour le nettoyage. On n’est 
jamais trop propre. Mais en l’oc­
currence, l’attaque du leader crédi- 
tiste tombe un peu à plat. Elle sur­
vient en effet au moment même où 
Pierre Nadeau et ses camarades 
du “60” sont en train de redorer le 
blason de ce genre trop souvent so­
porifique que constituent les émis­
sions d’affaires publiques. Ils y 
sont d’ailleurs déjà partiellement 
parvenus, comme en témoigne la 
commentatrice Joan Irwin, qui 
écrivait récemment que “Le 60” 
surpasse actuellement en qualité et 
en intérêt tout ce qui se fait en ce 
domaine à la CBC.

Il fut un temps — qui dure en­
core pour certains — où l’on consi­
dérait que le meilleur animateur 
est celui qui n’anime rien, que l'in­
terviewer doit tellement s’effacer 
derrière son sujet qu’il en devienne 
totalement inexistant et que le 
sujet lui-même soit vidé de tout 
son sens, que les journalistes de la 
télévision et de la radio ne doivent 
être que des porte-micro et des 
faire valoir incolores et insipides, 
et que la première règle du métier 
est d’éviter à tout prix tout effron­
tément et toute contestation.

Devant un journaliste ainsi empê­
tré dans sa camisole de force, l'in­
terviewé, surtout s'il possède une 
certaine habitude du micro et de la 
caméra, dispose évidemment d’une 
tribune exceptionnelle pour n’im­
porte quelle salade. Bénéficiant 
d’un tel sauf-conduit, sa parole par­
vient au client comme parole d’é-

«

vement adopter son nouveau nom dès 
le premier avril, en rappelant qu’on 
ne s’était pas encore entendu sur un 
nom et un symbole spécifiques.

A Toronto, on avait dit que Radio- 
Canada s’apprêtait à utiliser en avril 
le nouveau nom - de Radiotélévision 
Canada - dans tous ses réseaux, dans 
sa réclame et sur son papier à lettre 
et ses divers documents.

avec

Appariteurs à temps partie 
au Conservatoire de Hull

HULL (PC) — Le ministère québé­
cois des Affaires culturelles a finale­
ment débloqué les sommes nécossai- 

pour permettre l’embauche de 
deux appariteurs au Conservatoire de 
musique de Hull, mais il aura fallu 
que l’institution soit menacée de fer­
mer ses portes pour que le gouverne­
ment agisse.

Mais encore là, les étudiants n’ont 
pas entièrement trouvé satisfaction, 
puisque les deux nouveaux appariteurs 
ne seront engagés que sur une base

temporaire, renouvelable à tous les 
quatre mois.

M. Robert Levert, porte-parole des 
étudiants, a révélé que l’embauche 
d'un appariteur dans de telles circons­
tances était vraiment difficile, et que 
rares étaient les personnes intéressées 
par un emploi de quatre mois.

De plus, le syndicat des professeurs 
du Conservatoire de Hull formulera 
un grief contre les conditions de tra­
vail qui prévalent présentement à 
Hull et qui ne correspondent pas aux 
conditions prévues dans leur conven­
tion collective de travail.

res
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20:03 CBC-AM — Between O irselves: l'affaire Dion
Le meurtre de quatre jeunes garçons par Léopold 
Dion en 1963 fournit à la presse québécoise matière à 
de nombreux articles “sensationnels”. Ce fut, à tra­
vers le Québec, un véritable cri de vengeance. On 
voulait du sang. Avec la collaboration du psychiatre 
Bruno Cormier, de McGill, et du journaliste François 
Trépanier, de LA PRESSE, Between Ourselves étudie 
le comportement des journaux dans cette affaire et 
tente de déterminer dans quelle mesure ils réagi­
raient de la même façon aujourd’hui.

20:30 O 0 0 CD ED — Hors Série: "Les Six femmes 
d'Henri VIII"
La quatrième femme d’Henri VIII, qui n’était ni belle 
ni bête, a réussi à sauver sa tête. Lui succède la 
jeune Catherine Howard qui, elle, goûtera du couperet 
pour n’avoir pas su donner un fils au roi devenu im­
puissant. Ce qui a fait dire à la sagesse populaire 
qu’une belle fille ne donne que ce que son mari a.

22:00 Q CD 33) — Primitive Man: The Spirit Dancers
Quelques explorateurs, ayant réussi à gagner la con­
fiance des petits hommes des régions frontalières du 
Cameroun et du Congo-Brazzaville, nous présentent 
des images saisissantes sur les uns et costumes des 
Pygmées.

1:45 ED — "La Prisonnière"
Drame psychologique un peu troublé. Le talent de 
Laurent Terzieff et d’Elizabeth Wiener, sous la direc­
tion de Clouzot. 1968.

12:00 0 Q CD — Les Héros du samedi 
SAMEDI (matinée)

Championnat national du “hockey-moustique” à l’a- 
réna de Verdun, avec le “commentateur-moustique” 
Bernard Dansereau. Celui-ci s’est adjoint une com­
mentatrice de choix: Lise Payette, dont la passion 
pour le hockey est bien connue.

14:00 0 0 ED — Femme d'aujourd'hui
Une plongée sacrilège dans les tavernes. Pour savoir 
jusqu’où peut aller la soif de liberté, sans doute. La 
libération des unes contre la liberté des uns. On ren­
contrera en outre un collectionneur d’anges et deux 
visiteurs retour de Chine.

♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦
CONSEILLERS EN PERSONNEL!♦ C.L.S.C. ST-HENRI —PETITE BOURGOGNELE COLLÈGE LI0NEL-GR0ULX

STE-THÉRÈSE
!§♦ recherche

♦ COORDONNATEUR
FONCTIONS: Sous l'autorité du conseil d'administration 
et en collaboration avec les populations et les organismes 
du milieu :
— Planifier, diriger, coordonner et évaluer les activités 

d’implantation ;
— Assumer la responsabilité et l'animation de l'équipe de 

travail;
— Assurer les liens nécessaires avec les organismes pu­

blics, para-publics et populaires du milieu ;
— Assumer l'information et la publicité;
— Administrer le budget d'implantation.

QUALIFICATIONS:
— Connaissance ou expérience en animation (créativité) 

possédant quelques notions en administration .
— Capacité de vulgarisation de documents et de rédaction 

claire et concise.

PROGR AMM EUR-ANALYSTE
FONCTIONS : Sous la responsabilité du coordonnateur et 
en collaboration avec les populations et les organismes du 
milieu :
— Préparer le programme du futur C.L.S.C.;
— Animer et orienter des groupes de travail.

QUALIFICATIONS:
— Connaissance ou experience du processus élaboration • 

de programme;
— Capacité de vulgarisation de documents et de rédaction 

claire et concise;
— Expérience de travail en groupe avec facilité d anima­

tion.

UNE SECRÉTAIRE 
FONCTIONS.
— Accueillir les gens et dispenser l'information aux popu­

lations et organismes ;
— Assumer les communications téléphoniques :
— Prendre les minutes et dactylographier les procès ver­

baux des reunions ainsi que tout autre rapport relié à ce 
tra vail.

QUALIFICATIONS:
— Facilite au niveau de relations humaines:
— Capacité de travail en équipe ;
— Bonne connaissance du français parlé et écrit et de la 

dactylo ;
N. B.— Les trois (3) candidats devront :
— Avoir une expérience de milieux populaires et etre en 

accord avec les aspirations de ces milieux ;
— Français comme langue de travail, au besoin pouvant 

communiquer en anglais;
— Disponibilité de travail pour heures irrégulières Condi­

tions de travail et rémunération a discuter.

:=:= LA COMPAGNIE: ♦S ♦demande un
Distribution de produits alimentaires en gros, nous opérons 
également nos propres magasins. Notre siège social est ^ 
situé à Montréal et nous comptons environ 650 employés ▲
LES POSTES:

!♦DIRECTEUR DES SERVICES PEDAGOGIQUES s ♦

$♦ 4FONCTIONS:
Sous l'autorité du directeur général, le directeur des servi- X; . 
ces pédagogiques remplit toutes les fonctions de l'adminis­
tration (direction, planification, coordination, organisation, 
décisions, contrôle) du champ d'activité des services de -x 
l'enseignement. ^
Il est notamment responsable des services suivants: secré- jÿ; ^k 
tariat pédagogique, aide pédagogique individuelle, recher- Y

«) RESPONSABLE DU DÉVELOPPEMENT DES RESSOURCES HUMAI- ^ 
NES. ▼
Le titulaire de ce poste sera responsable de mettre sur pied 
des programmes de formation et de développement desti- ^k 
nés à toutes les catégories de personnel de la Compagnie. 
Après avoir évalué le potentiel actuellement disponible, il V 
devra recommander à la Direction les mesures â prendre ^ 
pour améliorer la qualité des ressources humaines et sur- ^k 
veiller l’application des différents programmes suggérés. ▼

b] RESPONSABLE DE L'ADMINISTRATION DES SALAIRES.
Le titulaire de ce poste sera responsable de surveiller l ap­
plication du programme d’administration des salaires du 
personnel de cadre. De plus il devra conseiller la direction ^ 

toute matière relative â l’administration des salaires ^ 
des autres catégories de personnel. Les responsabilités du ^ 
poste incluent également la rédaction et la mise â date de ^ 
descriptions de tâche.

!♦che et experimentation, techniques audiovisuelles, éduca- 
lion des adultes, centre de documentation, bibliothèque et 
audiovideothèque, secteurs d’enseignement.

Il est responsable de l’application du régime pédagogi- •:•: ▼ 
que, des programmes d'étude et des méthodes pédagogi- :•:• ▲ 
ques. Il a la responsabilité d’organiser l'enseignement et ÿ: . 
d'établir les horaires et les amenagements nécessaires. X-

QUALIFICATIONS:
— Diplôme universitaire en sciences de l’éducation ou en A 

administration scolaire ou dans une des disciplines ÿ: ^ 
d enseignement diplôme requérant au moins dix-sept X;
(17) ans de scolarité; Â

— Expérience pertinente de trois (3) ans dans l’enseigne- jÿ
ment au niveau collégial. :•:• ▼

TRAITEMENT: g: ♦
Selon la politique administrative et salariale des collèges. X; A
Prière d'envoyer "curriculum vitae ” avant le 18 lévrier X
1974. au.

O

♦ sur

♦LES CANDIDATS:
Ces fonctions offrent un défi énorme aux candidats qui ^ 

possèdent quelques années d'expérience dans ces domai- A 
nés et qui veulent s'associer à une équipe jeune et dynami- ^♦que.

s 1 4O SALAIRES ET CONDITIONS DE TRAVAIL:
Sont avantageusement comparables aux conditions du ^ 
marché et seront certes proportionnés à l'expérience et a 
qualifications des candidats.
Its candidatures accompagnées du Curriculum Vitae devront être envoyées ▼ 

à l'adresse suivante:

S ♦

!♦Secrétaire général 
COLLÈGE LIONEL-GROULX
100 rue Duquel 
Ste-Thérèse, Que.

% ♦£♦
CASE 14289 LA PRESSE!♦ ♦A.B. g♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦1Trio pour flûte, hautbois et piano 

(Damase). extr. de la Symphonie 
no 2 (Kalinnikov): Orch. symph. 
de l'URSS, dir. Svetlanov.

10:03 CBF, La Musique et les jeunes
De Regina: Invllé: P-erre Wil- | T E C H NICIE N g

AMENAGEUNT DES ESPACES COMMERCIAUX ET ADMINISTRATIFS

bUsS!SUÊÊBmÊËmÈÊJÊ
_ Etre responsable, sous l'autorité du coordonnateur te oh- 

•X •:•: nique, de l'aménagement des espaces des locataires
dans le COMPLEXE DESJARDINS;

•:•: •:•: — Assurer la coordination technique entre locataires, pro-
:•:• :•:• priétaires et professionnels: ;0

53 —Voir â ce que les politiques d’aménagement du proprié- -35
3; taire soient respectées. 50
g g exigences: i;i;

•:•: •:•: —Être technicien diplômé; 0:
3 3:5 — Posséder une expérience significative dans l'aménage- J:'.;
0: 0: ment des espaces de locataires commerciaux et admi- £5

FIAT CANADA 3: 53 salaire: iî;
4225 Transcanadienne >55 35 Selon la compétence et l'expérience. 50: $ 3;

' ^ Uué. 3; 5$ Veuillez adresser la demande d'emploiaccompatpiée du "curriculum 0:; % $

g Ser%d%c:SZ%'aZtion. g | |

| PLACE DESJARDINS INC. g g W g

1 CONTRÔLEUR || 1253 Quél'hbb baÎ 1°°° j|| citedeverdun

35 Nous recherchons un contrôleur bilingue, pour pren- 50 .................................................................................. :•:• >•: SERVICE DU PERSONNEL .;.
dre charge de toutes les opérations comptables et 0: 53 RÉGISSEUR AUX LOISIRS DEMANDÉ $
assumer la responsabilité du personnel du bureau au %: 53
nombre do 10. g FONCTION:
Le salaire sera fixé selon l'expérience et les aptitudes '3 ÿ
du candidat. 35 3:
Les réponses seront tenues confidentielles. g 3:
Faire parvenir "curriculum vitae" à: 50: $

H

!

©

11:03 CBF, Chronique du disque
Invité: Frédérick Bertozisky, pla­
niste. Trois oeuvres de Liszt. 
France Clidat, piano. "Trois peti­
tes pièces," op. 49 (Roussel): 
Jean Doyen, piano. Extr. de la 
Sonate en la majeur. K. 331 (Mo­
zart): Glenn Gould, piano. Extr. 
du Concerto no 2, op. 22 (Wie- 
nlawskl): Henryk Szeryng, violon.

1

CKMF 94.3 
CJFM 95 9 
CHOM 97.7 
CBF 100.7 
CF DM 104 3

CFQR 92.5 
CBM 95.1 
CKVL 96.9 
CHRC 98.1 
CHLT 102.7 
CFGL 105.7

Dû d une promotion dans notre departement des ventes 
nous avons besoin d'un

0!GÉRANT DES VENTES
Toutes les demandes avec "curriculum vitae" devront être rendues pour le !8 fé­
vrier, adressées a:du district pour la region de l’est du Québec dependant du 

bureau de Montreal.
Il doit être parfaitement bilingue, avoir une bonne expé­
rience dans la vente au détail et au niveau manufacturier 
dans le recrutement de nouveaux concessionnaires.
Soumettre "curriculum vitae"par écrit seulement i:

Hîf.-TiT^nMiWI C.L.S.C. ST-HENRI — PETITE BOURGOGNE 
A/S Pierre Paquette, President 

4607 ouest rue St Jacques 
Montreal 207, Quebec

Wc»|HW«18:00 CBF, Prélude au soir
Suite anglaise no 2 (Bach), Ma­
rie Elizabeth Morgen, piano.

18:30 CBF, Cours universitaires
"Le théâtre d'Anouilh", le profes­
seur Bernard Beugnot.

19:00 CBF, Les Musiciens par eux-mê­
mes
Invité: Henri Büsser, compositeur 
et chef d'orchestre.

10:03 CBF, L'Art aujourd'hui

LEZ

6:00 Q Œ) Pierre, Jean 
jasent
Inv. : Joan Rougeau,
Jacques Rougeau, Bob 
Lange vin, Edouard Car­
pentier, Yvon Robert jr, 
Lionel Grégoire."Henri Rousseur et l'Art au­

jourd'hui". Le compositeur belge .. .. ^ -
jette un coup d'oeil sur la musi- 10.30 [3J Late mOVIC 
que de notre temps.

“Doctor Jekyll and Sis­
ter Hyde.” Brit. 1971. 
Drame fantastique de 
Roy Ward Baker avec 
Ralph Bates et Gerald 
Sim. — Un savant pour­
suit des recherches 
en vue de mettre au 
point un élixir de jeu­
nesse à base d’hormones 
féminines prélevées sur 
des cadavres.

20:30 CBF, Orchestre symphonique
Orchestre symphonique de To­
ronto. Dir: Elmer Isoler. Soliste: 
Riki Turofsky soprano. Avec le 
Toronto Mendelssohn Choir. Nar­
rateur:
David" (Honegger).

22:00 CBF, Un artiste se raconte 
Invitée: Colette Renard.

23:03 CBF, Vienne la nuit

!Colin Fox. "Le Roi

Travail de planification, animation et surveillance d'actlvl- £ 
tés récréatives de la Cité dans les domaines suivants: ter- 3:

!
— Diplôme d'études collégiales option professionnelle en %

Techniques de Loisirs (3a année de CEGEP) £
— 1 à 2 années d'expérience pertinente aux activités de X 

l'emploi
— Bilingue

INGÉNIEUR DE PROJET rains de jeux, socio-culturel et loisirs.
QUALIFICATIONS REQUISES:

La vie et l'oeuvre de Haydn. Sym­
phonie no 2 et Divertimento en do 
majeur: Orch. de l'Opéra de
Vienne, dlr. Goberman. Quatuor 
en si bémol majeur: Quatuor De- 
kany. Sonate en si bémol majeur: 11:00 Çj O QJ CE) —
Fritz Ncumeyer, clavecin. Appelei-moi Lise

Une intéressante opportunité offerte à un gradué en 
métallurgie pour travailler 0 l'élaboration de projets dans 
une usine d'aciers fins.

Le projet requerra de passer quelque temps en 
Europe. Nous recherchons un métallurgiste avec environ 
cinq |5) ans d'expérience dans l'industrie sidérurgique ou 
produits connexes.

Salaire et bénéfices marginaux avantageux. Lieu de tra­
vail: Tracy.

CASE 14290 LA PRESSE
Montreal H2Y 1K9 I

— Echelle de traitement annuel: $9.504 à $11,259. Aug- X
mentations statutaires annuelles. %

— A vantage s sociaux: congés en maladie, jours fériés, X 
vacances, assurance-vie et hospitalisation, plan de ro- & 
traite, etc...

AVANTAGES:
00:03 CBF, Les Chefs-d'oeuvre de la 

musique
"An die feme gellebte'' (Beetho­
ven): Jon Vickers, ténor, et Léo 
Barkln, piano. Fantaisie op. 17 
(Schumann) : Anton Kuertl, piano.

Inv.: Sam Pollock, Jean- 
Marie Lemieux et Loui­
se Forestier.

W;, LA PRESSE VOUS OFFRE LE MEIL­
LEUR CHOIX DE CARRIÈRES ET 
PROFESSIONS TOUS LES JOURS DE 
LA SEMAINE.

•3
Toutes demandes d'emploi doivent tue envoyées an soussigné ,/j y incluent le ami- -3SAMEDI

Icv/um vîtes:SAMEDI
8:10 CBF, De la musique avant toute 

chose
4:00 Q (D (Q) Wide World 

of Sports
Directeur du Personnel 

Atl.. Sto.l. Company
3: '.wf C.p. 510 Hotel de Ville

I I T.acy. P.Q. J3P 5P1 g || V Î
•/3333333333333:;33333:03'.33333353;3333333:;:35k3-:-3:3v3:3v33333333:'vk<5/::./':3333:3x3i3:3v3:v333333:v33:-:;:-:::-:-:;:':v:-:-:-:::-:-:::-:::.:::.;.::..::::::::;:::::;:::;:<;:.;;;..'3

m f:Commentaires sur les répertoires 
classique, romantique et mo­
derne. "Romancero Gltano" (Cas- 
telnuovo-Tedesco). (Préludes 
(Rachmaninov): Va 71 Bernelte,
piano. Ouverture "La Grotte de 
F I n g a I" (Mendelssohn): Orch. 
phllh. de Berlin, dlr. Karajan.

En direct de Paris, le 
championnat mondial du 
poids léger, Vlisputc 
tre Carlos Monzon et 
José Napolcs.

s' cn- i
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CARRIERES et PROFESSIONS
COLLÈGE DE ROSEMONT

OFFRE D'EMPLOI

OPÉRATEUR EN INFORMATIQUE

I

§
I

I

CENTRE DE SANTÉ MENTALE COMMUNAUTAIRE
requiert les services de

I
i
:ÿ

S
x:
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I
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PUBLICITAIRE INDUSTRIEL% ■
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Ingénieur industriel (Bilingue) TRAVAILLEUR SOCIAL OU 
PSYCHOLOGUE 
PSYCHIATRES

TITRE:
SERVICE: INFORMATIQUE 
SUPÉRIEUR IMMÉDIAT: LA RESPONSABLE 

DU SERVICE DE 
L INFORMATIQUE

Un important fabricant de machinerie désire s'ad­
joindre un publicitaire bilingue de première valeur 
pour la préparation de brochures techniques.Nous sommes a la recherche des services d'un ingénieur 

diplôme possédant au moins 5 ans d experience dans l'a­
nalyse des méthodes et des projets, échantillonnage MTM 
et MTS Les taches a accomplir sont celles du développe­
ment et du contrôle du coût industriel, des programmes de 
reduction du coût et des programmes de technique du gé­
nie et de l'analyse.
Si vous etes dynamique et que vous pouvez completer des 
projets et les mener a execution, nous aimerions recevoir 
de vos nouvelles Puisque nous sommes une maison phar­
maceutique importante. ('experience dans l'industrie phar­
maceutique cosmétique, alimentaire ou autres reliees a ce 
domaine serait definitivement un avantage.
Nous offrons un salaire compétitif ainsi qu une excellente 
gamme d avantages sociaux Veuillez envoyer votre "curri 
culum vitae a titre confidentiel a .

Le candidat ideal possède une quinzaine d'années 
d'expérience et il est familier avec toutes les phases 
de la production, a partir de la conception jusqu’à la 
realisation. En plus de posséder des qualités artisti­
ques éprouvées il doit savoir rédiger correctement en 
français.ou en anglais des textes de caractère techni­
que.

LIEU DE TRAVAIL: Local B-341
TYPE D'EMPLOI: ATTRIBUTIONS CARACTERISTIQUES :

l'operateur en informatique assure le fonctionnement des appa 
reils servant A produire des données pour l'ordinateur et A traiter 
les données fournies par l’ordinateur: il utilise, selon des instruc­
tions precises, notamment une imprimante, une lectrice de cartes, 
un appareil d enregistrement sur bandes ou disques: il monte, 
démonté les bandes et les disques: il met le papier et les cartes en 
place: il vérifié la qualité et le format de l'imprimé; il retire les 
données imprimées; il appose les etiquettes sur les bobines de 
rubans et y fait les inscriptions necessaires pour assurer par la sui­
te le bon acheminement des bandes.

Il assure le fonctionnement d un terminal (a l'exclusion des termi­
naux a clavier) et des appareils électromécaniques classiques: il 
utilise notamment des tabulatrices et d'autres machines servant 
au traitement des donnée unitaires et les trieuses, les interpr eteu 
ses. les reproductrices et les vérificatrices: suivant des mstruc 
lions, il realise les operations que comportent les programmes 
d exploitation des données et s'assure que les appareils font aïKo 
manquement le traitement des données, notamment le calcul des 
informations et l'impression des données sur des formules et au 
très documents: d’apres des schemas de connexion, il fait les rar. 
cordements necessaires aux panneaux de commandes.

Dans l’exercice rie sa fonction. I operateur en informatique s’initie 
a la conduite des ordinateurs et peut se voir confier d autres IA 
ches connexes.

P oui travailler au sein d'une équipé 
multidisciplinaire offrant toute la 
gamme des services externes en santé 
mentale dans le quartier centre-sud de 
Montreal.

— 3 ans d'expérience de travail en 
santé mentale travail clinique-con­
naissance du travail communautai­
re prevention.

Selon les normes du Ministère des 
Affaires Sociales.

EXIGENCES:

L'emploi est permanent et les conditions de travail 
excellentes. Le salaire pourra être dscuté. Si vous 
avez la competence requise et si le défi vous interes­
se. faites parvenir votre offre de service aussi com­
plete que possible à:

TRAITEMENT:

S'ai/iessai au:Directeur des relations industrielles.

LES LABORATOIRES ABBOTT, LIMITEE CENTRE DE SANTÉ MENTALE COMMUNAUTAIRE
1 050 est, rue Dorchester 

288-3190
5400. chemin Côte -de Liesse, CASE 14284 LA PRESSE
Montreal. Que H4P1A5

$
y•y

(miron) RELATIONNISTE
D'EXPÉRIENCE

GERANT QUALIFICATIONS REQUISES :
Avoir complete le cours secondaire V. avec option appropriée, ou 
posséder un diplôme ou une attestation d etudes dont l'équivalen­
ce est reconnue par lautonte competente.

Ou avoir complete un cours de niveau secondaire IV. aver, option 
appropriée, ou posséder un diplôme ou une attestation ri etudes 
dont ( equivalence est reconnue par I autorité competente. posse 
rier un minimum de deux (2) années d experience pertinente.

de

VLOCATION et MISE EN MARCHÉ
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CHEF DE CONTRÔLE QUALITATIF CITE CONCORDIAUnp importante association nationale, établie à 
Montreal, requiert les services d'un relationniste.

Le candidat doit être un analyste expérimenté en re 
lations publiques et en communications. Il doit être 
capable d'établir des relations avec les media, les 
organismes fédéraux, et autres associations.

Il doit avoir l'experience de la rédaction et être capa­
ble de travailler avec un minimum de supervision.

Ses responsabilités lui permettront de mettre sur 
pied des programmes de relations publiques, de 
voyager, et de rendre de précieux services a l'indus­
trie qui est représentée par cette association.

Le candidat doit être bilingue et avoir, de préférence, 
un diplôme universitaire en communications.

TRAITEMENT :Nous sommes a la recherche d'un ingénieur ayant un 
minimum de 5 ans d experience dans le domaine du 
béton et des produits en béton Le candidat choisi 
sera appelé a prendre charge du Departement "Con 
trole Qualitatif ' et a diriger les activités et le person­
nel du laboratoire Les matériaux vises sont le ci­
ment, le béton, l'asphalte, la pierre et les produits de 
béton
Le salaire et les conditions de travail seront determi­
nes en regard des qualifications
Les personnes aptes a remplir ce poste sont priées de 
communiquer avec le soussigné

Sous la direction du directeur général, la personne lecher 
chee sera responsable de la planification et de l'implanta 
non et la coordination de programmes complets de mai 
ketirig de location et de promotion pour ce I important 
ensemble comprenant des édifices a bureaux, des apparte­
ments résidentiels, un hotel et des boutiques 
Une preference sera accordée aux personnes bilingues 
ayant de I experience dans l'immeuble et ou dans la loca­
tion.
Remuneration selon l'experience et la competence.

Ho $6,366 00 »Echelle du 1er juillet 1 973 au 1er juillet 1 974 
S6.789.00 selon les qualifications et I experience

Un curriculum vitae détaillé doit parvenir avant 17.00 heures le 
mercredi 13 février 1974 au.

Bureau du directeur des services au personnel
6400, 1 6eme avenue 
Montreal H 1 X 2S9H

X

Ecrives en Imite confiance en donnant tous les renseignements per­
tinents a:

COMPAGNIE MIRON LIMITEE M. Herb Auerbach 
Directeur general 
Cite Concordia 
Casier postal 1 75 
Place Bonaventure 
Montreal H5A 1 A7

I
X

I
y

y

&

I
I

FOYER SAVOY (Centre d'accueil)a s Laurent Corriveau. 
2201 est. boul. Crémazie, 

Montreal H 1 Z 2C1 
Tel 376 2020

Veuillez soumettre votre candidature qui sera traitée 
avec, toute la discrétion necessaire a: recherche un

DIRECTEUR des SERVICES ADMINISTRATIFSCASE 14281 LA PRESSE

i !
y yH
ii
y X; FOYER SAVOY
X; y 350 boul Laurier

;X Ville Mont-St Hilaire
y y J3H3N9

x : .::::x::x:: : : ::x X:::::::: :::: :::: xxx ::x

Responsable du service de comptabilité, budget, fi 
nance et certaines responsabilités concernant Te per 
sonne!

Le titulaire bilingue doit être membre d’une ou 
l'autre des associations su.vantes: C G A.. R I A ou 
C.A. ou posséder un diplôme universitaire terminal 
en sciences administratives.

Expérience minimum de 5 ans, de preference 
dans le secteur de la santé.

Rémunération basee sur les années d experience 
et selon l’échelle de salaire reconnue par le Ministère 
des Affaires Sociales.

fXLe
plus progressif 
des détaillants 
de vêtements 
pour hommes 
au Canada 
•st à la , 
recherche J 
d'un
directeur 
TRÈS

HOPITAL HOIMORE-MERCIER INC. REPRESENTANT — INSTRUMENTATION
St Hyacinthe. Que 

requiert les services de:

- TECHNICIENS (NESI EN RADIOLOGIE (RT.) 
Postes a temps complet de |Our.
EXIGENCES Etre membre de la Société des 
Techniciens en radiologie du Quebec.

TECHNICIENS INES) DE LABORATOIRE.
Postes a temps complet de jour.
Poste a temps complet de soir.
EXIGENCES Etre membre de la Corporation pro 
fessionnelle des Technologistes Medicaux du 
Quebec.

- TECHNICIENS (NESI EN ALIMENTATION. 
Postes a temps complet de ]0ur 
EXIGENCES DEC en techniques de diététique

1
\j IXf

Traitement de l'eau, des eaux usees

Entreprise bien établie et en pleine expansion requiert 
immédiatement les services d’un REPRESENT AMT en 
INSTRUMENTATION pour ses bureaux a Montreal. 
Excellente occasion pour un Ingénieur ou Technologiste 
ayant quelques années d experience pratique de faire car­
rière dans la vente d instrumentation électronique et pneu­
matique.
NOUS EXIGEONS Diplôme sciences appliquées avec 
specialisation soit en électronique ou en traitement de 
! eau. Experience 2 ans, soit en vente instrumentation ou 
genie municipal instrumentation. Bonne connaissance du 
français et de l'anglais.
NOUS OFFRONS Une situation responsable, bon salaire, 
boni, benefices marginaux, voiture fournie, toutes depen 
ses payees

«>|H'iai'imis « ommri • i.ilcs 
.m (.)m*l»r« |h t iiiichi iiih* 

.mijilrm x.iiix |u i l ciit’til 
i 'l.uix l.i vi'iilr .m «Ivl.iil ili: 
& \* ii un uls |iiuu lioimiirs. 
9 IMllx III l||x 41 .llllIlXM I||X. 

jilux nulls avilis lu x,lin 
«I un humilie l.ilciillieux 
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.ml il Hiles ne, exsaii ex pi mi 

ai 1 eiler a un de mix p,,\iex 
• le du e, 111 m. 
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Directeur General
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LA COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE SALA BERRYVeuille/ fane par venu 1 ntre cuinculiim vrtae a
Prière rie faire parvenir votre curriculum vitae" au 

Service du personnel 
HOPITAL HONORE MERCIER INC 
2750 Laframboise.
St Hyacinthe Que.
J2S4Y8

REQUIERT LES SERVICESDIAMOND CA N A POWER LTD.
3285 Cavendish, 

Montreal, H4B 2L9 
A. Ewen, Gerant

D'un PROFESSEUR

II
y 
ÿ 

y

y

NIVEAU élémentaire
\ "i 1 « peixumiel e xi inlui me 

1 lem.iii lie. CLASSE , Perturbes affectifs graves 
ECOLE Julien 
GROUPE 1 8 
QUALIFICATIONS

Etre légalement qualifie(e) ou posséder 
un Baccalaureat specialise en orthopedaqoqiP. 

ENTREE EN FONCTION Immediate 
DATE LIMITE DE LA POSTULATION : Sans delais

Tome répons p demeurera confidentielle
:::

£

|

s
y

LES CONSTRUCTIONS LA TENDRESSE ÿ
Service du Personnel N:

Rang des 25 x
C P 26, St-Bruno. Quebec y

J3V 4P8 ÿ

653-3606
X-.-X X-X X X X X-XvX-X-X-X-l-X-X X-X-X-XvXvX XvXvX-X-.vX X X x-::

LES CONSTRUCTIONS LATENORESSE INC.TRAVELERS DU CANADA BENDIX HOME SYSTEMS 
ST-JÉRÔME, QUÉ.sont a la recherche de Les personnes intéressées devront communiquer par teip 

phone avec ;requiert DESSINATEURS M. Jean Faille, Directeur 
Service du Personnel, 

47, me Perreault, 
Sal.-de-Valleyfield, P O 

Tel.: 514-371-2000 
Poste : 287-288

|
S

Du a notre expansion continue nous recherchons 
immédiatement les services d'unDES AGENTS 

DE RÉCLAMATION
Qualifications :
1 a 2 ans d experience en construction résidentielle 
(maisons modulaires si possible).
Preparation des dessins pour charpentes rie chantiers, 
composition de nouveaux modèles, mise en plan pour la 
S C H L . production. etc 
Diplôme en dessin ri architecture requis.

S adresser a

CHEF COMPTABLE
x

v

le candidat doit posséder de 4 a 5 ans ri experience dans 
I industrie manufacturière dont au moins 2 a un niveau rie 
supervision. La preference sera accordée au candidat du 
niveau rie la 4e ou 5e C G A. ou R I A.

Bilingues avec experience. yyyyyyixixy^yyyixyyxcyyykxyyxyyyyyyyyixyy::*

Le salaire ira de pair avec les qualifications et l expe 
nence du candidat

Nous offrons un salaire attrayant et des benefir.es margi 
naux défrayés par la compagnie. yyy:yv:yyy:v:yy:y:yyyyyyyyyyyyyyyyyyyyy::yy

!

X

I
i

!

I

282-7616 De Montreal appeler: 866-5705 
De St - Jerome et environs : 436-1801. 

Bureau du personnel.A. SIMYDERJ. P. THERRIEN
Lee ARTISANS

r a cherchent un

CONSEILLER EN ANALYSES 
DE SUCCESSIONHOPITAL JEAN TALON 

recherche
UN (E) PHYSIOTHERAPEUTE

Membre en regie rte la Corporation 
2 TRAVAILLEURS (EUSES) sociaux professionnel*

>;<

REPRESENTANT DES VENTESLA COMMISSION SCOLAIRE LE GARDEUR OU A II F ICA T IONS REQUISES-
• Experience dans la vente dm I assurance vie et 

cours L U A T C complete.
• Aptitudes pour le calcul et la recherche :
• Maîtrise du français écrit pour exprimer des idee* precise*, 

parfois complexes
Travail de bureau exclusivement.
Revenu et avantages sooaux ties intéressants.

y DEMANDE
Compagnie nationale de produits alimentaires recherche 
un représentant pour visiter les epicenes de Montreal et 
banlieue Au candidat choisi nous offrons un salaire au- 
dessus de la moyenne, benefices marginaux ries plus 
tageux et une automobile fourme par la compagnie.
Si vous ave/ un minimum d etudes de 12 années, avec de 
I entregent, un interet pour la vente et etes age de 22 a 30 
ans, veuille/ faire parvenir votre "curriculum vitae a :

7 au* d experience et membre en regie rie la Corporation 1 professeur en education technologique (plein temps)
1 professeur de ma thématiques en secondaire II
1 professeur en initiation commerce (professionnel court!
2 surveillants ri eleves (jusqu au 30 juin 1974)
1 technicien en administration.
1 professeur d arts plastiques (plein temps)

Veuille/ communiquer au

INFIRMIERES AUTORISEES
temps partiel, soir et nuit.

Pnwrp de s adresser au avan
SERVICE OU PERSONNEL 
1385 est. Jean Talon 
Montreal H2E 1S6 
273 51 51 poste 231 # s Fane parvenir curriculum vrtae a

Bureau du personnel, % v
Tel: 581-6411 % CASE 14.275 LA PRESSE ÿ

v. ;!; v X<

M JACQUES BE OA RO 
333 a$t tua Craig. 
Montreal H2X / R9

y

CONTROLEUR I-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:::-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-:-::-:-:-:::-:-:-:-:-:-::::-:-:-::-:-;:

I

,!

|

|| 
II

Un distributeur de matériaux de construction recher 
che un C A ou C G A pour le poste de contrôleur. 
Cinq (5) ans d'experience dans le commerce ou l’in 
dustrie.
Salaire suivant I experience et les qualifications. 
fane parvenir votre curriculum vitae a

SUPERIOR MACHINES DE BUREAU 
recherche immédiatement pour la ville de Sherbrooke 

1 —TECHNICIENS EX EQUIPEMENT DE BUREAU ...6 . ip.ri.nc»,
2- 6ERINT DE SERVICE
3— VENDEURS AVEC EXPERIENCE

GERANT REGIONAL DES VENTES

I

Bilingue avec experience dans les transactions avec les 
grands magasins pour importante compagnie de 
ques situee a Pointe Claire.
Doit posséder auto.
Salaire selon experience.
Fane parvenu curriculum vrtae a

CASE 14277 LA PRESSE. MONTRÉAL H2Y 1K9

INGÉNIEUR ITINÉRANT- 
PRÉPOSÉ AU SERVICEr.osineti

Telephonn hais vues ou bran ecrue en Animant curriculum vrtae a TEXAS INSTRUMENTS". un important manufacturier de 
mini-ordinateurs, télescripteurs et terminaux, cherche a 
combler un poste vacant a Montreal.
Le candidat choisi sera responsable de l'entretien, de la 
reparation et de service des produits de la sérié SILENT 
700, dont le terminal 960 980
L employeur accordera la preference aux candidats bilin­
gues, ayant acquis une formation post secondaire en elec 
Ironique, dans une institution

SUPERIOR MACHINES DE BUREAU
CLOUTIER LACHANCE. FONTAINE ALLARD CROTEAU l ASSOCIES 2 1 R ouest, rue King, Sherbrooke. P.Q

Art A MARION (81 9) 569 93751320, boul Graham. 3e etage
Ville Mont RoyalR*f dossier 1 01

yy::-x:x:x:x:x%cyx:::xix:::::::::x:::x:x:x:x:x:x::xx:x:x:x::x:x:

IL. . . . ..v.v.v.'.w.v.v.v.v.v.v.v.vXvXyXv.v-X.y.x.y.v.y.v.cy.v.v.y.y.y*- : .•XvXvX,X,XvX,X,X*X-X-X,X-XvXvX,X*X*X,X*X*X*X*X*XvX

reconnue et comptant un 
minimum de 2 ans d experience an service de la clientele 
Excellents avantages offerts pat la compagnie et 
me d intéressement du personnel.

:-xyy-:y-:yyyy:yyyyy::;x::y>yyyyyyy:xyy:>:y:::x
X

!

REPRÉSENTANT DES VENTES BUREAU DE COMPTABLES AGREES program
OPTICIEN D'ORDONNANCErecherche les services rie

Techniciens comptablesM .tison rie F ranchis# rie l iniitmi s rinuc.es cherche i*pr#s*ntdiil de* jeu1 es 
pour Ou*hF r. et le* M ar itiitie t Les candidat* visiteront les fabricants fie li 
nuenrs douces et le* laiteries l es candidats seronl bilingues et amont rie 
preferem e acquis une certaine e «pe<enre dans un domaine similaire Salai 
•e p#nporlionnel a I expérience et aux capacités Veuille/ répondre en mdi 
quant I aqe le statut matrimonial experience et la formaimn academique 
1 Toute demande demeurera confidentielle!

Monsieur le President 
K 1ST CANADA LIMITE 0 

ST AA TFORD ONT

Jeune opticien d'ordonnance demande pour un de X 
parlement d optique d’un détaillant Salaire interes- v 
sant. X

il
kvyX'X-X'îW'X'X'X'X'X^xw-ra-XwX'r-X'iyî'X'Xvw-X'to-îyÿîyx-yy x

Veuillez faire 
salaire demande, au

E Huilants CA nu C G A avec eipnnenr.e on veuf icalinn. 
Reconls gradues CA ou C G A

parvenir voire curriculum vilae. incluant le

Directeur du Personnel 
TEXAS INSTRUMENTS INCORPORATED 

280 Centre St. East 
Richmond Hill 

Ontario L4C 1 B 1

CLOUTIER. LACHANCE. FONTAINE, 
ALLARD, CROTEAU & ASSOCIES

dm. Ville Mont Royal 
341 3660

feue per venu rie mantle a %
CASE 14288 LA PRESSE 

MONTREAL H2Y 1 K9

Ü:

I
1320 Grah

i«j-( '■
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CARRIERES et PROFESSIONS
CENTRE DE SERVICES SOCIAUX 

DU CENTRE DU QUÉBEC
DIRECTEUR DU PERSONNEL

Fonction publique Public Service 
Canada

l

Canada VENTES — ORDINATEURS
CE CONCOURS EST OUVERT ÉGALEMENT AUX HOMMES ETAUX FEMMESg Possède un diplôme universitaire en relations indus- g: 

ig trielles ou sciences connexes et ses états de service :g 
g démontrent une expérience pertinente en direction et :g 
g: formation du personnel, de préférence dans le do- g:
:g maine des Affaires Sociales. g:
g Ce poste, relevant du directeur général d'un établis- g: 
:•< sement de Services sociaux, présente une intéres- g 
S santé occasion de carrière dans la planification, l'or- g 
g ganisation, la direction et le contrôle du recrutement, g: 
ig de l'embauche, de la direction, de l'évaluation, de la g 
g formation et du développement des ressources hu- ;g 
g maines. ig
g Faire parvenir votre candidature accompagnée d'un g 
g curriculum vitae au plus tard le 22 février 1974 à l'a- g: 
S dresse ci-dessous mentionnée.

Une nouvelle occasion appelant aux défis est offerte dans le marketing d'ordinateurs è
Montréal, au cas où vous seriez intéressé à:

•participer à l'intensification d'un marche grandissant s'appuyant sur une nouvelle 
technologie

• approcher d'importants clients du domaine des affaires contre un excellent salaire de 
base et commissions de plus elevées.

• accéder à la gérance selon votre compétence, ambition et rendement
• augmenter vos connaissances professionnelles grâce à des études continuelles
• faire partie d'une compagnie à croissance rapide offrant un éventail complet d avan­

tages sociaux et un plan de participation aux profits.

Et que vous possédiez:

• Une expérience de !a vente et ou de systèmes auprès de la clientele commerciale
• la compétence d'appliquer des connaissances afférentes aux ordinateurs — de 

moyenne ou vaste envergure —aux secteurs requérant une application plus etendue
• un diplôme universitaire ou expérience équivalente.
• des antecedents de succès démontrables.

Si ce qui précède représente vos buts poursuivis, il vous faudrait tenter une nouvelle
carrière auprès de la division du marketing des ordinateurs. Xerox du Canada Limitée.

en téléphonant ou en adressant un resume a :

La Division des programmes de contrôle de la qualité du Bureau de sur­
veillance des médicaments. Direction générale de la protection de la san­
té, Santé et Bien-être social Canada, recherche deux spécialistes pour les. 
services d'Ottawa, dont les tâches consisteront à élaborer des plans, li­
gnes de conduite et méthodes, aux fins de projets ayant trait à l'importa­
tion des médicaments, ainsi qu'â l'inspection des usines et aux inspec­
tions effectuées dans le cadre du programme QUAD; à évaluer les pré-, 
sentations des fabricants étrangers de médicaments et les rapports des 
inspections régionales: à fournir des conseils techniques au personnel du 
Ministère et à d'autres organismes.
CONDITIONS DE CANDIDATURE: Diplôme universitaire en chimie ou 
autre science reliée à la pharmacie. Expérience récente se rapportant au 
contrôle de la qualité ou à la production dans l'industrie pharmaceutique. 
EXIGENCES LINGUISTIQUES: La connaissance du français et de l'an­
glais est essentielle.
Ce concours est aussi ouvert aux unilingues. Ils doivent cependant indi­
quer par écrit, qu’ils sont disposés, à entreprendre aux frais de l'Etat, 
immédiatement après leur nomination conditionnelle, et à plein temps, 
un cours de langue dispensé par le Bureau des langues de la Commission 
ou par un organisme approuve par ce dernier. Ce cours pourra durer jus­
qu'à douze mois et la Commission de la Fonction publique en précisera 
le lieu.
La Commssion de la Fonction publique s'assurera que les candidats uni­
lingues de l’extérieur de la Fonction publique ont les aptitudes voulues 
pour devenir bilingues.
Ce poste est aussi ouvert aux personnes employees de façon continue a 
la Fonction publique du Canada depuis le 6 avril 1956, qu elles aient ou 
non fait part, par écrit, de leur consentement A suivre des cours de langue.

CARRIERES 
OFFERTES DANS 
le DOMAINE 
du CONTRÔLE 
de la QUALITÉ 
des MÉDICAMENTS1: RESPONSABLE DU SERVICE 

“SANTÉ ET TOXICOMANIE”
(poste non syndicable)

FONCTIONS: sous l'autorité du Directeur de l'adminis- £ 
tration sociale, assure le bon fonctionnement v 
du service Santé et Toxicomanie et notant- £ 
ment: dirige aux plans professionnel et admi- £ 
nistratif le personnel dont il a la charge; parti ci- £ 
pe à l’élaboration et à la révision des objectifs £ 
opérationnels de son service ; participe à la £ 
négociation et à la mise en application des con­
trats de service avec les CH et CA.

QUALIFICATIONS: diplôme universitaire en Service 
Social ou équivalence;
Expérience d'au moins trois ans en Service So- £ 
cial :
Habileté à animer, coordonner et diriger une % 
équipe de travail.

ENDROIT DE TRAVAIL:siège social à Trois-Rivieres.
La fonction implique des déplacements dans la 
région 04 au niveau des CH et CA.

FAIRE PARVENIR votre candidature accompagnes 
d'un curriculum vitae au plus tard le 22 février 1974 £
à l'adresse suivante:

DONALD DOUCET, garant de succursale 
XEROX DU CANADA LIMITÉE 
6600 Trans-Canada Highway, suite 310 
Pointe Claire, Québec 
(514) 697-9344Traitement 

jusqu'à 
SI 7,541

Présentez votre demande sur la formule PSC 367-401. “Demande d'em­
ploi" que vous pouvez vous procurer à un bureau de poste, à un Centre de 
main-d'oeuvre du Canada ou à un bureau de la Fonction publique, et fai­
tes la parvenir au plus tard le 22 février 1974 à l'adresse suivante:I

*

Xerox du Canada LimitéeCADRES DES SCIENCES ET DE LA TECHNOLOGIE 
COMMISSION DE LA FONCTION PUBLIQUE DU CANADA 
PLACE DE VILLE, TOUR "A"
OTTAWA (ONTARIO) K1AOM7 XEROXReference a rappeler: 74-1 30-02.
Les dispositions de la Loi sur l'emploi dans la Fonction publique s’appli­
quent aux nominations faites dans le cadre de ce concours.

ADMINISTRATEUR
requiert les services d'unDIRECTEUR GENERAL.

CENTRE DE SERVICES SOCIAUX DU CENTRE DU QUÉBEC LE CANDIDAT
• Détenir un diplôme universi­
taire en administration, en 
comptabilité, en commerce ou 
en économie ou toute autre pre­
paration jugee équivalente.

EMPLOYEUR
* VILLE DE LA RIVE-SUD DE 22,000 DE POPULATION7495, boulevard Parent,

Trois-Rivières (Case postale 1330). CHEF PROGRAMMEUR
LE POSTE
A titre d'adjoint administratif du gerant d'une munici­
palité de la rive-sud, la personne dont les services se­
ront retenus sera, sous la direction générale du gérant,

• Responsable du personnel.
• Responsable de certains projets.
• Accompagnera le gerant aux négociations d'entente 

collective.
• Préparera des communiques pour renseigner la 

population.
• Tenir â jour les plans d évaluation des tâches en vi­

gueur dans la municipalité.
« Etablir et tenir à jour un manuel de procédures, etc...

CARRIERE D'AVENIR TACHES
— Planifier, coordonner et diriger toutes les activités de la Section de pro ­

grammation. Suivre également l'évolution des travaux de programmation.
— Elaborer des programmes d’entrainement.
— Etablir les coûts relatifs à la programmation.

LE TRAITEMENT 
• La personne choisie touchera un 

salaire en fonction de ses qualifi­
cations et de son experience en 
plus des autres benefices so­
ciaux usuels.

avec

BANQUE
D’EXPANSION
INDUSTRIELLEESI

CANDIDATS
— Avoir complété une maîtrise en informatique ou l'équivalent.
— Posséder au moins cinq (5) années d'experience dans le domaine.
— Parler et écrire correctement le français et l'anglais.
— Posséder les qualités personnelles suivantes: tact, initiative, dynamisme, 

esprit d'equipe, le sens de ('organisation et de la planification du travail.

LA CANDIDATUREHNANCEMENT A TERME POUR IES£NTPEPRISES CANADIENNES

• Les personnes interessees de­
vront nous faire parvenir, a l’a 
dresse ci dessous avant le 20 
février 1 974. leur candidature 
par écrit en détaillant leur scola­
rité. âge. experience et remune­
ration demande».

• Les candidatures reçues seront 
traitées confidentiellement.

— Diriger les négociations avec les clients 
vers l'obtention de prêts et voir a l'ad­
ministration de ceux-ci.

LE POSTE

VILLE DE SAINT-BRUNO-DE-MONTARVILLE 
Bureau du gérant 

1585, rue Montarville 
Saint-Bruno, Quebec.

J3V 3TB

— Travailler en collaboration avec des con­
seillers en génie, en droit et en assuran-

SALAIRE 
Au moins S1 4,000

ces.

— Les candidats choisis devront être prêts 
a assumer des responsabilités accrues 
dans le futur.

LES QUALIFICATIONS —C A. ou diplôme universitaire en com­
merce (cours du jour ou du soit) ou ex­
perience équivalente dans le monde de 
la finance.

— Familiers avec le monde des’allaires. du 
commerce ou de l'industrie a la suite 
d'au moins une ou deux années d'expe- 
tience.

— Base sur ['experience et les qualifica­
tions.

Quebec.

— Allocation de demenaqemcnt a conside-

Les personnes intéressées sont priées de se presenter au Service du Per­
sonnel au 7 Saint-Jacques ouest (4e étage), entre 9 heures et 17 heures, du 
lundi au vendredi afin de compléter une formule de demande d'emploi.

r

Musique:

|
>f. TRAITEMENT:

Selon la Convention Collective des Enseignants.

fanes parvenu votre curriculum vrtae a:

Directeur du Personnel, 
Commission Scolaire Champlain, 

17, boulevard Greber, C.P. 8, 
Pointe-Gatineau, P. Que.

J8T — 3P3

>:
%

;
OFFRES D'EMPLOI

1
La Commission Scolaire Champlain recherche des pro­

fesseurs d education physique, des professeurs pour l’en­
seignement des langues (anglais et français) et des profes­
seurs pour l’enseignement de la musique.

NIVEAU D'ENSEIGNEMENT:
1 et et 2e cycle de I élémentaire.

LIEU DE TRAVAIL:
Pointe Gatineau et Touraine.

QUALIFICATIONS: 
tduculien physique:

LE CENTRE DE READAPTATION DU 
QUEBEC

Centre hospitalier, 250 lits, 
et services externes de réadaptation

Une importante entreprise du Quebec est à la recher­
che d'un :

LE TRAITEMENT

L'ENDROIT DIRECTEUR DE PROJET
i"

ERGOTHERAPEUTES, PHYSIOTHERAPEUTES 
ET ÉDUCATEURS PHYSIQUES (rééducateurs)

rer.
DESCRIPTION DETACHE:
— Responsable de la realisation d'un complexe de distribu­

tion comprenant un bloc d'entreposage, un bloc d em­
bouteillage et un bloc pour besoins administratifs:

— Supervise et contrôle la procédure de demandes de 
soumissions et fait l'évaluation des résultats:

— Assure la synchronisation et la coordination des tra­
vaux, et l'acheminement critique des phases de con­
struction. d évaluation et de finalisation en termes de 
plans et devis:

— Responsable du déménagement des effectifs existants 
et de la mise en marche du complexe.

EXIGENCES:
— Degré universitaire en genie mécanique,civil ou ( equi­

valent:
— Expérience de cinq (5) ans sur des projets majeurs con­

nexes à titre de responsable senior.
CONDITIONS:
— Salaire à déterminer selon les qualifications:
— Emploi permanent ou à contrat.
Faire parvenir votre "curriculum vitae " en mentionnant le
numéro C11 72 a:

Les candidats sont pries de faire parvenir leur curriculum vitae a: !LIEU
DE TRAVAIL : 
FONCTIONS

Baccalaureat en education 
physique.
Specialisation en cette matière 
selon les exigences du Minis­
tère de l'Education.
Brevet d enseignement avec 
option Musique ou tout autie 
diplôme permettant l'ensei­
gnement de la musique.

Quebec ou Montreal 
Oeuvrer en médecine physique auprès 
des adultes au sein d’une équipé multi­
disciplinaire
Dipldmeslesl d une ecole reconnue par 
les associations des differents profes­
sionnels demandes.

Anglais, langue leconde et 
Français, langue seconde:Le Directeur

Banque d’expansion industrielle 
925. chemin Saint-Louis 
Québec, Que. GIS ICI

EXIGENCES:

RESSOURCES PHYSIQUES.
Departements de physiothérapie, d er­
gotherapie et de rééducation physique 
des plus modernes et des mieux équi­
pés.
Salaires et benefices marginaux selon 
les normes du M inist ere de s A ffa ire s g:' 
sociales.
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TRAITEMENT:%

I

ii
S adresser

Directeur du Personnel,
LE CENTRE DE RÉADAPTATION DU QUEBEC

525. boul. Hamel.
Case Postale 1 575 
Quebec, G1 M 2S8

I

Suite au succès de nos mini ordinateurs de la sene P350 et 
a I expansion de notre division Data Systems, nous desi­
rons rencontrer les candidats ayant les qualifications mini­
males suivantes:

CASE 14279 LA PRESSE 
MONTREAL H2Y 1K9

>:

ÎSxyiXyxSvX: y***:-:**:**^
• Diplôme d eludes collegiales en informatique.
• Maîtrise du français et de I anglais.
• Experience minimale de 6 mois sur un mini-ordinateur.

Nous offrons un excellent salaire, une gamme complete de 
benefices marginaux et une atmosphere de travail enrichis­
sante.

S il vous plaît. prendre rendezvous en appelant:

DESSINATEUR INDUSTRIEL /!
/1

ÿ yX:XÿX\::\<'X\yX<:':::\:X:X:''.\:X:::::::XyX::yXyX::<-XyXy:::y:ÿ:ÿX:yy ¥:

1! HÔPITAL ST-LAMBERT Conv.
Il REQUIERT LES SERVICES 11
# gg:
:£ £- SURVEILLANTE: TEMPS PARTIEL NUIT £ X
£: INFIRMIERS (ERES): TEMPS PARTIEL JOUR. SOIR. NUIT X :£
|| AUXILIAIRES: TEMPS PARTIEL JOUR. SOIR. NUIT £ £

Faite parvenir votre ''curriculum vitae" a: X X TEMPS COMPLET JOUR X :£
CASE ,4285 LA PRESSE || """""""""" TEMPS PARTIEL ||

Montreal H2Y 1K9 % £ 031 [\JOTRE-DAME, ST-LAMBERT X %

f GUIF OU CANADA LIMITÉE j—j ||

I V É RIFI CAT EUR INTERNE g ::':x:X:::X:X:::X:X:X:X:X:X:X:::::X:X:X:X:X:XX::::::X:::X:::X:::XXX:X:X:X:::X:::gf::;X:X:XX:X:X:X:XX:X:X:X:X:X:::XX::XXX:X:X:::::X:::::X:::X:::X::::X:X:X:XX:
Ce poste offre d excellentes chances d avancement pour ;£ 
une personne ambitieuse avec habileté administrative. Le 

;£ candidat choisi assumera un travail intéressant de vérifica- X; £; j — J
lion interne dans les domaines de la finance, opérations et ;£ \ J
informatique. Nous offrons un excellent salaire et des be-» X: X; ... ...

Les candidats doivent posséder soit un C.A., C.G.A., R.l.A.. PROFESSEUR DEMANDE P A I E - IVI A IT R E ;£ Une entreprise dont le chiffre d'affaires excede
:£ OU un diplôme universitaire. Les étudiants en 4e ou 5e •£ ■£ Français, langue seconde, élémentaire,2/s temps :£ ;£ S10 millions,située sur la rive sud. est à la recherche :!:
yi -Z,tr^:M=|aUSS,COnS,de,e5- QUALIFICATIONS REQUISES: Légalement quali- :£ :£ Entreprise de construction de la rive-sud. £; •£ d'un comptable pour prendre la responsabilité de la

:£ voyePrVeurTuSrdcu|nun?vitTea' aCS reqU'SeSSOnt PneeSd eM :£ £: DATE D'ENTREE EN FONCTION: Immédiatement £: =X De préférence connaissant le décret de la construe- £ :£ Lecandidatdevra posséder un minimum de5 ans
— Service eu* emnloves X: X; faire parvenir "curriculum vitae" à: £f y: tion. £: ;£ d’expérience. X

•S :§:£ M. ANDRÉ chaput, +: £: Salaire selon les qualifications. Conditions de travail ;£ £: Rémunération selon la compétence. X
:ÿ GULF OIL CANADA LIMITEE Directeur du Personnel X: X: attrayantes. :< y." Discrétion assurée. X

[Uultj B.p. 6030 COMMISSION SCOLAIRE DES MILLE ILES LES CONSTRUCTIONS LATENDRESSE INC. % Faire parvenir "curriculum vitae" à:
Montreal 101, Que. £j £; 2275, Honore-Mercier :£ :£ RANG DES25.ST-BRUNO :£y: CASE 14287 LA PRESSE

X------- g: Ste-Rose, Ville de Laval, Quebec X::£ 653-3606 :££: Montréal H2Y1K9

Une importante entreprise du Quebec est A la recherche d'un des­
sinateur industriel.
DESCRIPTION DE TÂCHE:
— Responsable de la conception et la realisation d'une usine 

d'embouteillage;
— Responsable de la mise en plan et de l'identification du mate­

riel;
EXIGENCES:
— Technicien professionnel en dessin industriel :
— Experience de cinq (5) ans en canalisation des liquides: 
CONDITIONS: Salaire a determiner selon les qualifications.

DESIREZ-VOUS GAGNER 
$25,000 ou $30,000 PAR AN?

ou davantage en qualité de représentant des ventes?

i
!

JACQUES BESNER
Si vous êtes sincèrement interesse â votre avenir, avez 
réussi dans les ventes, êtes bilingue, determine a réussir 
et ne craignez pas le travail, nous avons une situation 
exceptionnelle de cairiere pour vous dans un domaine 
d équipement de bureau en expansion phénoménale. 
Excellent salaire plus commission, plus avantages et 
formation complete. Contactez:

Service du Personnel

PHILIPS ELECTRONICS INDUSTRIES LTD 
342-9180

Tel.: 332-9621M. A. Dahan

I,--------------,|COMMISSION SCOLAIRE 
DES MILLE-ILES

:yX:X:XX:X:X:Xx:X:XXX;X:XX:X:X:X:X:X;X;X:X;X;X;:-XvX:X;XvXyX;X..

CHEF COMPTABLE
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r. ^T\XT * L'affaire CholetteV'-

LaX Le comportement du Conseil 
de sécurité et de Daigneault 
soulève de nombreux blâmes

> •

O confession: 
rien de neuf

i

X

Éü
,

• A par Paul LONGPRE
Les récentes normes romaines 

concernant le sacrement de Péni­
tence — de plus en plus délaissé 
par les catholiques — ne changent 
rien quant au fond, par rapport à 
la situation actuelle. Seul le nom 
est changé. On parlera dorénavant 
du “rite de réconciliation du péni­
tent”.

Contrairement à ce que laissent 
entendre certaines agences de 
presse, un porte-parole de l'épisco­
pat canadien a déclaré à LA 
PRESSE que le nouveau rituel ne 
constitue par une révision du sa­
crement lui-même, domaine qui re­
lève de la Congrégation de la doc­
trine et de la foi.

De plus, ce rituel n’entrera en vi­
gueur au Canada que dans un an 
ou un an et demi. Il doit aupara­
vant être étudié par chacun des 
épiscopats nationaux et traduit en­
suite à Rome en langues populai­
res.

En plus de suggérer un certain 
nombre de formules et de prières 
pour l’application du sacrement de 
"réconciliation”, le document ro­
main donne des indications généra­
les de nature pastorale visant à 
faire ressortir le caractère “social” 
ou “collectif” de ce sacrement et 
du péché.

Moins de sexe, plus de taxe ?
Le rituel, puisque ce n’est pas 

son but, ne donne pas de directives 
précises aux prêtres concernant la 
morale ou ce qu’ils doivent dire ou 
ne pas dire au confessionnal.

Invité à expliquer ce qu’il fallait 
entendre par l’aspect “social" du 
péché, un porte-parole de la Con­
grégation des rites, Mgr Gilberto 
Agostini, a souligné que les prêtres 
et les pénitents seront invités à ré­
fléchir plus profondément sur les 
répercussions du péché dans la so­
ciété et dans la famille chrétienne.

Ainsi, aurait-il noté à l’intention 
d’un reporter de l’Agence Associa­
ted Press, on parlera moins de 
sexe et plus de responsabilités fis­
cales ou professionnelles; le citoyen 
se demandera s’il paie scs taxes; 
l’employeur, s’il traite humaine­
ment ses employés; le médecin, 
s’il conçoit son travail dans une op­
tique de service ou de profit.

Sur la question controversée des 
absolutions collectives, le rituel ne 
change rien. Elles pourront tou­
jours avoir lieu, comme mesure 
d'exception, mais elles devront être 
suivies, le plus tôt possible, d’un 
aveu individuel des fautes par le 
pénitent.

X
. T VN,

étudié en priorité d’après un porte-pa­
role de la CPQ.

Entre-temps, M. Cholette continue 
de garder le silence le plus absolu sur 
son cas. Il en est ainsi de son avocat, 
Me Jacques Bellemare, le doyen de la 
Faculté de Droit de l’Université de 
Montréal.

Toutefois, l’affaire Cholette continue 
de défrayer les conversations des poli­
ciers de la CUM.

Certains officiers de l’état-major af­
firment en privé que la suspension de 
M. Cholette et le renvoi de Me Le- 
doux ne sont que le résultat de rancu­
nes politiques.

Les politiciens municipaux, dont cer­
tains très près du Conseil de sécurité, 
n’auraient pas prisé les accusations 
portées contre le directeur Jean-Jac­
ques Saulnier, ni le rapport préparé 
par un groupe de policiers suggérant 
que les plus hautes autorités politi­
ques et policières soient assignées de­
vant les tribunaux. Ce rapport, pré­
paré sous la direction du directeur-ad­
joint André Guay, révélait que des 
preuves importantes n’avaient pas été 
présentées lors de l’enquête de la 
CPQ sur M. Saulnier.

MM, Cholette et Ledoux sont appa­
remment considérés dans les milieux 
de la politique municipale comme des 
opposants à M. Saulnier.

Comprenant le sort réservé à l’ins­
pecteur Cholette, à celui de M. Saul­
nier, d’autres policiers crient à l'injus­
tice.

Ces policiers soulignent que M. Cho­
lette a été suspendu sans solde tandis 
que M. Saulnier, alors que sa compé­
tence et son intégrité étaient contes­
tées, a bénéficié d'un congé avec 
solde, sans perte de ses droits.

“Que voulez-vous, nous ont dit de 
nombreux policiers, lorsque vous avez 
de bons “poteaux” en politique, vous 
n'avez pas à vous inquiéter.”

sa décision après diverses discussions 
avec le Conseil de sécurité et de­
mande finalement le congédiement de 
l’inspecteur Cholette.

Quant au Conseil de sécurité de la 
CUM, certains avocats prétendent 
qu’il a agi comme Ponce Pilate en 
confiant à la CPQ la décision finale 
quant au renvoi de M. Cholette.

Bien plus, ces juristes estiment que 
le Conseil a brimé les droits de ce po­
licier en le privant de la possibilité de 
loger un appel une fois la décision 
prise sur son cas.

D’après ces experts, les membres 
du Conseil auraient dû, après une 
étude sérieuse de la question, se pro­
noncer catégoriquement sur le trans­
fert, la suspension ou le renvoi de M. 
Cholette.

En se servant de la loi spéciale qui 
a créé le service de police de la 
CUM, les membres du Conseil de sé­
curité ont privé M. Cholette de son 
droit d’appel de la décision finale.

S’ils avaient plutôt utilisé la Loi de 
police, qui elle s’applique à tous les 
policiers de la province, les membres 
du conseil auraient pu décider du sort 
de M. Cholette et celui-ci aurait alors 
contester leur décision.

Maintenant c’est la Commission de 
police du Québec qui devra faire face 
à un sérieux problème de droit. Puis­
que deux lois différentes permettent 
de régler ce dossier, laquelle prime 
sur l’autre?

Laquelle prime?
La Loi de la police de la CUM qui 

est une réglementation spéciale a-t- 
elle préséance sur la Loi de police du 
Québec qui, depuis 1968, a établi le 
principe général de l’égalité de tous 
les policiers à travers la province?

La commission devra trancher cette 
question d’ici quelques semaines puis­
que le dossier Cholette devrait être

par Michel AUGER
Le Conseil de sécurité de la Com­

munauté urbaine de Montréal et le di­
recteur du service de la police, M. 
René Daigneault, n'auraient pas as­
sumé pleinement leurs responsabilités 
dans l'étude, la semaine dernière, du 
dossier de l’inspecteur Gérald Cho­
lette.

C’est ce que soutiennent des person­
nes proches du directeur Daigneault 
et des juristes qui ont examiné le 
comportement des membres du Con­
seil de sécurité par suite de la de­
mande d’enquête faite auprès de la 
Commission de police pour congédier 
l’inspecteur Cholette qui, jusqu’à sa 
suspension mercredi dernier, était le 
chef de l’escouade de la moralité.

M. Cholette, un policier de 20 ans 
d’expérience, a été suspendu après 
une rapide enquête touchant l'installa­
tion d’un magnétophone sur la ligne 
téléphonique privée d’un avocat de la 
police, Me André Ledoux qui se disait 
menacé et qui, d’après certaines ver­
sions, auraient voulu espionner sa 
femme.

Au sujet du comportement du direc­
teur Daigneault, des informateurs bien 
au courant de toute l’affaire ont af­
firmé à LA PRESSE que celui-ci n’a­
vait aucunement l’intention de congé­
dier l’inspecteur Cholette, un policier 
dont la compétence et l’intégrité n’a­
vaient jamais été mise en doute.

D’après ces sources d’informations, 
M. Daigneault, à la suite d’une enquê­
te-maison avait convenu de muter 
l’inspecteur Cholette et l’avocat Le­
doux à d’autres fonctions. Dans le cas 
du policier Cholette, il devait s’agir 
d'un transfert à un autre poste et 
dans le cas de Me Ledoux d’un trans­
fert au Contentieux de la CUM.
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Edgar Reiprich sur son lit d’hôpital, à l’Institut de Leningrad. A ses côtés, sa 
mère, Mme Stéphanie Reiprich, qui a demandé aux autorités soviétiques que 
son fils puisse être traité à Leningrad.

Un jeune Canadien a recours à 
deux médecins soviétiques dans 
Lespoir de marcher à nouveau

plus de chances de réussir si elle 
est pratiquée le plus tôt possible. 
L'opération consiste à dégager la 
moelle épinière.

Signe certain que les médecins 
russes sont déjà passablement as­
surés du succès, ils ont commandé 
la prothèse qui servira à la réédu­
cation des jambes du jeune Rei­
prich. Il s'agit d’une espèce de cor­
set dotée d'une armature articulée 
qui se fixe et aux jambes et aux 
genoux ainsi qu’à des chaussures 
spécialement conçues.

Déjà, a écrit le reporter de l’a­
gence Tass, le jeune homme, avant 
même l’opération, a commencé à 
se tenir debout, à l’aide d'une pro­
thèse faite aussi d'un corset et 
d'une armature.

Le jeune Reiprich est hospitalisé 
à l’Institut de Léningrad depuis le 
22 janvier, grâce à sa mère. Mme 
Stephania Reiprich. qui, ayant lu 
sur les succès soviétiques en ce do­
maine, en a fait la demande à 
l’ambassade de l’URSS à Ottawa. 
Mme Reiprich est avec son fils en 
Russie.

LENINGRAD (d’après la PC> - 
Paralysé depuis juillet 1971, à la 
suite d'une chute de moto, un 
jeune homme de 17 ans, Edgar 
Reiprich. de Scarborough, en Onta­
rio. retrouvera l’usage de ses jam­
bes grâce à l'intervention de deux 
chirurgiens soviétiques, a annoncé 
hier l'agence Tass.

Plus prudents, les deux chirur­
giens en question, le professeur Ve­
niamin Ugryumov et le docteur 
Vladimir Schedrenok, ont affirme 
pour leur part qu’ils avaient bon 
espoir de voir leur patient marcher 
à nouveau.

Selon le professeur Ugryumov, 
les médecins canadiens avaient 
conclu “un peu à la hâte" à un 
sectionnement de la moelle épi­
nière, car si c'était le cas, a-t-il dit. 
il n'y aurait rien à faire.

Les radiographies ont démontré, 
a-t-il souligné, que la moelle épi­
nière n'avait été que coincée, bien 
qu'il reste à savoir la gravité des 
lésions.

Mais c’est justement le genre de 
cas, selon lui, où il faut tenter une 
intervention chirurgicale, laquelle a

Volte-face
Toutefois, pour des raisons que l’on 

ignore, M. Daigneault aurait modifié
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VENTE DE TAPIS 
DE FÉVRIER

ROULEAUX ET COUPONS

•I 3 1 v
A?r *m

/ BïÆ

•811 lrrftlijU -J*30

«LES TROT ï 'r

1 t
»

iSAU SERVICE 
DE MONTRÉAL 
DEPUIS 35 ANS

PAS DE COMMANDE POSTALE OU TÉLÉPHONIQUE
25%=50%

.1
v

r \
"7

fm Mkç
DE RABAIS H I FiÇM [ v

& X* 'l:: <1

1ROULEAUX À SOLDER: Notre I///mPn» pi.Grandet#
eppro*.

xv *DESCRIPTION ptii \ >•
64100touille nylon ciselé caoutchouc 

blanc nylon shaggy 
Bleu nylon ciselé caoutchouc 
Lilas nylon ciselé caoutchouc 
Or ciselé caoutchouc tel quel 
rouille nylon ciselé caoutchouc 
vert nylon tweed shaggy caoutchouc 
Bleu vert tweed caoutchouc 
Or nylon shaggy caoutchouc 
rouge flamme nylon caoutchouc 
Bleu nylon tweed caoutchouc 
vert nylon tweed caoutchouc 
Turquoise nylon ciselé épais 
Vert nylon shaggy caoutchouc 
Or nylon shaggy caoutchouc 
Vert nylon velours uni 
Rouille nylon velours uni 
Abricot nylon shaggy très épais 
Vert jaune nylon shaggy 
Rouge nylon shaggy épais 
Rose nylon shaggy très épais 
Vert mousse nylon ciselé épais 
Pourpre nylon shaggy serré épais 156 
Vert tweed commercial caoutchouc 51 
Orange nylon tweed commercial 
Rouille nylon ciselé caoutchouc 
Or propylon frisé épais 
Vert intérieur extérieur 
Lilas nylon velours caoutchouc 
Vert Wilton velours uni 
Vert Wilton frisé laine 
Or nylon shaggy épais

CECI EST UNE LISTE PARTIELLE

Prix lisle NOTRE PRIX 12'x11'6" 

manuf. de FEVRIER 
verge car. verge car.

/ ' a
Verge 401005'xl 2'7" 

12x20'
9 x10' 5" 

12 x15' 2 " 
12x17 2" 
12x159' 
12 x17' 6 " 
12 x15' 6 " 
12'x7'8" 
12x13' 
12x75' 
12'xlV 3" 
12 x12' 3" 
9x1211" 

12 x10' 7 " 
12x1010" 
12x14' 
12x12' 4" 
12 x12' 6" 
12 x 8’ 3 " 
12 x 8'
12'x 9 
12 x 5 
12'x 4' 2" 
12* 211 
12 * 5'
12 x17' 3 ' 
12 x13' 7 
9'x 7' 8 " 
9x1611" 

12x18'

,-raDESCRIPTION K&'.f yy-'xi:; r95 V191 WlEt^|r
4993S9 95 58.99Vert lime nylon shaggy 

Vert nylon shaggy caoutchouc 
Blanc polyester shaggy 1res epar 
Or citron nylon shaggy épais 
Or nylon frisé épais 
Or laine wilton velours uni 
Rose laine wilton velours uni 
Avocado acrilan velours très épais 
Vert mousse propylon frisé 
Vert nylon shaggy très épais 
Lilas nylon shaggy tweed épais

73 59168

!*
.«

3.993 9559
96150 1 V.17.991495100

160 100 Œ4.999 95 a56 69216 liv-PL6.9910.95140 tir180 10412.95
12.95
8.99

21.96100 «5910621 95100
491361495104 89 39 Æi5.9910 9535 591357.9913 9550 1IP791446.9911.9560 »
65 iàUiiil I

M
115

69140 t,
CECI EST UNE LISTE PARTIELLE 74135

323 169 m
49163a

vous pouvez acheiei n importe quelles gnndeuis que vous desiiez! 170 102

MAIL CAVENi
187 98

TAPIS INTERIEUR EXTÉRIEUR 3388
73 '

199 :15couleurs assorties
1545NOTRE PRIX «
1232 ;

35 •:nTAPIS POLYESTER CISELÉ TRES 
ÉPAIS 39115 v

»•n 180 89
160 79550rouge, or, vert, blanc, beige, 

rouille
Prix de liste 11.95 /VOTRE PRIX

AUJOURD'HUI et DEMAIN
8 et 9 février

PLUS:
UN VOYAGE 
POUR DEUX

153306
288 144

*;

SHAGGY NYLON TRES ÉPAIS ET SERRE
DUPONT 100% NYLON% meilleure qualité faite au 

Canada, couleurs assorties 
Prix liste 17.50 à 18 95 899 Une vente extraordinaire de trois jours au Mail Caven­

dish! Des aubaines insurpassables pour tout le monde. 
Suivez la foule au Mail Cavendish, boulevard Caven­
dish au coin du chemin Kildare à Côte-Saint-Luc.

Autobus 104 et 161... stationnement gratuit pour plus 
de 2,000 voitures.

Dessus caoutchouc ou jute. 
Tweed et ciselé. Couleurs as­
sorties.

Toutes dépenses payées...

$3*8carrée 1NOTRE PRIX NOTRE PRIX à NEW-YORK
VNous avons aussi un grand choix de lapis modernes sham au 1477. rue Manslield a pria réduits. Week-end à l'hôtel Waldorf Astoria 

Courtoisie de la Horizon Travel Agency
:•.

ANGLO-FRENCH CARPET « :
Rien à acheteil Procurez-vous seulement on bulletin de partici­
pation dans n'imporle quel magasin du Mail Cavendish pen­
dant notre vente extraordinaire. Vous serez peut-être l'heureux 
gagnant!

%“■J ouvf*r tousirs iours
luspel 5 heurts 

IlUOI ET VENOREOI OUVERT 
SCO im l3 00 p« 

SlMtDI OUVERT tente 11 iniiet 
3 00 ia 1300 p« 8280, boul. St-Laurent 382-2201

(coin Guizot une rue au nord du parc Jarry)
h

1477. rue Mansfield 288-4113
y U* yvl I

\ w "r
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La sexualité, une dimension 
amour véritable

mm#
###
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,‘ÆmsTpar Lily TASSO
Cette génération attend de 

la sexualité ce que la sexua­
lité ne peut pas lui donner; 
on exagère l’importance de 
l'expérience sexuelle et Ton 

g va au devant de déceptions,” 
affirme le Dr Bruno Bettel- 
heim, qui s’adressait hier à 
une assistance record de plus 

■ de 700 personnes dans le 
cadre du Symposium sur la 
sexualité, organisé par l’uni- 

I versité McGill.
Le célèbre psychologue 

américain, auteur " de plu­
, sieurs ouvrages — ‘‘La forte­

resse vide” et “Les enfants 
du rêve” notamment, qui ont

été traduits en français — es­
time que les problèmes de 
l'amour et de la sexualité ne 
sont pas plus simples au­
jourd’hui qu’à l’époque victo­
rienne, même si la situation 
a été complètement inversée 
en moins d’un demi-siècle.
“Autrefois, lorsque les cho­

ses du sexe étaient considé­
rées vulgaires, on n'avait 
rien à se reprocher quand 
cela n’allait pas, mais au­
jourd’hui que les activités se­
xuelles sont censées être 
agréables, si l’on a des pro­
blèmes c'est que quelque 
chose ne va pas avec soi,

qu’on ne fait pas comme tout 
le monde.”

Le psychologue trouve sus- rience sexuelle, plutôt que de 
pect de considérer la valeur rechercher l’autre.” 
d’une relation sexuelle d’a­
près le nombre d’orgasmes.
“La relation homme-femme

Cela, afin de leur éviter 
l'anxiété. Il donne l’exemple 
d'une adolescente, renseignée 
à fond sur toutes ces choses, 
mais que sa mère gifle parce 
qu'elle a osé lui demander 
pourquoi elle et son père res­
taient ensemble alors qu'ils 
étaient si peu faits l’un pour 
l'autre. “Cette fille a tenté 
d'expérimenter les plaisirs, 
sexuels qu’on lui disait bons;' 
ils l'ont détruite et elle a fini 
par se droguer.”

L'anxiété,
un problème important

L c psychologue explique 
qu’il faut comprendre la na­
ture des relations humaines 
avant de comprendre celle des 
relations sexuelles. Le plus 
grand problème dans ce cas 
c’est l’anxiété, la sienne ou 
celle que l'on éprouve dans i 
ses relations avec les autres.

“Avant de se débarrasser 
de cette anxiété, on ne peut 
avoir de vie sexuelle satisfai­
sante,” soutient-il. “Il est 
plus aisé d’enseigner des 
faits physiologiques que de 
débarrasser les gens de leurs 
anxiétés.”

Répondant à une question ; 
durant la période qui a suivi 
sa conférence, le Dr Bettel- 
heim a déclaré que les rôles 
parentaux ne sont pas inter­
changeables, 
c'est nier la différence phy­
siologique. Personne ne peut 
dire que c'est la même chose 
quand le père donne le bibe­
ron à son enfant que lorsque 
la mère l'allaite, même si 
ces deux façons de le nourrir 
sont satisfaisantes."

De même lorsqu'un mari 
aimant remonte le moral de 
sa femme épuisée après la 
naissance de leur enfant, la 
mère transmet directement 
cet apport émotif à son en­
fant en l’allaitant.

La sexualité, 
c'est la vie

Le conférencier refuse de 
séparer la sexualité de la 
vie, mais trouve nécessaire 
se séparer les sentiments 
d’amour et des impulsions 
sexuelles.
“L e s relations sexuelles, 

sans amour, peuvent dis­
traire par une journée froide 
ou un dimanche où Ton s’en­
nuie, mais peuvent aussi être 
décevantes.”

Il s'étend sur le sujet des 
relations extramaritales qui 
entraînaient autrefois un sen­
timent de culpabilité: “Au­
jourd’hui, c’est le contraire, 
ceux qui n'en ont pas se de­
mandent ce qui ne va pas

Il compare les personnes a'^a eux. 
qui recherchent les plaisirs A son avis, les difficultés

faire, mais quelle satisfaction f01.s- °™. d.es P.arte:
peut-on ressentir si l’on n’at- naire®. qui Pronent la hherte 
tend pas que l’estomac soit sexuelle, mais le besoin d af- 
vide avant de le remplir?” Action reste dominant : on 

Le Dr Bettelheim affirme, af.P.ir? a etre a'®.e ,non 
par ailleurs, qu'on ne peut utllf® commc mi objet se- 
avoir de relation vraie en xuel- 
amour sans être vulnérable, Pas forcer 
ce qui n'est pas le cas dans l'éducation sexuelle 
la relation sexuelle où 
l’homme peut seulement vou- leur à Chicago d’un centre 
loir dominer, chercher à éducatif pour enfants souf- 
prouver sa capacité sexuelle. frant de troubles émotifs, es- 

II parle de la confiance, in- time que l’éducation sexuelle 
grédient essentielle pour une présente un problème sco- 
vie satisfaisante, mais qui laire important, 
rend vulnérable et il souligne 
cette contradiction étrange: renseigner les enfants sur les
“si Ton ne se fie pas aux au- mystères de la vie ni de leur 
très, on ne peut pas avoir montrer des films sur la cou- 
confiance en soi-même.” ception, la menstruation ou

Pour lui, l’amour est une les autres aspects physiologi- 
relation à deux sens qui se ques de la sexualité. Avant 
traduit par une adaptation la puberté, il faut répondre à 
mutuelle, une influence mu- leurs questions et leur dire la 
tuelle aussi. “Trop de gens vérité dans un langage qu’ils 
se recherchent eux-mêmes in- comprennent, mais il faut at- 
consciemment dans l’expé- tendre leurs questions.”

C'est la qualité 
qui compte

Le Dr Bettelheim explique est une chose tellement uni­
que la sexualité seule, sans que pour chaque partenaire 
amour et sans espoir de per- qu'elle ne peut pas être géné- 
manence, laisse à désirer à ralisée,” insiste-t-il. 
la longue. D’autre part, l’a- Il dénonce l’approche quan- 
mour seul, sans la sexualité, titative et non qualitative, dé­

vastatrice à son avis, des se­
xologues Masters et Johnson, 
qui évaluent la relation se­
xuelle d’après le nombre 
d’orgasmes. “Si l’on a une 
relation intime, une expé­
rience profonde, on ne peut 
la répéter plus d’une fois. 
Physiologiquement on le 
peut, mais pas psychologi­
quement.”

% Kg

ne suffit pas.

“Le besoin physiologique 
ou sexuel ne se satisfait vrai­
ment que dans une relation 
émotive profonde qui suppose 
la tendresse, la permanence, 
la sécurité et la confiance 
mutuelles.”

S
■■
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photo Michel Grovel, LA PRESSE
Dr Bruno BETTELHEIM

"On attend de la sexualité ce qu'elle ne peut pas donner.’’
Pourquoi se gaver?soude ("!a petite vache") 

qui est alcalin dans une 
préparation où il y a des 
tomates pour les adoucir, 
ferait en même temps dis­
paraître la vitamine C qui 
s'y trouverait.

— Je comprends.
— D'autre part, la vita­

mine C est très sensible à 
la chaleur. Une cuisson, 
surtout si elle dure long­
temps, favorisera encore 
l'oxydation de la vitamine 
C et, de ce fait, lui enlè­
vera en partie sinon com­
plètement son pouvoir vita­
minique.

Ça nous amène à sa 
deuxième propriété qui est 
la thermostabililé.

La vitamine C est la 
moins résistante de toutes 
les vitamines à l'action de 
la chaleur. Elle y perd ra­
pidement sa capacité vita­
minique. A noter, par 
exemple, que lorsque vous 
faites des conserves et que 
vous scellez votre boîte de 
conserve, celle-ci n'est plus 
en contact avec l'air. Si 
elle n'est pas en milieu al­
calin, même la chaleur ne 
détruira pas ou pratique­
ment pas la vitamine C.

Enfin, comme dernière 
propriété, la vitamine C est 
soluble dans l'eau et dans 
l'alcool. Ce n'est donc pas 
une vitamine des corps 
gras.

*
"Dftes-moi, docteur.."

PAR LE DOCTEUR JEAN-PAUL OSTIGUY
(collaboration spéciale)

Les propriétés de 
la vitamine C

ri
♦jLe Dr Bettelheim, fonda- *

— Dites-moi, docteur, 
c'est quoi, la vitamine C ?

— La vitimine C s'appel­
le aussi acide ascorbique 
ou vitamine anti-scorbuti­
que.

“L'affirmer,— Quelles sont les pro­
priétés de cette vitamine ? 
Quelles sont ses caractéris­
tiques ?

— Les

■>

K.
“Il n'est pas nécessaire depropriétés essen­

tielles à la vitamine C sont 
d'abord Toxydabiiité.

Il faut se rappeler que 
toute vitamine exposée à 
l'air perd graduellement 
de sa capacité en tant que 
vitamine. Mais c'est la vi-

Elle est composée de 
carbone, d'hydrogène et 
doxygène.

C'est en 1932 qu'un 
Hongrois a réussi à l'ex­
traire en partant des poi­
vrons doux rouget (pa­
prika).

Avant cette date, on con­
naissait le rôle de la vita-

&
%

S
. in Üfamine C qui est la plus 

sensible à la présence de 
l'air.

En milieu alcalin, la vita­
mine C perd rapidement 
son pouvoir vitaminique. 
Tandis qu'en milieu acide, 
elle le conserve plus long­
temps.

— Ça signifie quoi ça en 
pratique ?

— Ça signifie par exem­
ple que quelqu'un qui met­
trait du bicarbonate de

mine C. On savait que de 
manger des crudités, des 
fruits ou des légumes, fa­
vorisait le traitement du 
scorbut ou protégeait les 
voyageurs ou les marins 
contre cette maladie. Mais 
on ne l'avait pas encore 
isolée. On ne l'avait pas 
encore étudiée.

* V
vous laissez pas troubler par 
des craintes imaginaires. 
Vous pourriez gâcher vos 
chances en perdant du temps 
à tergiverser avec vous-mê-

-yys DU 24 OCTOBRE 
11 Vf 22 NOVEMBRE

-*

Le joyeux Bonhommevotrehoroscope SCORPION
Il est possible que les as­

tres vous occasionnent des 
désagréments. Aussi feriez- 
vous bien d'observer la pru­
dence dans vos relations 
avec autrui et dans vos occu­
pations ou divertissements. 
■FUI Du 23 novembreEfl/7 % DECEMBRE

Bonhomme est un gentil petit chien de 4 mois, qui 
tient h la fois du collie et de l'épagneul. Sa fourrure 
est jaune pâle. Le joyeux Bonhomme est très propre 
et adore les enfants. Rien ne lui ferait plus plaisir 
que de vivre dans un foyer bien à lui.
S'il y a de la place chez vous pour lui, venez à la 
Société Protectrice des Animaux, au 5215 ouest, rue - 
Jean-Talon, entre 9ii a.m. et 4h p.m. samedi, le 9 
février. (Bonhomme ira demeurer dans le premier 
foyer admissible, au tarif nominal habituel, mais; 
nous avons beaucoup d’autres ravissants toutous ■; 
comme lui qui attendent l’adoption.
Nous publions cette annonce au lieu de la publicité de la nourri­
ture pour chiens et chats Kal Kan" parce que nous aimons les • 
chiens et les chiens nous aiment.

serve.-' me

DU 21 JANVIER 

I ‘1 •*" 19 FEVRICR

LES ENFANTS NES CE 
JOUR seront gais, aimables, 
sympatiques, constants e t 
sincères dans leurs affec- 

— fions. Doués d'un bon carac­
tère, ils auront du calme, de 
l'énergie et de la suite dans 
les idées. Même s'ils aiment
les distractions et les plai- moments au cours de cette 
sirs, ils sauront où s'arrêter journée, surtout si vous voya­

gez ou si vous participez à 
une fête de famille. La soirée 
sera particulièrement favora­
ble à vos affaires sentimenta-

VERSEAU
Accomplissez attentivement 

vos tâches, afin de ne pas i 
pâtir d'une étourderie. Si j 
vous travaillez manuellement, 
prenez garde à ne pas vous 
blesser aux mains. Ce soir, re­
cherchez le calme.

SAGITTAIRE
Vous passerez d'heureux

) et demeureront sérieux.• 4

ex rjrOU 21 MARS

POISSONS
Vous aurez interet à répri­

mer des tentations qui vous 
entraîneraient à des frais inu­
tiles ou un ennui de santé. 
Si vous vous conduisez rai­
sonnablement. vous passerez 
la soirée dans des conditions 
agréables.

20 AVRILI BELIER
Adoptez une politique de 

sagesse dans la conduite de 
vos affaires. Abstenez-vous 
de prendre des risques dans 
vos diverses activités, car le 
résultat vous serait, vrai­
semblablement. défavorable.
■■■-X DU 21 AVI II

"Marque déposée au (.’snailsles.
DU 22 DECEMBRE

A AU
/\J 20 JANVIER: CAPRICORNE

De bons influx planétaires 
vous procureront les atouts 
qui faciliteront la réalisation 
de certains de vos désirs. Ne

m îà“i m
mm9

8

.

à20 MAI
TAUREAU

A condition de réfléchir po­
sément au préalable, vous 
parviendrez à régler favora­
blement une affaire profes­
sionnelle ou privée. La soirée 
sera propice aux loisirs que 
vous partagerez avec cer­
tains de vos proches ou avec 
de fidèles amis.

imp ' fl
s:Un nid de fraîcheur pour les

%;

délicieuses ■

crevettes 1

à > %HBansrBTT du 21 mai

K3I juin %Ce service a crevettes est en verre taille 
et grave d'importation. Le service com­
prend 2 sections: la base pour la glace 
pilée et le ravier pour les fruits de mer. 
les soupes froides ou les desserts. La 
base seule peut servir pour les boissons 
sur glace. $2.50 chacun.

SX

^ zltvotru, fcelot,

L Vofoe. „ A

,GEMEAUX
Vous aurez, probablement, 

la possibilité de réaliser une 
affaire qui vous avantagera 
pécuniairement. Mais soyez 
vigilant au cours de vos dé­
placements si vous sortez 
dans la soirée.

I ■

■*M) 22 JU,N
■hflilv/ 22 JUILLET

.

cO&M' BIRKSCANCER
11 vous sera salutaire de 

profiter de votre temps dis­
ponible pour vous détendre. 
Du reste, cette journée ne 

; sera pas maussade si vous la 
I passez en famille ou avec 
| des amis de longue date.

■■■ fl DU 23 JUILLETKJCSI % AOUT

JOAILLIERS
I

5
s

.1

> bûé

OGILVY Y S•: I LION
Votre imagination ou votre 

I spontanéité pourraient vous 
' jouer de mauvais tours, au­

jourd’hui. Ne signez rien à la 
| légère, et ne prenez pas d'en­
; gagement important sans 
| consulter un sage conseiller.

1112 aout 
44/H 22 SEPTEMBRE

■'M
Z

IOCCASIONS BE FEVRIER Z 1II K®
-mmiîf.m Fii:g=r;", :::

I issH£g sur
I VIERGE

Ce matin, vous aurez la 
: possibilité de tirer profit 
j d’une circonstance fortuite, si 
I vous faites preuve de pré- 
j sence d'exprit. A la fin de la 

journée, veillez à ne pas 
| vous exposer à un désagré­

ment au cours de vos dépla­
cements.

•!"

::

%

FOURNITURES 
DE MAISON

m Des roses de soie 

pour la femme de votre vie

s.
;T;

;!■ m m Ces délicates roses de soie constituent un 
témoignage d'amour durable pour celle qui 
peuple vos rêves. Quelle plus merveilleuse 
façon de dire "Je vous aime”, qu'importe 
bises ou frimas
Dans une pléiade de coloris $2.00 chacune

I

'4

'W

DU 23 SEPTEMBRE6 AU
23 OCTOBRE

BALANCE
Un de vos proches sera en­

I clin à se laisser facilement 
I dominer par ses nerfs. Maî­

trisez les vôtres, afin de ne 
pas vous exposer à de fâ­
cheux incidents. D'autre part, 
méfiez-vous de la précipita­

i tion par crainte d’une chute.

*4,

BI,R K SOGILVTÇ* .1 L
, 'i JOAILLIERS
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qu’il y a de 
mieux au

moindre prix
pour votre foyer

Moquette d'Acrilan "Satinwood"
la moquette qui tau le decor. Epaisse peluche velours pui acrylique de belle 
esthétique et ultra-pratique Contexture seriee, facile d entretien, antimites et 
non allergene S'adapte a tous décors., modernes ou d epoque. Très grande 
variété de coloris., quatorze . toux, vert laurier, vert mousse, saule givre 
(veil!, or ensoleille (fonce), miel, vert pâle, bronze, bleu Windsor (pale), bleu 
satellite, piunc. haie (rouge), parchemin (beige) ou brun.

Accessoires meubles de style méditerranéen

a dilutions multiples, tables . dessertes commodes solidement 
r*. er crme massif et contre plaque d orme Details astucieux et decora 
it eau* amovibles en arborite imitant l'ardoise noue garnitures façon 

vie*!» cuivre, portes a charnières visibles, etc

bag

Element bloc mural de style méditerranéen
Fonctionnel, commode, d encombrement réduit Corn 
pose de 3 sections avec tablettes fixes. Environ 31" 
sur 12" sur 67'. S115 14.99Seulement

pose et thibaude Atlas comprises (escaliers en sus).
' Marque déposée
Telephone! a 842-6261. Convie sols, rayon 553. au cinquième, centre-ville. 
Versailles. Laval. Ootval, Rockland et Boulevard.

la verge carreefacilitai de paiement sur demande.

s139Desserte pratique de style méditerranéen
Environ 48" sur 17" sur 30" de hauteur

facilites de paiement sut demande

Tables de salon, style méditerranéen
Table d'appoint, environ 20" sur 30" sur 21 de 
hauteur s69 Salon 2 pieces de style méditerranéen.

Confortables, elegants! Canape, environ 83" de longueur et fauteuil Recou 
verts de beau velours coupe rouge.
Quantité limitée Oe;a en vente. Peuvent se vendre avant la parution de celte 
reclame

raettes de paiement w demande

du nouveaux
presto!
I avec un compte a laBaie

S119Table basse
Avec porte environ 60 sur 20 sur 16I

fecilitn de paiement lur demande.

Quantités limitées. Livraison immediate.
Achat-, au magasin seulement. Meubles, rayon SOI. au sineme. centre-ville. 

Laval. Oorval et Rockland. s499
Fatlkltl de paiement lui demande

Composez844~151 5
poste 214

• • votre compte est tout prêt quand vous en avez besoin

,

8 magasins a Montreal et en banlieue
CENTRE-VILLE 
PLACE VERSAILLES 
LAVAL 
DORVAL 
ROCKLAND 
BOULEVARD 
SNOWDON 
ENTREPÔT

40 autres magasins au Quebec

HEURES D’^f PAIRES DU LUNDI AU MERCREO&DE 9h30 à 6h p.m. LES JEUDI ET VENDREDI, de 9h30 à 9h p.m. LE SAMEÙI. de 9h à 5h p.m. TÉL-ACHAT: 8A?-6261 à compter de 8h3#

Solde de vêtements d'hommes
Des aubaines a plus finir! À ne pas manquer! Le solde génère1 des 
vêtements d'hommes bat son plein. Vous pouvez réaliser des 
economies importantes sur manteaux, vestons sport, complets, 
pantalons, chemises et... encore. Hâtez-vous... le choix est encore 
grand.
Achats au magasin seulement. Vêtements d'hommes, rayons 301, 314, 
310 et 350, au rez-de-chaussée, centre-ville seulement.

TLLEPHONI-. R\
%

842-6261
\ A a compter de 

8h30 am.

{ A-a.m.


